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PREFACE



Est-ce une idée si saugrenue et désuète de vouloir adapter en vers français
le Coran, livre saint des Musulmans ?

Combien la prosodie traditionnelle n’est - elle pas, aujourd’hui, décriée, 
méprisée, traitée de vieillerie désuète ! A peine lui reconnaît-on encore quelque 
valeur, quand elle provient d’auteurs anciens. Les règles de prosodie sont-elles 
encore enseignées dans nos lycées, même par des professeurs de « Poésie » ?

On ne daigne désormais désigner sous le nom de « poésie » qu’un langage 
« poétique », hermétique si possible, pourvu qu’il s’écarte des  rimes et des 
césures, qui faisait le plus clair de la beauté des textes français anciens.

On oublie que l’imprimerie n’a que six siècles d’existence : avant elle, tous les 
livres étaient manuscrits ; rares étaient donc les lettrés et les scribes. Le livre 
écrit, pour la majorité des humains, gardait un caractère exceptionnel.

Comment donc, en ce cas, transmettre le message religieux qu’il contenait 
parfois, autrement qu’en le faisant retenir de mémoire par les auditeurs ? Versets 
de psaumes, versets du Coran, étaient donc chantés, psalmodiés pour les retenir
mieux dans la mémoire.

Mais la prose, et singulièrement la prose française, dépourvue de la musicalité, 
du rythme de la poésie, a bien plus de peine à se mémoriser. Voilà bien pourquoi 
la meilleure façon de s’assurer de la transmission juste d’un message, consiste à 
le versifier, voire à le chanter.

Voilà pourquoi nombre de prophètes de l’Ancien Testament, que connut alors le 
Prophète, en sa jeunesse, au contact des mondes juifs, chrétiens et coptes, 
l’énonçaient en rythmes poétiques, quand ils parlaient au nom de Dieu. Et leurs 
messages n’étaient pas loin d’être considérés comme le mode d’expression de la
Divinité elle-même. Que dire des si nombreux poètes, qui fleurirent en Islam !

Dès le début de l’apparition de l’imprimerie, nombre de grands auteurs ont été 
tentés de traduire en vers français les textes sacrés, bibliques ou chrétiens. Un 
Clément Marot, un Théodore de Bèze, à l’instigation du  protestant Jean Calvin, 
vivant à cette époque contemporaine de cette découverte technique, ont tenté de 
traduire en vers français ces textes sacrés.  

Pourquoi donc ne pas tenter d’aborder de même les paroles du Prophète, en les 
groupant suivant leurs divers sujets ? C’est le propos de cet essai.



N’ayant jamais, depuis mon plus jeune âge, été élevé autrement que dans la 
chaude et sûre croyance d’une famille et d’une école catholique, observant 
l’interdit de la lecture de textes frappés par un « Index » rigoureux, comment ne
pas envisager le texte du Coran autrement que comme définitivement fermé à
ma possible connaissance ?

Et voici que se présentait, à la maison, un curieux moine dominicain, à qui il
m’arriva de servir la messe. Ce savant, maître en théologie et cependant aussi
grand spécialiste des origines de l’Islam – au point qu’il ait été, m’a-t-il dit, 
jusqu’à donner des cours de Coran, durant la guerre, au futur Hassan II !- et 
ayant rédigé une vraie somme, imprimée depuis, étudiant la chronologie des 
diverses sourates de Mohamed !:
 « Ah, bon ? Tu connais la différence entre chiites et sunnites ? »

C’était le père dominicain, Gabriel Théry, qui vécut quelques années avec les
dominicains parisiens, exilés avant-guerre au couvent du Saulchoir à Tournai ?

Un cousin, qui avait suivi des cours d’arabe à l’U.L.B., m’avait passé son
Coran résumé, qu’on lui donnait à compulser alors. C’est à sa lecture que j’ai
puisé le texte que voici. C’est une remarquable sélection et mise en ordre des 
sujets principaux du Saint Livre. Henry Mercier, son auteur, y reproduit les 
textes arabes originaux, leur prononciation phonétique, et une traduction en 
prose française très respectueuse du texte officiellement proposé par la Maison 
des Sciences religieuses de Paris. Ce Coran fut édité aux Editions Eurafrique, 20 
rue Dar Baroud à Tanger en 1956.

L’ouvrage que voici n’est qu’une pure et simple adaptation en vers de son texte :
je le voulais le plus proche possible de la prose orthodoxe, n’y voulant insérer
que le juste nécessaire à une correcte prosodie.

J’ai , depuis lors, abordé le texte intégral du Saint Coran, avec la même rigueur, 
comme je l’ai fait avec nombre de textes en langues antiques ou étrangères, 
depuis une quinzaine d’années. Mais aurai-je, octogénaire que je suis, le temps 
d’aller au delà des soixante sourates que j’ai adaptées ainsi ? Dieu seul le sait !

Mais j’ai, comme le doit tenter tout homme en sa vie, musulman, juif, chrétien, 
bouddhiste, croyant ou non, évolué dans la foi qui m’a vu naître et à laquelle j’ai
fait serment d’adhérer, ma vie durant.  Croyant au Dieu Créateur, sans pourtant 
espérer en une survie, mais pourtant assuré de Le joindre, pour un  vrai présent, 
continu,  dans le dernier souffle de ma vie d’homme sur terre, j’ai la conviction 
que chaque être vivant aura, lui aussi, la destinée éternelle, que sa vie consciente 
lui aura mérité. Ainsi l’a pressenti Mohamed, en sa mission. Et je crois qu’il fut, 
certes, le prophète d’un seul Allah divin                         André  WILBAUX 



 

 



Sourate  1 :  FATIHA
( 12  vers)

1                                           Au nom de Dieu, Celui qui fait miséricorde,
                                                                Miséricordieux.
2/3                                        Louange à Dieu, Seigneur qui fait miséricorde

Aux mondes et aux cieux !

4                                               Toi, Roi du jour dernier de la Résurrection,
Il faut que l’on T’adore.

5                                      Pour qu’en Tes droits chemins, Ton secours nous ayons,
Il faut que l’on T’implore.

6                                        Ces chemins de tous ceux dont le cœur fut comblé
De Tes bienfaits naguère,

7                                              Non les chemins de ceux qui se sont égarés,
En courant Ta colère.



Sourate 2 :  LA  VACHE.
1554  vers

1.2                                          Alif, Lâm, Mim. Il n’y a aucun doute :
    Livre, tu es guide pour les pieux.
    Font la Salât et donnent  sur leur route,
3                                            Croyant en Nous, sans rien voir de Nos cieux.

4                                             Ils croient aussi aux choses qu’on t’a dites
    A celles qui descendirent avant toi
    Et fermement que le temps viendra vite
    D’un jour futur qu’ils attendent de Moi.

5                                             Ceux-là sont bien sur cette route lisse
    Qui mènera tout droit vers le Seigneur.
    Ce sont alors ceux-là qui réussissent
    Dans cette vie et le futur d’ailleurs.

6                                             Les incroyants, ce sont les infidèles.
    Leur est égal ce que tu leur diras.
    De tes paroles, ils se moquent bien d’elles ;
    Dis leur ou non, ils ne te croiront pas.

7                                             Dieu a scellé leurs cœurs et leurs oreilles
    Un voile épais a recouvert leurs yeux.
    Un châtiment puissant, tant qu’ils sommeillent
    Faute de foi, est réservé pour eux.

8                                             Ils sont de ceux qui, parmi les gens disent :
    « Nous avons foi en Dieu, au Jour dernier. »
    Tandis qu’en fait ils n’y croient et n’y misent
9                                             Croyants et Dieu, ils pensent les tromper.

    Sans le savoir, ils se trompent eux-mêmes.
10                                           Ces hypocrites ont maladie au cœur.
    Dieu leur fait croître encor leur mal et même
    D’avoir menti les attend le malheur.



11                                           Quand on leur dit : « Ne semez pas sur terre
    « La corruption dont vous êtes porteurs ! »
    Ils répondront toujours : « Bien au contraire,
    « Nous sommes, nous, les vrais réformateurs ! »

12/13                                      Quand on leur dit : » Croyez comme croyants ! »
    Ils disent : « Nous ? Comme ces imbéciles ? »

Les corrupteurs, c’est eux les ignorants ;
C’est eux aussi qui sont les vrais débiles.

14                                           Face aux croyants, ils disent : »Nous croyons. »
Mais, quand ils sont ensuite avec leurs diables :
« Nous sommes à vous : en fait, nous ne disions
« Telle expression qu’en moquant ces minables ! »

15                                           Se moquant d’eux, Allah durcit les jours
De leurs erreurs, prolonge leur révolte.

16                                           Troquant le droit chemin pour sot parcours,
En ce négoce, ils font piètre récolte !

17                                           C’est comme qui allumerait un feu
Et, quand ce feu éclaire l’entourage,
Dieu fait quitter la lumière à ses yeux,
L’abandonnant, aveugle, en ses nuages.

18                                           Sourds et muets, ils n’en peuvent sortir,
19                                           Comme aveuglés par éclairs et tonnerre

Que nues et pluie ont sur eux fait jaillir :
Dieu cerne ainsi tous Ses contestataires.

Dans le fracas de la foudre, ils ont peur,
Craignant la =mort, les doigts dans les oreilles ;

20                                           Des yeux, l’éclair éteint presque l’ardeur,
N’osent avancer que quand ses feux s’éveillent.

Ils sont bloqués quand tout redevient noir.
Mais Dieu pourrait leur prolonger leur pause,
Les empêcher d’ouïr comme de voir :
Allah tout  pouvoir sur toutes choses !

21                                           Hommes, adorez le Seigneur votre Dieu,
Qui vous créa comme Il créa vos pères !
Vous deviendrez ainsi vraiment pieux.
N’a-t-Il créé ceux qui vous précédèrent ?



22                                            Pour lit, c’est Lui qui leur créa la terre,
Avec le ciel pour toit, la pluie au ciel,
Qui fait surgir du sol toutes matières,
Des fruits divers, aliments essentiels.

Ne Lui cherchez donc pas d’être semblable,
Car de cela vous en êtes certains.

23                                           Douteriez-vous, dès lors, qu’Il soit capable
De révéler sourates à l’un des Siens ?

Essayez donc d’en faire de pareilles,
En recherchant témoins parmi ceux-là ,
Puis, les croyant admirables merveilles,
Vous adoriez en vous passant d’Allah !

24                                           Manqueriez-vous cet essai impossible ?
-Il est bien sûr qu’ils n’y arriveront !
Protégez vous du Feu, qu’en combustible
Les incroyants seront braises et charbons !

25                                           A tout croyant faisant bonnes actions
Annonce-lui qu’il aura résidence
En des jardins sous lesquels couleront
Nombreux ruisseaux tout remplis d’abondance !

A chaque fruit qu’on lui présentera :
« C’est, dira-t-il, comme ceux de naguère ! »
Epouse pure aussi il trouvera ;
Ils y vivront l’éternité entière.

26                                           Dieu n’a point gêne à mettre en paraboles.
Est-ce un moustique ou quelque autre plus grand ?
Le bon fidèle y trouve en Ses paroles
Des vérités qu’il explique aux croyants.

Les infidèles, en l’entendant, se disent :
« Qu’Allah veut-Il en racontant cela ? »
Dieu cache ainsi ce vrai que les bons prisent ,
Quand aux pervers Il égare leurs pas.



27                                           Avec Allah, ils ont rompu le pacte.
Dieu dénigrant ce qu’Il voulait unir,
La corruption terrestre est dans leurs actes :
Ce sont les vrais perdants pour l’avenir.

28                                           Comment nier Dieu qui donna la vie,
Vous qui, sans Lui, en seriez bien privés ?
Il vous fera mourir. Puis, en survie,
C’est Lui enfin que vous retrouverez.

29                                           Vous ayant fait tout ce qui est sur terre,
C’est vers le ciel où Il créa sept cieux
Qu’Il dirigea Sa volonté entière.
Omniscient est Allah, Seigneur Dieu !
     

30                                          Quand Ton Seigneur confia à Ses anges :
« J’établirai sur terre un Khalifat-
-« Nommerais -Tu vicaire qui dérange,
Lui ont-ils dit, « et qui sang répandra ? »

« Nous sommes là pour qu’on Te sanctifie
« Et pour qu’ainsi Tu sois glorifié ! »
-« Je sais, dit Dieu, ce qu’en sera sa vie ;
« En vérité, cela vous l’ignorez ! »

31                                            Adam apprit de Lui le nom des choses
Que Dieu montra aux anges par après :
« Si vous étiez si forts qu’on le suppose,
« Dites -Nous donc comme on les nommerait ? »

32                                           « Gloire au Seigneur ! » dirent-ils en réponse
« Nous n’avons point voulu savoir autant
« Que ce que Tu découvres ou nous annonce.
« C’est Toi le Sage et Toi l’Omniscient ! »

33                                           « Mieux vaut, dit Dieu, que tu les en informe,
« Des noms, Adam ! » Quand il l’eut énoncé,
« N’ai-Je pas ditque, de mystère ou forme
« De terre et cieux, rien ne M’est étranger ? »

« Je sais aussi ce qu’on cache ou diffuse. »
34                                           Devant Adam, Dieu les fit s’incliner.

Ils l’ont fait tous, sauf Iblis qui refuse,
Bouffi d’orgueil, qui en devint damné.



35                                           Nous dîmes alors : »Adam et ta promise,
« Venez tous deux vivre en ce paradis,
« Vous nourrissant de tout à votre guise.
« Mais n’approchez de l’arbre que voici ! »

36                                           Bientôt après, Satan les fit, en faute,
Sortir des lieux où ils étaient placés.
J’ai dit : « D’Eden ne soyez plus les hôtes !
« Mes ennemis, dès lors, vous deviendrez ! »

37                                           Adam reçut du Seigneur la parole.
Son repentir fut agréé par Dieu,
Car du pardon, Il a le monopole,
Lui, le seul grand Miséricordieux.

38                                           Nous avons dit : « Que de lui tous descendent ! »
Et, chaque fois qu’un guide est envoyé,
Nous assurons à tous ceux qui l’entendent
Qu’ils n’aient de crainte à rester affligés.

39                                           Ceux qui ne croient en rien à nos messages,
En les traitant de propos mensongers,
Ceux-là sont destinés au Feu qui fera rage,
Où ils seront durant l’éternité.

40                                           Gens d’Israël, conservez en mémoire
Tous les bienfaits dont Je vous ai comblé.
Ils resteront, si vous restez à croire
Et c’est Moi seul qu’il vous faut redouter.

41                                           Croyez donc à ce que j’ai fait descendre,
En confirmant ce qui était à vous !
Ne demeurez à ne vouloir les prendre,
En l’échangeant à vil prix sans atout !

                                               Oui, c’est Moi seul que vous devriez craindre.
42                                           Ne cachez pas Vérité sciemment,
                                               En la mêlant aux erreurs qu’on voit poindre,

La mélangeant avec de faux-semblants !

43                                           Inclinez-vous avec ceux qui s’inclinent !
Salât, Zakât, il faut vous y plier,

44                                           Y obligeant d’autres qui se débinent,
Tous ces croyants qui vont les oublier !

45                                           Dans la Zakât, cherchez-y l’endurance



Qui, sauf aux humbles, est lourde obligation,
46                                           Eux qu’en leur Dieu y auront l’assurance

De L’approcher en leur résurrection !

47                                           Fils d’Israël, gardez bien en mémoire
Tous les bienfaits dont Je vous ai comblé !
De tous les peuples, au cours de leur histoire,
Rappelez-vous : Je vous ai préférés !

48                                           Craignez le jour où ni rien ni personne
Ne fera plus naître d’intercession !
Aucun secours ne viendra d’âmes bonnes
Dont on attend quelque compensation…

49                                           De Pharaon, de ses tueurs infâmes,
C’est le Seigneur qui vous délivra d’eux.
Ces égorgeurs de vos fils point des femmes,
Ont du subir grande épreuve de Dieu.

50                                           Fendant la mer pour vous livrer passage,
Puis la fermant, Nous vous avons sauvés.
Des Egyptiens, vous vîtes, du rivage,
Comment alors Nous les avons noyés.

51                                          Quand à Moïse y donnant Ma parole,
Je l’entretins durant quarante nuits,
Au lieu d’Allah, prenant veau comme idole,
Vous l’adoriez, croyant Moïse enfui.

Injustement vous deveniez infâmes.
52                                           Mais cependant, pour que vous M’adoriez,

Malgré cela, oui, Nous vous pardonnâmes,
Pour que Mes dons, vous les reconnaissiez.

53                                           Sachez que don Nous fîmes à Moïse
Et de ce Livre et du discernement
Bien nécessaire, afin que ceux qui lisent
Trouvent un guide en leur cheminement !

54                                           Au peuple alors, y prenant la parole,
Moïse a dit : « Vous vous fîtes du tort,
« En adoptant ce Veau-là comme idole.
« Au Créateur, revenez –donc encor ! »

« Puis, tuez donc vous –même les coupables !
« Par devant Dieu, pour vous, ce serait mieux.
« Tel repentir Lui sera agréable,



« Lui, Repentant, Miséricordieux. »

55                                          -« Nous ne croirons, Moïse, en tes paroles
« Qu’après avoir bien clairement vu Dieu. »
La foudre alors saisit vos têtes folles,
Quand vous avez regardé vers les cieux.

56                                           Vous qui mouriez, Nous vous ressuscitâmes,
Afin que vous soyez reconnaissants.

57                                           Cailles et manne aussi Nous vous donnâmes,
Tombant des nues ombreuses et vous couvrant.

                                               Nous vous avons pourvu de ces délices :
« Mangez-les donc ! » Ce n’est à Dieu alors
Que tous ont nui. Mais, en cet artifice,
Vraiment, c’est eux qui se sont fait du tort.

59                                           Mais les pervers, de ces paroles ouïes,
En ont transmis un sens très différent. 
Châtiant du ciel pareille fourberie,
Nous leur donnâmes un triste châtiment.

58                                           Nous dîmes aussi : « Entrez dans cette ville
« Et mangez-y autant qu’il vous plaira !
« Mais, franchissant la porte, il est utile
« De prosternez son front avant cela ! »

Demandez donc, afin qu’on vous pardonne
Tous vos péchés ! Nous les oublierons.
Au bien faisant, récompense on leur donne,
Bien plus encor, pour autant qu’ils en font.

60                                           Moïse aussi, pour abreuver son monde,
Nous demanda de lui trouver de l’eau.
« De ce rocher, dit Dieu, jaillira l’onde,
Si tu le frappes, usant d’un baliveau. »

Et, d’un seul coup, douze sources y coulèrent,
Pour abreuver ainsi chaque tribu :
« Mangez, buvez ces dons d’Allah ! Sur terre,
« Ne semez pas désordre, ayant trop bu ! »

61                                           Vous dites aussi : « Moïse, on ne tolère
« plus de manger toujours même aliment.
« Puisse ton Dieu sortir du sol austère



« Lentilles, oignons, concombre, ail ou piments ! »

Il répondit : « Qu’auriez-vous en échange ?
« Pourquoi quitter meilleur pour du moins bon ?
« Vous trouverez, pour sûr, d’autres mélanges
« En toute ville où nous pénétrerons. »

Tomba sur eux   servitude ou misère,
En reniant d’Allah l’enseignement,
Tuant sans droit, déclenchant la colère
De Dieu sur eux, les désobéissants.

62                                           Ceux qui ont cru et qui se judaïsent,
Les Sabéens, comme Nazaréens,
Ceux dont leur vie au Saigneur est soumise
Auront de Lui récompense demain.

63                                           Rappelez-vous, quand Nous Nous engageâmes,
Brandi pour vous ce contrat sur la Mort :
« Mémorisez, gardez ce qui s’y trame
« Pour demeurer toujours pieux et bons ! »

64                                           Vous, du contrat, dénouâtes la corde
Si vous n’aviez trouvé en ces moments
Pardon d’Allah en Sa Miséricorde,
Vous seriez certes au nombre des perdants.

65                                            « Singes abjects ! », avons –Nous dit aux vôtres,
Qui, du Sabbat, négligeaient l’injonction.
Certainement vous connaissez entre autres
Ce qu’ils reçurent alors en punition.

66                                           Nous fîmes donc de cela un exemple
Pour les cités qui existaient alors
Aux alentours, en même temps qu’une ample
Exhortation aux pieux d’être forts.

67                                           « Dieu vous enjoint d’immoler une vache,
A dit Moïse au peuple qui répond :
« Te moques-tu de nous, Dieu, que je sache,
Dit-il, ne m’a pris pour un ignorant. »



68                                           -« Demande- Lui comment elle doit être !
-« Vieille ni vierge et d’un âge moyen :
« Dieu a prescrit que c’est bien vache à paître.
« Agissez donc ainsi qu’on vous contraint ! »

69                                           -« Demande aussi au Seigneur qu’Il présente
Ajoutent-ils, « la couleur qu’Il voudrait !
-« C’est vache jaune et de forme plaisante,
« A dit Allah, et vivante à souhait. »

70                                           -« Demande à Dieu, dirent-ils, qu’Il précise
« Mieux, car pour nous tout bétail se confond.
« Mais nous serions mieux instruits sur sa mise,
« Si le Seigneur nous en disait plus long ! »

71                                           -« Elle n’a du jamais être employée
« A labourer ni arroser les champs,
« D’infirmité jamais n’être frappée
« Et sa couleur unie absolument. »

Ainsi dit-il. Et ils lui déclarèrent :
« Voilà enfin tous détails qu’il fallait. »
Ils la choisirent ainsi et l’immolèrent.
Peu s’en fallut qu’il ne l’eussent point fait !

72                                           Quand l’un de vous, un jour, tua un homme
Et que chacun s’en voulait disculper,
Il dit : « Voyez : vous découvrirez comme
« Dieu trouvera ce que vous Lui cachez ! »

73                                           Alors Nous dîmes : « Avec une partie
« De l’animal, frappez le décédé !
« Par Dieu ainsi, les morts retrouvent vie :
« Signe divin, pour que vous raisonniez. »

74                                           Mais malgré tous ces signes de puissance,

Vos cœurs encor restent bien endurcis,
Durs comme rocs contre toutes croyances
Et plus encor qu’on ne le croit permis.

Car, des rochers, il en est qui ruissellent,
D’autres se fendent en vous donnant de l’eau
Ou, craignant Dieu, d’autres ne s’amoncellent :
Jamais Allah ne vous laisse en repos.



75                                          Quand , parmi eux, certains ont pu entendre
L’enseignement d’Allah et l’ont compris,
Ils l’ont faussé sciemment. Quoi ? Comprendre 
Pareilles gens parmi vous, les soumis ?

76                                           En rencontrant des croyants, ils vous disent :
« Oui, nous croyons. » Mais, quand ils sont entre eux,
Ils disent : « Quoi ? Dire aux foules soumises
« La vérité que nous révéla Dieu ?! »

« Ils trouveraient alors en leur conscience
« Des arguments contre nous, c’est certain
« Que le Seigneur en aurait connaissance !
« Serions –nous donc insensés à ce point ? »

77                                           Ne savent –ils qu’Allah sait ce qu’ils pensent
Tout ce qu’ils lâchent et ce qu’ils vont cacher.

78                                           Leurs illettrés n’ont nulle connaissance
De ce qu’ils vantent ou vont conjecturer.

79                                           Malheur à ceux qui, de leurs mains, composent
Un Livre et puis le prétendent d’Allah ,
Pour en tirer vil profit pour leur cause !
Malheur à ces profiteurs, dans ce cas !

80                                           Ils disent : « Un feu ne nous toucherait guère
« Que quelques jours que l’on nous compterait. »
Dis : « Avez-vous fait un contrat naguère
« Avec Allah sur un pareil sujet ? »

Dieu n’a jamais manqué, quand Il s’engage
81                                           A Son sujet, vous ne connaissez rien !

Bien au contraire, un pécheur qui enrage
Sera voué au Feu qui le retient. »

82                                           Pour ceux qui croient et ont su, sans envie,
Bien pratiquer bonnes œuvres aussi
Auront bien droit à jouir d’autre vie
En l’éternel bonheur du Paradis.

83                                           Nous avons pris, pour la nation entière,
L’engagement de n’adorer que Dieu,



Faire le bien aux parents, pères et mères,
Aux orphelins et aux nécessiteux.

Avec les gens avoir bonnes manières,
Faire Salât, acquitter la Zakât.
Sauf quelques –uns de vous qui l’appliquèrent,
Vous avez tous oublié ce contrat.

84                                           De vous aussi, Nous eûmes la promesse
Qu’aucun de vous ne verserait le sang
Et qu’entre vous les expulsions y cessent.
Vous y avez souscrit expressément.

85                                           Quoique engagés ainsi, vous vous tuâtes.
Vous expulsez certains de leurs maisons,
Aidant au moins ces voleurs de pénates
Dans ces péchés que sont leurs agressions.

Quel contresens ! Vos coreligionnaires
Vous viennent –ils à s’y trouver surpris,
Vous leur prenez rançons, puisqu’ au contraire
Les expulser vous était interdit !

Prenez –vous donc du Livre une partie,
En rejetant le reste ? Ce faisant,
Ceux qui agissent ainsi en cette vie
Mériteront le plus dur châtiment.

Allah n’est pas à toute forfaiture
Inattentif : ils seront refoulés

86                                           S’ils aiment mieux présent que vie future !
Ils chuteront, sans secours à trouver !

87                                            Ayant donné Notre Livre à Moïse
Et, après lui, prophètes envoyé,
Puis à Jésus d’autres preuves admises,
Que Saint –Esprit encore a renforcé,

A chaque fois que vérités contraires
A vos souhaits portait un Messager,
Vous, pleins d’orgueil, les traitiez d’adversaires,
Chassant les uns et les autres tuiez !

88                                           « Nos cœurs sont durs et même impénétrables »
Répondent –ils. Allah les a maudits :
« Puisque leur foi est médiocre et minable,



« En infidèles ils ont été punis. »

89                                          Quand vint d’Allah un Livre qui confirme
L’ancien, alors qu’avant ils recherchaient
Domination sur les païens infirmes,
Ils n’ont pas cru celui qui l’annonçait.

Aux mécréants, malédiction divine !
90                                           Ce contre quoi ils ont troqué leurs yeux

Est vil. Sait –on  pas qu’à qui Dieu destine
La Vérité à croire est qui Il veut ?

Ils ont chargé colères sur colères,
Car l’infidèle a droit au châtiment.

91                                           Quoiqu’il soit dit : « Croyez que c’est sur terre
« Rappel d’Allah en son enseignement. »

-« Non ! Nous croyons que ce qu’Il fit descendre
« Est pour nous seuls. Foin du reste ! »,ont-ils dit.
Or ce ne fait que confirmer, reprendre
La Vérité de ce qu’on leur transmit.

Pourquoi jadis tua -  t-on les prophètes
Choisis d’Allah, si vous étiez croyants ?

92                                           Moïse avait apporté preuves faites :
Vous fîtes un Veau, pendant qu’il fut absent !

93                                            Rappelez –vous :quand Nous Nous engageâmes
En vous disant sur le mont Sinaï :
« Tenez Nos lois fermement en vos âmes !
-« Nous l’avons fait mais nous avons failli ! »

« Comme ils étaient, en leurs passions faussées,
« Epris du Veau, dis –leur, avons-Nous dit,
« S’ils sont croyants, quelle mauvaise idée
« Ils avaient eue en s’admettant soumis. »

94                                           Si vous croyez qu’autre vie est exclue,
Hors Dieu, l’ultime accueil qui vous attend,
Souhaitez donc une mort bien venue,
Pour peu que vous soyez de vrais croyants !

95                                           Il n’est pas sûr jamais qu’ils la souhaitent,
Si l’on en croit tout le mal perpétré
Entre leurs mains. En victoire ou défaite,
Dieu voit l’injuste et punit les méfaits.



96                                            Tu les verras attachés à la vie,
 Plus que le sont les Associateurs.
 Ils en voudraient mille ans ! Mais leur survie
 Ne sauve point d’un destin punisseur.

97                                           Allah voit bien leurs actions. Et toi, sache,
Qui que tu sois, hostile à Gabriel,
Que c’est Allah qui lui donne la tâche
D’ouvrir ton cœur au Messager du ciel !

Il révéla que sont bien véridiques
Les antérieurs messages, ayant servi
A tout croyant, pour sa mise en pratique
Et annonçant le guide que voici.

98                                           Qui donc serait ennemi des Ses anges,
Ses messagers, Gabriel, Michaël,
Est ennemi d’Allah, car Lui le range
Comme infidèle et interdit de ciel.

99                                           Certainement, Nous avons fait d’avance
Descendre en toi des signes évidents.
Seuls, les pervers refusent ces croyances.
Que faudra-t-il pour qu’ils en soient conscients ?

100                                          Que chaque fois qu’ils rédigent un pacte,
Qu’entre eux, certains nient ses éléments ?
C’est bien plutôt qu’ils prouvent, par leurs actes,
Pour la plupart, qu’ils ne sont pas croyants !

101                                          Et quand leur vint de leur Seigneur un Ange
Qui confirma ce qu’ils avaient reçu,
Certains lettrés que ce Livre dérange
Agissent ainsi que ceux qui ne l’ont lu !

102                                          Ils ont suivi ce qu’un diable raconte,
Médisant  sur les lois de Soleyman :
Ce sont des Djinns qui mentaient en leurs contes,
Car Soleyman n’était pas mécréant !

Ils enseignaient aux gens la magie, comme
Häroun, Märent, deux anges sont instruits.
Mais ceux-là n’ont, à Babylone, en somme,
Rien dit qu’ils n’aient dit d’abord à autrui.



« C’est tentation, rien d’autre, que nous-mêmes !
« N’en soyez pas, dès lors, des mécréants ! »
Ils y apprennent, auprès d’eux, ce qui sème
La désunion entre époux et amants.

Ils ne sauront jamais nuire à personne,
Si le Seigneur n’y donne permission.
Les gens apprennent à voir ce qui détonne,
Ce qui leur nuit ou ce qui leur est bon.

On sait, pour sûr, que celui qui vous tente
N’intervient pas dans le monde au de-là.
Qu’ils aient vendu leur âme en triste pente,
Si seulement ils connaissaient cela !

103                                         Ils auraient eu d’Allah la récompense,
S’ils avaient cru, vécu en piété.
Elle eut été bien mieux que ce qu’ils pensent !
Que n’ont-ils su ce qu’est la Vérité !

104                                         Ne dites pas « Ra-în », croyants ! Mais dites
Un « Onzurnâ » à Dieu, en l’écoutant !:
« Regarde-nous ! », plutôt qu’ « Aide-nous vite ! »
Un triste sort attend les incroyants !

105                                         Ni mécréants parmi les gens du Livre,
Ni eux aussi les Associateurs
N’aiment qu’Allah quelque bienfait vous livre.
Mais de Sa grâce, Il est seul détenteur.

C’est à Son gré que Sa Miséricorde,
Il la réserve à ceux qu’Il a choisis.

106                                         En abrogeant, oubliant ce qu’accorde
Quelque verset, c’est pour un mieux choisi.

Qu’il soit meilleur ou qu’il lui soit semblable,
N’en doute pas ! Dieu est Omnipotent.

107                                         Ne sais-tu pas qu’Allah est véritable
Roi sur la terre ainsi qu’au Firmament ?

Nul, à part Lui, ne secourt qui vous êtes.
108                                         Voudriez-vous, tel Moïse autrefois,

Interroger aussi votre Prophète ?
Est mécréant qui s’égare en sa foi.

109                                         Nombre lettrés voudraient, par jalousie,



Te voir douter après que tu as cru,
Après aussi que le Vrai ait pris vie
Et que, pour eux, il leur fut apparu.

Oubliez-le ! Mieux vaut que l’on pardonne
En attendant qu’arrive le moment
Où de Ses ordres Allah veut qu’heure sonne.
Car certes Allah est très Omnipotent.

110                                         Accomplissez la salât ! Pour vous-mêmes,
En acquittant Zakât, faisant le bien,
Dieu le rendra : Certes de ce qu’on sème,
Il connaît tout et n’en n’oublie rien !

111                                         « Au Paradis, disent-ils, n’entrent guère
« Que ceux qui ont été Juifs ou Chrétiens. »
Prouvez-le donc que ce ne sont chimères
Et que vraiment vous êtes gens de bien !

112                                         Faux ! Car quiconque à Dieu soumet son être
Et fait le bien sera récompensé
Auprès de Dieu. En lui, peur n’y doit naître :
Il n’en sera plus jamais attristé.

113                                         « Rien au chrétien n’a de valeur qui tienne »
Nous dit le Juif. Le chrétien dit pareil
Au même Juif. Quoique chacun fait sienne,
Lit l’Ecriture…et la garde en sommeil.

Les incroyants tiennent même langage
Sur le sujet qu’ils discutent entre eux.
Au Jour prévu marquant la fin des âges,
Ils apprendront ce qu’en jugera Dieu.

114                                          Le pire est-il d’empêcher que l’on nomme
Jusqu’à Son nom, dans les mosquées d’Allah ?
Ou d’être ceux dont le projet se forme
De les vouloir désormais mettre à bas ?

Ils n’y devraient jamais franchir les portes,
Ces gens pareils, qu’apeurés justement.
Car, ici-bas, quand tels méfaits les portent,
Un mal énorme au delà les attend !

115                                         C’est à Allah, à Lui seul, qu’appartiennent
L’Est et l’Ouest où que vous vous tourniez. 



Omniscient Il est et, d’où qu’on vienne,
On voit Sa grâce en son immensité.

116                                          « Dieu engendra un fils », à ce qu’ils disent.
« Louange à Lui ! » Mais non : de Lui, c’est bien
Que tout dépend. Toute chose est soumise
En terre et cieux. Car tout Lui appartient.

117                                          Il a créé du Néant ciel et terre.
Quand Il a décidé une chose, il suffit
Qu’il dise : « Sois ! » : elle s’ « auto-génère »,
Tout aussitôt que le Seigneur a dit.

118                                          « Pourquoi Allah ne donne-t-Il un signe
« Directement, ne nous parle-t-Il pas ? »
Se dit celui que n’en sait nulle ligne,
Comme un ancien ignorant d’autrefois.

C’est qu’à leurs cœurs, leur parole est semblable.
Très clairement, Nous avons exposé
Nos signes à ceux qui ont une foi stable
Et ferme aussi. N’est-il pas assez ?

119                                         Oui, Nous t’avons prié que tu le contes,
Avertisseur de Notre vérité.
Des gens damnés, il ne faut tenir compte. 
Pour le seul Vrai Nous t’avons envoyé.

120                                         Ni les chrétiens, ni la religion juive
Jamais de toi ne seront satisfaits,
A moins qu’alors leur religion tu suives
La direction, dis-leur bien ce que c’est.

La direction d’Allah est bien la vraie.
Mais tu n’auras protecteur ou secours,
Si, ayant su de Lui tout ce qu’Il crée,
C’est leurs passions que tu suis à ton tour.

121                                         Ceux qui de Nous ont accepté le Livre
Et le récitent alors comme il se doit
Sont les croyants. Mais ceux qui ne s’y livrent
Sont les perdants, parce qu’ils ne croient pas.

122                                         Rappelez-vous toute Ma bienfaisance
Qui vous combla, vous, enfants d’Israël !
Vous eûtes alors de Moi la préférence



Sur tous les peuples existant sous le ciel.

123                                         Après que Dieu mit Abram à l’épreuve
Et qu’à Ses ordres il Lui ait obéi,
« Je te ferai exemple et norme neuve,
Dit Dieu, à suivre aux gens de tous pays. »

124                                         Il demanda : » Et pour ma descendance ? »
-« L’engagement, lui répondit Allah,
« N’aura d’effet et n’a nulle incidence
« Pour les injustes en leur vie ici-bas. »

125                                         De la Maison, j’ai, pour la terre entière
Fait un asile et refuge pour tout.
Adoptez-la comme lieu de prières,
Lieu qu’Abraham a visité debout.

A Ismaël et lui, Nous confiâmes :
« Purifiez Ma Maison pour tous ceux
« Qui, l’entourant, font retraite en leur âme
« Et s’y prosternent et ploient face à Dieu ! »

126                                         « O mon Seigneur, dit Abram en prière,
« Fais de la ville un lieu sécurisé !
« Laisse profit à ceux qui résidèrent
« Ici, croyant en Toi, au Jour dernier ! »

Allah répond : » C’est courte jouissance
« Que je tolère à tous les incroyants. 
« Mais quelle horreur attend leur ignorance,
« Quand ils auront Mon Feu pour châtiment ! »

127                                         Avec son fils élevant les assises
De la Maison, Abram dit en priant :
« Sur notre offrande, ajoute on emprise,
« Puisque c’est Toi l’Audient, l’Omniscient ! »

128                                         « Rend, Notre Dieu, nos vies à Toi soumises !
« Fais de  nos fils famille en soumission !
« Qu’en accueillant nos repentirs, l’emprise
« De Dieu sur nous assure Son pardon ! »

129                                         Notre Seigneur, Toi le Puissant, le Sage,
Envoie chez eux quelqu’un pour réciter
Versets du Livre, enseigner Ton message !
Que sa sagesse aille les éclairer !



130                                          Qui d’Abraham oublia la croyance,
Sinon celui semant sottise aux cœurs ?
Car Nous l’avons choisi dans l’existence
Dans l’Au- de- là, sûr qu’il est un vainqueur.

131                                          Quand son Seigneur, attendant qu’il réponde,
Lui dit, un jour : « Abraham, sois soumis ! »
Il répondit : « Tu es Seigneur du monde !
« Je me soumets, mon Dieu, et j’obéis »

132                                          La foi qu’Abram à ses enfants dispense,
Jacob aussi aux siens leur rappela :
« Choisis par Dieu, gardez-en Sa croyance !
« Ne mourez point que soumis à Allah ! »

133                                         Quand derniers jours à Jacob se montrèrent,
« Qui adorer ? dit-il à ses enfants.
Eux : « Ce sera ton Dieu, Dieu de tes pères ! 
Au seul vrai Dieu, nous serons Musulmans. 

« Comme Ismaël, Isaac, Abram et d’autres. »
134                                         Leurs temps passa. Si eux, par leurs actions,

Ont mérité, méritez donc les vôtres,
Sans comparer toutes générations !

135                                          Juifs ou chrétiens, leur route n’est point autre,
Dit-on. Erreur ! La religion qui vaut
Est d’Abraham à pure voix : la vôtre,
Sincère à Dieu et n’a point de rivaux.

136                                         Dis : Nous croyons en Dieu, comme les douze
Tribus à qui, par Moïse, Il promit,
Foi en Jésus, prophètes, qu’on épouse
Sans dissocier nul d’entre les soumis.

137                                         Si, comme vous, ils ont même croyance
Sur la voie sûre ils y seront aussi.
S’ils s’en détournent, ils seront dans l’errance.
Contre eux Allah l’Audient te suffit.

138                                         Des religions d’Allah suivons la route !
Meilleurs que Lui et que sa religion
Existent-ils ? Non, sans nul doute !
Alors c’est Lui que nous adorerons.



139                                         Dis : Ergoter à Son sujet entre autres,
Alors qu’Il est Notre et Votre Seigneur ?
A nous nos actes ! Occupez-vous des vôtres !
C’est à Lui seul que nous devons honneur.

140                                         Si les tribus d’Abram ont descendance,
Etes-vous Juifs ou chrétiens dans ce cas ?
Dis : Est-ce vous qui en aurez science
Ou bien plutôt le Savant n’est-ce Allah ?

De qui reçut de Dieu le témoignage,
Le plus sournois n’est-il qui l’a caché ?
N’attendez pas d’Allah qu’Il n’ait d’ombrage
De ces façons dont vous en disposez !

141                                         Génération ancienne est révolue :
Compte on tiendra de ce qqu’elle a conquis.
N’ayez souci de ce qu’elle a conçue
Mais bien de ce que vous avez acquis. !

142                                         Parmi les gens, l’ignorant vous questionne :
« Qui a changé le sens de la Qibla,
Qu’auparavant on avait trouvé bonne ? »
Dis : « Est, Ouest, tout conduit à Allah. »

143                                         De vous Nous fîmes une assemblée de sages,
Pour que témoins vous soyez pour les gens
Comme pour vous. Vous fera témoignage
Le Messager qu’on vous adresse avant.

Nous n’acceptions la Qibla vers laquelle
Tu te tournais que pour savoir qui suit
Le Messager et qui, à son modèle,
Tourne talon, s’en retourne et la fuit.

Tel changement vous semble difficile.
Compatissant, Miséricordieux,
Ce n’est Allah qui rendrait difficile
L’effort de ceux qui se soumettent à Dieu.

144                                         Nous te voyons bien tourner le visage
En tous les sens pour atteindre les cieux.
Nous te faisons le tourner d’avantage
Vers un endroit qui sourit à tes yeux.

Tourne-le donc vers la Mosquée sainte,



Les vôtres aussi où que vous demeurez !
L’âme de qui l’Ecriture a atteinte
Sait que Dieu voit où sied la vérité.

145                                         Si tu donnais certes toutes tes preuves
A ceux à qui le Livre fut donné,
Ils n’en suivraient point la direction neuve.
Ne suis donc pas celle où ils sont fixés !

Ils n’y voient point entre eux telle importance
D’endroits divers que d’autres ont adoptés.
Après ce que tu reçus de science,
Suivant leurs goûts, tu irais t’égarer.

146                                         Or ceux à qui l’on donna l’Ecriture,
Tout comme ils ont reconnu leurs enfants,
La reconnaissent et la tiennent pour sûre.
Sa vérité, ils la cachent pourtant.

147                                         Ne sois donc pas du clan de ceux qui doutent !
De ton Seigneur provient la vérité,

148                                         Quelque Qibla qu’on choisisse pour route.
Rivalisez plutôt dans la bonté !

Que chacun garde axe où il s’oriente !
C’est vers Allah, le seul Omniscient
Qu’où que l’on soit suivant la bonne pente,
Dieu vous ramène à Lui certainement.

149                                         Tourner son front vers la sainte Mosquée,
D’où que l’on vienne est d’Allah le souhait.
Dieu a toujours sa vision attirée
Sans distraction sur tout ce que l’on fait.

150                                         Vers la Kaabah tourne donc ton visage
Et vous aussi, partout d’où vous venez,
Pour qu’à part ceux qui dans l’erreur s’engagent
A vous voir nul n’ait à vous contester !

De leurs critiques alors n’ayez de crainte
Mais craignez-Moi, pour que, de Mes bienfaits,
J’achève en vous la distribution sainte,
Que vous soyez bien guidés désormais !

151                                          Le Messager qu’ainsi Je vous envoie
Est un des vôtres et vous récitera



Tous Nos versets qui vous ouvrent la voie
De Notre Livre ouvert qui’il apprendra.

Qu’il vous enseigne aussi Notre sagesse,
La pureté, ce que vous ignorez !

152                                         En Me rendant grâce pour mes largesses,
Moi, en retour, vous récompenserai.

153                                         Allons, croyants ! Dans la persévérance,
Cherchez secours en faisant la Salât !
Car ce sont  ceux qui gardent l’endurance
Qui resteront alors proches d’Allah.

154                                         Ne dites pas qu’ils ont quitté la vie
Ceux qui sont morts sur le divin sentier !
Non : ils survivent en leur route suivie
Mais seulment vous-mêmes l’ignorez.

155                                         J’irai, bien sûr, éprouver les fidèles
Par quelque peur, la disette ou la faim.
Les gens fuiront ceux-ci à cause d’elles,
En voyant perdre amitié comme biens.

156                                         Aux endurants, fais-leur donc cette annonce !
Qu’ils disenta lors, quand le mal les saisit :
« Certes, nous sommes à Dieu. Nul n’y renonce ;
« Nous reviendrons bientôt auprès de Lui. »

157                                         Ce sont ceux-là pour qui Allah accorde
De leur Seigneur toutes bénédictions,
Ainsi aussi que sa miséricorde,
Puisqu’ils sont bien guidés en leur sillon.

158                                         Certes As Safâ, Al Marwah qui s’enchaînent
Demeurent biens consacrés à Allah.
Le va-et-vient entre eux jamais n’entraîne
Le pèlerin au péché dans ce cas.

Qui fait l’Umra ou fait pèlerinage
A la Maison ou donne à bon escient,
L’Omniscient, percevant ce message,
Oui, le Seigneur lui est reconnaissant.

159                                         De ce que guides ou preuves ont pu descendre,
Ceux qui en cachent encore le récit
Que dans le Livre ils avaient pu apprendre,



Allah étant maudissant les maudit.

160                                         Ceux qui s’en sont repentis et l’avouent,
Leur repentir sera reçu de Dieu.
C’est Moi qui suis l’Accueillant qui les loue,
C’est Moi qui suis Miséricordieux.

161                                          Les incroyants qui mécréants demeurent,
Lorsque la mort les frappe, recevront
D’Allah, des anges et des humains, s’ils meurent,
Comme il se doit, juste malédiction.

162                                          Dans ce séjour, leur demeure éternelle,
Aucun répit ne leur sera laissé
Au châtiment et, des peines cruelles,
Il n’y a rien qu’on y puisse alléger.

163                                         Votre Dieu est divinité unique
Il est le Tout Miséricordieux.
Il n’est, hors Lui, d’autres dieux en applique.
Il est le Très Miséricordieux.

164                                         La création des cieux et de la terre
Et l’alternance entre l’ombre et le jour,
Navires en mer voguant pour qu’on transfère
Aux gens des biens leur profitant toujours,

Cette eau qu’Allah a fait descendre
Rendant la vie aux terres mortes avant,
Et aux bestiaux qu’on y voit s’y répandre,
Nuages aux cieux, emportés par les vents,

Des terres aux cieux, toute existence est signe
Que tout vivant à Quelqu’un est soumis.
Au peuple un peu raisonnable, il est digne
D’y reconnaître un auteur à ceci !

165                                         Certes il en est prenant, parmi les hommes,
Hors le Vrai Dieu, des égaux à Allah,
Croyant en eux, même les aimant comme
Le vrai croyant au Seul Seigneur croira.

Mais quand la peine atteindra les injustes,
Ils apprendront que tous ces châtiments
Viennent d’Allah, le Seul Fort et Auguste,
Que Son pouvoir existe entièrement.



166                                          Tous les meneurs, en voyant l’importance
Du châtiment, nieront leurs suiveurs
Et les accords liant leurs existences
Seront brisés quand viendra le malheur.

167                                         « Si nous pouvions revenir en arrière ! »
Diront les pauvres, hélas abandonnés.
« Combien nous tous nierions ces faux-frères,
« Désavouant comme eux nous ont quittés ! »

Dieu montrera aussi la perfidie
De leurs actions, éveillant leurs remords.
Mais ils n’auront plus aucune sortie
A espérer dans le Feu qui les tord.

168                                          De tout ce qui existe sur la terre,
Mangez, humains, le licite et le pur !
Du djinn quittez les pas qu’il vous fait faire :
Il est pour vous l’ennemi le plus dur.

169                                         Il pousse au mal et à la turpitude,
Dit sur Allah ce que vous ignorez.

170                                         Quand Dieu vous dit : « Suis donc en habitude
« Tout ce qu’Allah vient de vous enseigner ! »

« Non, vous dit-il, Suivons donc les coutumes
« De nos anciens ! ». Quoi ? Et si, sans raisons,
Ils avaient pris, en restant dans leurs brumes
Abandonné la bonne direction ?

171                                          Les mécréants ressemblent à des bêtes :
Cris qu’on leur lance est pour eux bruit confus.
Aveugles ils sont, sourds-muets : dans leur tête,
Ce n’est que bruit ; ils ne raisonnent plus.

172                                          Mangez, croyants, seuls aliments licites,
Qu’à votre usage il vous est réservé.
Remerciez Dieu quand Il vous visite
Et c’est Lui seul que vous adorerez !

173                                          Il vous défend la chair des bêtes mortes,
Sang, chair de porc et ce qu’on dédia
A de faux dieux. Nul péché ne comporte
Le fait d’en prendre à ceux qu’on y força.



Il ne convient pourtant qu’il n’en abuse
Ni ne transgresse ainsi l’ordre de Dieu.
Grand Pardonneur, Dieu discerne les ruses
Quoique Il soit grand Miséricordieux.

174                                         Des Livres saints, ceux qui en brodent ou cachent
Leurs prescriptions n’avalent que du Feu.
Au Dernier Jour, ils auront, qu’ils le sachent,
L’oubli d’Allah, châtiments douloureux.

175                                         Ils ont quitté la direction correcte,
L’ont échangée contre l’égarement.
Qui les prendra loin des flammes infectes ?
Ceux qui préfèrent au pardon châtiments ?

176                                          Avec le Livre, Allah a fait descendre
La Vérité. Aussi, à son sujet,
Les critiqueurs qui s’opposent, à tout prendre,
Dans le fin-fond divergent sur le Vrai.

177                                         Ce n’est pas rien qu’à tourner son visage
Vers le Levant, plus qu’au Couchant toujours
Qu’ont soit pieux ! Piété bonne et sage
Consiste à croire en Dieu, au Dernier Jour,

Ainsi qu’au anges, aux prophètes ou au Livre,
Donner son bien, quelque amour qu’on en ait,
Aux orphelins, prochains que l’on voit vivre
Dans le besoin et la nécessité,

Et à tous ceux qui demandent de l’aide
Pour délivrer ces pauvres de leur joug.
Puis, acquittant la Zakât, que l’on cède
A la Salât à genoux ou debout.

Tous ces croyants fidèles en leurs misères,
Leurs maladies ou au feu des combats,
Les voilà bien les vrais pieux sur terre,
Les véridiques y vivent comme çà !

178                                         Croyants : talion veut qu’aux cas graves,
Justice reste au sujet des tués :
Femme pour femme, esclave pour esclave,
Et libre humain pour l’autre assassiné.

Celui sur qui son frère, encor plus sage,



A pardonné de quelconque façon
Doit y répondre en payant le dommage
De bonne grâce, acceptant sa rançon.

                                               Dieu l’accordant, cette miséricorde
Est de sa part comme un allègement.
Qui le transgresse, après cela, y morde,
En recevrait douloureux châtiment.

179                                         Talion ne veut que préserver la vie.
Comprenez-le, vous les intelligents !
Vous atteindrez, freinant toute folie,
La piété que le Seigneur attend.

180                                         Si l’un de vous, sentant sa mort prochaine,
A quelques biens, qu’il fasse un testament,
Devoir pieux réglant de façon saine,
Dons en faveur de ses proches parents.

181                                          De ceux qui l’ont bien entendu, quiconque
Vient altérer ses termes sciemment,
Le seul péché sera pour qui le tronque :
Audient, Allah est certes omniscient.

182                                          Pas de péché si, même involontaire,
Partialité vienne du testateur,
Mais qu’accommode alors le légataire :
Allah est certes absolu Pardonneur.

183/184                                  
           Comme imposé à ceux qui vous précèdent,

Jeûne est prescrit en un temps bien fixé.
C’est en pieux ainsi qu’on y procède
Pendant un temps de jours déterminé.

Ceux d’entre vous qui ne peuvent le faire,
(Malade au loin ou par d’autres empêchés)
Devront jeûner en temps complémentaire.
Mais il en est incapables à jeûner.

Donnant alors des vivres aux misérables, 
Ce pourrait être une compensation.
Ce plus est bien. Mais il est préférable
Pour un chacun de jeûner en union.

185                                          On s’y souvient que fut donné pour guide,
En ce mois-là, pour l’homme le Coran.



Discernement du bien qui s’y décide,
On le rappelle au mois du Ramadan.

Dès lors, quiconque est valide et en âge
En ce mois-là se devra de jeûner.
Tout autre étant malade ou en voyage
Fera de même en des jours différés.

Dieu veut pour vous que ce ne soit pénible,
Qu’en nombre égal de jours vous proclamiez
Grandeur d’Allah, priant dès que possible,
Remerciant qu’Il vous ait bien guidés.

186                                         Si tu perçois que sur Moi te questionnent
Mes serviteurs, Je suis tout proche d’eux.
Qu’ils croient en Moi ! Leur route sera bonne,
Si, à l’appel, ils répondent à Dieu.

187                                          Les nuits de jeûne, Allah vous a permis
D’avoir commerce avec toutes vos femmes.
De leurs époux elles sont les habits ;
D’être les leurs, c’est ce qu’elles réclament.

Dieu sait que vous n’attendiez cet avis
Mais Il pardonne et efface vos fautes.
Contentez-vous de ce qu’Allah permit,
Pendant que l’ombre enrobe encor ses hôtes.

Jusqu’à ce que la nuit cède à l’aurore,
Mangez, buvez le plus paisiblement.
Vous reprendrez alors le jeûne encore,
Dès qu’on distingue un fil noir d’un fil blanc.

Si c’est pour prendre une attitude indigne,
N’abandonnez la mosquée, l’oraison !
Dans Ses limites, Allah montre Ses signes,
Fixant les Siennes aux hommes avec raison.

188                                          Vos biens, n’allez en dévorer le nombre
Par des actions faites illicitement,
Et en user pour vos juges corrompre,
Pour dévorer de plus les biens des gens !

189                                         A quoi, dit-on, servent lunes nouvelles ?
Dis : pour qu’un Hädj  en décompte le temps :
Ce n’est façon bien correcte que celle



D’entrer chez soi derrière un logement.

C’est craignant Dieu qu’avec bonté pieuse
Mieux vaut en vos maisons porte franchir,
Que d’y entrer de façon frauduleuse.
Adorer Dieu vous fera réussir.

190                                         Combattez donc tous ceux qui vous combattent,
En demeurant au sentier du Seigneur !
Ne cédez pas au mal, quoique il vous flatte !
Dieu n’aime pas façons des transgresseurs.

191                                         Et tuez-les où et quand ils se pointent
Et chassez-les d’où ils vous ont chassés,
Mais sans combat près de la Mosquée sainte :
Meurtre vaut mieux alors qu’être associés !

Attendez-y alors qu’ils vous y mordent !
S’ils le faisaient alors, tuez-les donc !

192                                          S’ils cessent, Allah n’est que Miséricorde.
Aux mécréants, c’est Sa rétribution !

193                                          Combattez-les jusqu’à pleine défaite !
Qu’à Allah seul reste la religion !
Plus de combats si l’hostilité cesse,
Sauf contre ceux injustes en leurs façons !

194                                          Talion s’applique à toutes choses saintes :
Le Mois sacré dépend d’un mois sacré !
Qui contre vous transgresse ses contraintes
Permet contre eux d’aussi les transgresser.

Soyez pieux ! Allah vous accompagne.
195                                         Dépensez-vous dans les sentiers e Dieu !

Ne prêtez pas vos mais à quelques hargnes !
Faites le bien ! Dieu aime les pieux.

196                                         Faites l’Umra et le pèlerinage !
Si vous aviez quelconque empêchement,
Adaptez tous sacrifices en partage,
Que vous saurez faire facilement !

Ne rasez point vos têtes avant qu’offrande
N’arrive au lieu de son immolation !
Si vous avez affection qui demande
Tête rasée, offrez compensation !



Que pas Saÿam ou quelque sacrifice
Ou quelque aumône on le puisse oublier !
En vie normale alors, calme on se glisse,
Lorsque l’on est ainsi pacifié.

Après l’Umra, avant pèlerinage,
Un sacrifice aisé doir être fait ;
Qui n’en pourrait avoir moyens d’usage
Durant ce temps trois jours devra jeûner.

Sept jours encor il faudra qu’il prolonge
Le jeûne, après qu’il soit rentré chez lui.
Dix jours en tout.  C’est aux gens que l’on songe
Venant de loin que l’on prescrit ceci.

Car il en est dont la famille habite
En des régions très loin de la Kaaba.
Craignez Allah ! Sachez bien qu’Il n’hésite
A punir ceux qui ne le craignent pas.

197                                         C’est en des mois fixés qu’est le voyage.
Pour l’accomplir, quand on s’est décidé,
A privation sexuelle on s’engage.
Point de dispute et de perversité !

Allah connaît tout le bien que vous faites.
Prenez bien soin de faire provisions.
Mais la meilleure est piété parfaite.
Soumettez-vous, vous les instruits, les bons !

198                                         Ce n’est pécher que de quêter des grâces
De Dieu. Et d’Al Murdalifa,
Quand d’Arafat vous déferlez en hâte,
Invoquez donc encor le nom d’Allah !

Il vous montra la voie correcte à faire,
Quoique autrefois vous fûtes dans l’erreur.

199                                          Pour déferler où les gens déferlèrent,
Quêtez pardon à Dieu, Grand Pardonneur !

200                                          Quand vous aurez achevé tous les rites,
Priez Allah comme on prie les aïeux !
Et mieux encor que ces gens criant « Vite,
« Accorde-nous des biens ici, mon Dieu ! »



Le ciel pour eux n’aura pas d’ouverture !
201                                         Et d’autres disent : « Accorde-nous, Seigneur,

« Bonheur ici autant qu’en vie future !i
« Protège-nous du Feu et du malheur ! »

202                                         De ce qu’ils ont acquis durant leur vie,
Dieu en tient compte ! Ils en auront leur part.

203                                          Pendant ces jours de longueur définie,
Invoquez Dieu, pieux dès le départ !

Au pieux, nul péché s’il ne se garde,
Même en allant partir après deux jours.
Ni pour celui qui plus longtemps s’attarde.
Vers Dieu, sachez que tous viendront toujours.

Dans les fidèles, en est un qui présente
Vie actuelle en ses plaisants aspects,
Prend à témoin Allah de ce qu’il chante,
Quand il s’acharne et parle à tous sujets.

204                                         Parmi les gens, en est un qui présente,
Ce jour, la vie en ses plaisants aspects.
Prend à témoin Allah de ce quil chante,
Quand il s’acharne et parle à tous sujets.

205                                         Car, dos tourné, il court la terre et sème
Bien du désordre au bétail, aux semis
Que l’on cultive. Allah cependant n’aime
Pas qu’on dérange ordre qu’Il a prescrit.

206                                        Quand on lui dit : « Crains Allah et L’adore ! »
L’énorme orgueil criminel l’envahit.
Il n’est qu’enfer pour l’attirer encore.
Certainement, est-il plus mauvais lit ?

207                                         Parmi les gens, il en est  qui s’emploie
A rechercher l’assentiment de Dieu,
Envers ceux-là qui se tiennent en sa voie.
Allah est Grand Miséricordieux.

208                                         Entrez en plein dans l’Islam, ô fidèles !
Ne suivez pas les traces du démon !



Ne prenez point son chemin pour modèle :
Il est pour vous l’ennemi pour de bon !

209                                         Après que preuves ainsi vous soient venues,
Sachez alors, après, si vous bronchez,
Combien Allah est puissant dans les nues :
Il est Sagesse et Puissance en entier.

210                                        Qu’attendent-ils, sinon qu’Allah leur vienne,
Avec Ses anges au ciel accompagné
Et, comme à Lui toutes choses se tiennent,
Leur sort à eux par Lui sera réglé.

211                                         Que de miracles évidents arrivèrent
Que Nous donnâmes aux enfants d’Israël !
Demande-leur ! Malheur à qui altère
Les dons qu’Allah lui envoya du ciel !

212                                         Les incroyants trouvent belle leur vie
Qu’on enjolive et moquent gens pieux.
Mais quand viendra jour e la Parousie,
Tous les croyants seront au dessus d’eux.

C’est sans compter que le Seigneur apporte
Tous Ses bienfaits, l’accorde à qui Il veut.

213                                         Les gens formaient une seule cohorte
A l’origine et divergeaient entre eux.

Puis le Seigneur envoya des prophètes
Avertisseurs et annonciateurs,
Avec un Livre aux vérités parfaites
Réglant pour eux ce qui heurtait leur cœur.

Ce sont ceux-là qui les avaient reçues
Qui se sont mis à en discutailler, 
Après que preuves ainsi leur fut venues,
Ouvrant l’esprit à leurs rivalités.

Alors Allah vint guider, par Sa grâce,
Ceux qui adhèrent à cette vérité, 
Que d’autres qu’eux contestent avec audace.
Dieu mène qui Il veut en droit sentier.

214                                         Espérez-vous atteindre lieux célestes,
Alors que vous n’avez eu à subir
D’épreuves, comme avaient vécues, du reste,



Ceux qu’avant vous d’autres eurent à souffrir ?

    Les ont atteints maladies et misères,
Jusqu’au moment où, grâce au Messager,
Et, avec lui, ceux qui ont cru crièrent :
« Quoi ? Le secours d’Allah va nous sauver ? »

215                                         « Que faudra-t-il de bien que l’on dépense ? »
Te diront-ils. Dis : « Dépensez vos biens
« Pour père et mère, aux proches à qui l’on pense,
« Aux voyageurs, aux pauvres, aux orphelins ! »

216                                         Vous exécrez cette lutte prescrite
Mais c’est un bien qui vous donne aversion
Vous ne savez, de Dieu, ce qui L’habite.
En vous, le Mal éveille sa passion.

217                                         On te demandera si l’on peut guerroyer
Pendant le mois sacré. Il te faudra répondre :
« Pendant ce mois, la guerre est une énormité ! »
« Mais, pour Dieu, bien plus grande est, en mosquée, de fondre
« Sur qui de son service et sa foi sont privés. »

Les luttes de doctrine étant pires que guerres,
De votre religion on voudra vous priver.
Ceux qui abjureront n’y obtiendront plus guère
De mérite ici-bas, du ciel seront chassés.

En l’Enfer éternel, ces damnés de la terre
Resteront du Seigneur pour toujours éloignés.

218                                         Certes, ceux qui ont cru, sur Sa route luttèrent,
Espèrent en Son pardon, Lui qui n’est que bonté. 

On te questionnera sur les jeux et le vin.
Répond : « Pour l’homme, ils sont danger ou avantage.
« Mais le danger est grand, l’avantage incertain.
« L’un l’emporte sur l’autre, à qui veut être sage. »

« Que faut-il, dira-t-on, réserver comme aumône ? »
Répond : « Le superflu, c’est ce qu’il faut donner. »
Pour mieux vous comporter, en vivant à leur aune,
Les préceptes divins vous furent expliqués.

220                                         Dis, sur les orphelins, à ceux qui questionnèrent :
« Leur procurer du bien est la meilleure action.
« Si l’on se mêle à eux, ne sont-ils pas vos frères ?



« Dieu sait ceux qui font mal et ceux demeurant bons. »

221                                         N’épousez pas de femme incroyante ! Attendez
Qu’en l’Unique Seigneur elle soit plus croyante !
Mieux vaut prendre une esclave ayant foi qu’épouser
Quelque étrangère, même encor plus séduisante !

Et n’accordez vos filles à ceux qui n’ont la foi ,
Sans qu’ils n’aient adhéré à celle au Dieu unique !
D’un esclave croyant, mieux vaut faire le choix,
Même s’il est moins qu’eux séduisant en pratique. !

Ces incroyants pourraient aux enfers vous traîner,
Quand en Son paradis le Seigneur vous invite.
Il offre Son pardon, Ses préceptes à Son gré,
Aux humains, pour qu’enfin ils les acceptent vite.

222/223                                  Au sujet des menstrues on te questionnera..
Des femmes écartez-vous, quand telle est leur nature !
Ne vous en approchez que quand, de cet état,
Elles sont libérées et redeviennent pures !

Vers elles, allez alors, de la façon que Dieu
Vous l’a prescrit! Lui plait ceux dont la foi est sûre,
Qui se repentent et veulent agir ainsi qu’Il veut..
Vos femmes sont un champ plaisant de la nature.

Allez à votre champ comme vous le voulez !
Craignez Dieu ! Agissez pour vous-même à l’avance !
Cette gracieuse annonce il te la faut donner
Qu’ils le rencontreront, eux qui en ont croyance.

224                                         De nom d’Allah, jamais n’usez, dans vos serments,
Pour disposer d’un bien, réconcilier les gens !

225                                         Pardonneur et Patient pour vos actions gratuites,
Dieu saisit en vos cœurs raisons qui vous visitent.

226                                         De leurs femmes, ceux qui jurent de se priver
Que ce soient quatre mois qu’ils fassent continence !
Leur serment, s’ils reviennent, en sera annulé
Car le Seigneur pardonne et rempli de clémence.

227/228                                  Le Seigneur entend  tout ; le Seigneur connaît tout.
Si, du divorce entre eux, la chose est décidée,
Trois menstrues en délai attendent les époux,
Pour que séparation soit bien exécutée.



Si de Dieu, de Son ciel, elle adopte la foi,
La femme répudiée attendra que trois fois
Elle ait vu s’achever périodes menstruelles,
Pour agit librement, pouvoir disposer d’elle.

Il ne lui est permis que demeure caché
En son sein, plus longtemps, ce que Dieu a créé.
Son mari, si tous deux ont intention meilleure,
Pourrait seul renouer leur union antérieure.

Pour autant qu’on agisse avec modération,
Les droits et les devoirs sont égaux dans l’union.
Pourtant l’homme prévaut sur la femme en mariage.
Le Seigneur est Puissant, tout autant qu’Il est Sage.

229                                         Deux fois se peut reprendre épouse, sans mal faire,
Ou bien se peut acter une répudiation
Ou céder, de bon cœur, pleine libération.
Mais d’épouse, on ne peut garder la moindre affaire

Qu’on lui aurait donnée, à moins que, cette fois,
En allant prolonger plus loin la vie ensemble.
De Dieu le couple craint de négliger les lois.        
Si femme se rachète avec des biens, il semble

Qu’il n’y a nul péché pour le couple en ce cas.
Tel est l’ordre d’Allah. Ce sont des lois expresses
Ne les négligez point. Injustes aux yeux d’Allah
Sont ceux qui à Ses lois  s’opposent et les transgressent. 

230                                         Nul divorce possible une troisième fois,
Tant qu’un autre n’aura repris femme en mariage.
Si cet autre, à son tour, lui renonce à sa foi,
Il n’est faute pour Dieu que renaisse un ménage.

231                                         Si la femme écartée a fini sa retraite,
Que ce soit de bon cœur que vous la repreniez !
Ou de bon cœur rendez  sa liberté parfaite !
Mais ne la reprenez pour la vouloir châtier !

Qui agirait ainsi se nuirait à lui-même.
Ne jugez sans valeur les préceptes de Dieu !
Rappelez-vous ce bien que, sur vous, Il parsème :
La sagesse du Livre étalé sous vos yeux.



Croyez-le et sachez     qu’Il connaît tout au mieux !

232                                         Si la femme écartée a fini sa retraite,
Ne l’empêchez alors de prendre un autre époux ,
S’ils se sont engagés de façon la plus nette !
Allah sait bien à fond ; vous ne savez pas tout !

Cet avertissement veut s’adresser à vous,
Qui avez foi en Dieu et en la fin des mondes.
Vous en serez plus pur et plus correct en tout
Vous ne connaissez rien, quand Dieu sait ce qu’Il sonde.

233                                         La mère répudiée allaitera l’ enfant.
Lorsque on désirera complet l’allaitement,
En s’occupant de lui pour deux années entières.
Le père pourvoira de correcte manière

Au repas de la femme et à son vêtement.
On ne demandera à chacun des parents
Que suivant ses moyens, pour que l’enfant n’opère
Préjudice à la mère et malheur à son père.

234                                         Les femmes survivant à leurs époux mourants
Quatre mois et dix jours s’imposeront d’attendre
Avant de disposer de leur destin présent.

Ce terme alors atteint, on ne saura pourfendre
Leurs façons, pour autant que, très honnêtement,
Elles vivent. Dieu sait ce qu’on veur entreprendre.

235                                         Ce ne sera jamais une faute du tout,
Si, à ces veuves-là, vous proposiez mariage
Ou même dans vos cœurs en rêviez entre vous.
Pourtant, de vos pensées Allah voit le message.

Mais ne leur faites pas de promesse en secret,
A moins que ce ne soit en paroles honnêtes.
N’en nouez convention que seulement après
La fin du temps prescrit par la loi que J’ai faite.

Méfiez-vous ! Sachez que Dieu, quoique clément,
Sait tout ce qui demeure en vos cœurs et vos têtes. 
Mais retenez qu’Il est un Seigneur indulgent.



236                                   Ce  n’est pas un péché de répudier la femme
                                               Avec qui on n’a pas consommé quelque union      

Ni fixé quelque dot. Faites-lui donc un don
Proportionné au fait que son état réclame.
Riche ou pauvre selon ses moyens, ils auront
Pareil devoir s’ils veulent éviter certains blâmes.

237                                         Si vous la répudiez avant consommation
Mais après que la dot aura été fixée,
Acceptez que moitié en soit abandonnée,
A moins que l’épousée abandonne le don 

Ou celui dont la main conclut le mariage.
De piété plus grande et générosité
Un tel désistement serait pour elle un gage. 
Dieu voit parfaitement comment vous agissez.

238                                         Veillez à célébrer culte de la prière,
Le troisième surtout avec grande ferveur !
Officiez en marchant, si vous craignez misère,
A cheval ou à pied, quand vous saisit la peur !

239                                         Quand en sécurité se déroule la vie,
Alors, de la façon qu’un jour Dieu vous l’apprit,
Récitez humblement toutes les litanies
Que vous ne saviez point avant qu’on vous l’ait dit !

240                                         Ceux d’entre vous que la mort frappera
Doivent tester pour épouses qu’ils laissent.
Un entretien d’un an y pourvoira ;
Point d’expulsion, faute d’une promesse !

Vous critiquer, dès lors, on ne pourrait,
Si au départ elles font préférence
En y trouvant pour elles plus d’attrait.
Dieu est Sagesse, autant qu’Il est Puissance.

241                                          Les divorcées, auront, par les pieux,
A recevoir compensation valable.

242                                          Dieu leur explique, en ces versets pour eux,
 Comment toujours demeurer raisonnables.

243                                         N’as-tu pas vu – ils étaient des milliers-
Craignant la mort, les gens fuir leurs demeures ?
Allah d’abord, leur ayant dit : « Mourez ! »,



Rendit la vie à ceux, croyant qu’ils meurent.

    De Sa faveur, Dieu,  certes, est détenteur
    Envers les gens. Mais, de tous ceux qui naissent,
    C’est la plupart qui, saisis par la peur,
    N’ont foi en lui ni ne le reconnaissent.

244    Dans le sentier d’Allah, allez combattre !
    Sachez qu’Il est Audient, Omniscient !
245    Qui prête à Dieu, sans en vouloir débattre,
    Multiplié plusieurs fois Dieu lui rend.

    Allah restreint ou étend ses faveurs.
Tous nous irons rejoindre le Seigneur

246    N’as-tu pas su l’histoire des notables
    Qu’après Moïse, eux, enfants d’Israël,
    Ont demandé à leur prophète aimable :
    « Choisis pour nous un roi, qui sera tel

    « Qui sied, afin que nous partions en lutte
    « Dans les sentiers d’Allah ! » Il rétorqua :
    « Et si alors tout risque vous rebute,
    « Quand vous serait, pourtant, prescrit combat ? »

    « Se pourrait-il, ont-ils dit, qu’on n’endure
    « Lutte pour Dieu, quand on est expulsé
    « De nos maisons, et même qu’on capture
    « Tous nos enfants dont nous sommes privés ? »

    Et, quand leur fut ordonné la bataille,
    Tournant le dos, ils s’enfuirent nombreux.
    Rares ont été acceptant qu’ils y aillent.
    Dieu connaît bien les injustes d’entre eux.

247                                         Voici qu’Allah, leur a dit leur prophète,
    « A pris Tälut, comme roi désigné. »
    « Quoi, dirent-ils ? Prendrait-il donc la tête,
                                         Quand, plus que lui, nous devrions régner ?



    « Il n’a pour lui que bien peu de richesses ! »
    « Dieu, leur dit-il, l’a désigné pour vous :
    « Il est plus fort en science, en adresse ! »
    Omniscient, Dieu choisit qui Il veut.

248 Il ajouta : « Signe d’investiture
« Sera ce coffre, ici, qui vous revient,

          « Objet de calme apaisant, qui rassure,
         « Dont le Seigneur inspira le dessin.

    « C’est d’Aaron, de Moïse reliques
    « Qu’il contiendra à l’abri, les gardant.

« L’apporteront les porteurs angéliques,
« Signe pour vous, si vous êtes croyants. »

249                                         Puis, juste avant que la troupe ne parte,
Talüt leur dit : « Dieu vous éprouvera.
« Que nul ne boive l’eau mais s’en écarte,
« Lorsque le fleuve on le traversera ! »

« Sera des miens, seul celui qui n’y goutte.
« Qui en prendra ne sera plus des miens.
« Sauf est permis d’y puiser quelques gouttes,
« Un simple coup dans le creux de la main. »

Sauf quelques-uns d’entre eux, nombreux en burent,
Sauf les croyants, tous en étant sortis :
« Nous sommes tous, dirent-ils, sans allure
« Face à Goliath et les siens aguerris. »

Les autres, sûrs qu’Allah les accompagne
Dirent : « Combien de foi, grâce à son Dieu,
« Troupe sans force a remporté campagne,
« Endurant mieux que soldats plus nombreux ! »

250                                        Contre Goliath et ses troupes, ils prièrent :
« Ton endurance, en nous, Seigneur, mets-là !
« Et donne-nous cette victoire entière !
« Sur l’infidèle, affermis donc nos pas ! »

251                                         Grâce au Seigneur, ils l’ont mis en déroute :
David tua Goliath. Alors, Allah
Lui enseigna la sagesse et l’écoute.
Comme Il voulut, royauté lui donna.



S’Il ne laissait les hommes en proie aux luttes,
Sûr que le monde en serait corrompu.
De Sa faveur aux mondes qui se buttent
Allah, pour eux toujours l’a détenu.

252                                         Tels sont d’Allah les versets qu’on récite ;
Nous les avons chargés de vérités,
T’en récitons les textes à leur suite.
Certes, tu es parmi les Envoyés.

253                                          Parmi ceux-ci, certains de ces apôtres
Ont, par Nos soins, été favorisés,
Montant en grade au dessus de bien d’autres.
Il en est même à qui Dieu a parlé.

Fils de Marie, à Jésus Nous donnâmes
Preuves assurées avec le Saint Esprit.
Si Dieu voulût, ses successeurs infâmes
Ne se seraient entretués ainsi.

Mais Allah fait tout comme Il le souhaite.
254                                         O vous, croyants, vous pouvez dépenser

Ce que Dieu donne aux vivants que vous êtes,
Avant le jour qui viendra se lever.

Il y aura, quand viendra l’Heure auguste,
Ni d’amitié qui tienne, ni rançon.
Les mécréants seront, eux, les injustes
Qui n’auront point droit aux intercessions.

          Il n’y a d’autre dieu que Dieu
255                                                   Immortel, Il gère tous lieux.

          Ombre ni soleil ne le gagnent.

 Le prie-t-on, s’Il ne le veut ?
 Est à Lui la terre et les cieux.
 Jardin proche, abrupte montagne.

 De tout savoir, Il n’a donné
 Que ce qu’Il veut bien révéler
  De Sa Science.

 Son trône est dans l’immensité ;



 Sa garde ne Lui sait peser :
  Il est l’Immense !
 
.                                         

256    En religion, il n’est nulle contrainte ;
    On ne s’égare, en suivant le sentier.
    Qui croit en Dieu, de Satan fuit les feintes :
    L’anse qu’il tient ne se pourrait briser.

    Dieu l’Audient a la science entière,
257    Est défenseur de ceux qui ont la foi,
    Les fait sortir du noir vers la lumière.
    Malheur à ceux qui mécroient en Allah !

C’est au Tagüt qu’ils croient. Ils les célèbrent,
    Pensent qu’ils sont des défenseurs puissants
    Quand, des clartés, ils plongent en ténèbres
    Ces gens du Feu pour toujours y vivant.

257                                          Un roi, sais-tu, qu’Allah laissait en vie,
    Vit Abraham, du Seigneur se moqua,
    Quand il disait : « En mon Dieu je me fie ;
    « De vie ou mort, Il décide ici-bas. »

    « Mais vie ou mort, dit le roi en colère,
    « Dépende de moi, ici-bas, tout autant !
    

-« Si le soleil, par Dieu, dit notre père,
    « Se lève à l’Est, fais-le naître au couchant ! »
    L’injuste, Dieu ne le guide sur terre :
    Bien confondu resta ce mécréant !

258                                         Tel autre aussi passait par un village
    Tombant en ruines, en tous points déserté.
    « Comment, dit-il, Allah, à tel ravage,
    « Redonner vie et remettre sur pieds ? »

    Dieu, l’ayant fait mourir, cent ans le laisse
    Ainsi, avant de le ressusciter.
    « Combien de temps, avant que tu renaisses,
    Lui dit Allah, crois-tu être resté ? »

259                                        -« Un jour, dit l’autre, ou moins d’une journée !



    -« Non, dit Allah : tu es resté cent ans !
    « Vois ; Provision ni boisson n’est gâtée
    Mais de ton âne, il n’est plus qu’ossements ! »

    « Regarde bien comment Je les rassemble
    Et les revêt d’une nouvelle chair !
    -« Alors, dit l’autre à voir telle évidence,
    « Omnipotent est Allah que je sers ! »

260                                         « Comment, mon Dieu, rends-Tu aux morts la vie,
    Dit Abraham.- Doutes-tu du Seigneur ?
    Dit Dieu. Ce juste a dit : « Non, je m’y fie.
    « Mais puisses-Tu m’en rassurer le cœur ! »

    « Prends, dit Allah, quatre oiseaux domestiques !
« Pose leurs os sur des monts bien distincts !
« Appelle-les ! Tu verras qu’ils rappliquent.
« Sache que Dieu est sage et souverain ! »

261                                         Les généreux envers Allah ressemblent
Au grain de blé qui donne sept épis
Portant chacun cent grain, tant se trouve ample
La récompense à qui Lui est soumis.

262                                         Sur le sentier d’Allah, ceux qui dépensent,
Sans, de leurs dons, étaler la grandeur,
N’ont rien à craindre, auront leur récompense
Sans affliction, auprès de leur Seigneur.

263                                         Un seul pardon, une parole aimable
Vaut mieux qu’aumône et dont qu’on vient vanter.
Dieu n’a besoin d’indulgence semblable :
Orgueil fait tort à générosité.

264                                         Vous les croyants, n’annulez vos aumônes
Par vantardise, ainsi que font tous ceux
Qui font dépense étalée, à leur aune,
Sans croire au ciel futur ni même en Dieu !

Ils sont pareils au roc couvert de terre,
Que pluie atteint et laisse dénudé.
Ils n’auront nul profit de ce qu’ils gèrent.
Dieu n’aide point les mécréants madrés.



265                                         Si c’est pour plaire à Dieu que leurs finances
Certains Lui donnent, eux sont comme un jardin
Doublant ses fruits, si pluie en abondance,
Même, à défaut, simple  rosée l’atteint.

Parfaitement Dieu voit ce que vous faites.
266                                         Quelqu’un voit-il un jardin de dattiers,

De vignes aussi, bien drainé d’eaux qui mettent
Pour lui des fruits nombreux dans ce verger ?

Malgré qu’il ait ses enfants en bas âge,
Vieillesse est là. Voit-il, sur son jardin
Un tourbillon de feu qui le ravage ?
Signe de Dieu ! Songez à vos destins !

267                                         Vous les croyants, prenez les parts meilleures
Que vos labeurs vous ont fait récolter !
Nous les avons fait sortir à leur heure ;
C’est gain pour vous : vous en pouvez user.

    De ce qui vit, n’en faites gaspillage !
    Ne donnez pas ce qu’en fermant les yeux
    Vous ne pourriez recevoir en partage !
    Allah n’a nul besoin. Louange à Dieu !

268    Satan vous accule à la pauvreté,
    Tout en incitant   à  quelque avarice !
    Dieu n’est que bienfaits et sait pardonner,
    Est Omniscient et sans artifice.

269    Il donne sagesse à celui qu’Il veut.
    Celui-là détient richesse sans faille.
    Mais seul s’en avise un qui sait que Dieu
    Est le détenteur de tout ce qu’Il baille.
    
270    Quelle que soit la masse de dépenses
    Que vous vouez, c’est au nom du Seigneur.
    Allah le sait, sachant tout ce qu’on pense.
    Pour les injustes, il n’est de secoureur .

271    Ouvertement si l’on donne l’aumône,
    C’est bien pour vous. Mais c’est bien mieux encor
    Un don discret que vous faites à votre aune
    Aux indigents peu gâtés par le sort.



De vos actions, de tout ce que vous faites,
    Toujours Allah est parfait connaisseur.
    Il ôtera une part de vos dettes,
    De vos méfaits à l’égard du Seigneur.

272    Tu ne dois pas leur montrer la voie sage
    Mais c’est Allah qui guide qui Il veut.
    Ils tourneront tout à votre avantage,
    Ces dons des biens qu’on fait pour plaire à Dieu.

    En les donnant, c’est seul pour reconnaître
    La Face « Wash » propre seule à Allah.
    De tous vos dons, récompense va naître ;
    Vous n’en serez pas lésés pour cela.

273    Les malheureux qui pour Dieu pélerinent
    Ne savent pas le monde parcourir.
    L’ignorant croit qu’ils sont riches, à leur mine,
    Car ils ne veulent à mendier recourir.

    Jamais personne alors ils n’importunent
    A leur aspect tu les reconnaîtras.
    Sur Ses sentiers, qui use sa fortune
    Dieu en connaît parfaitement le cas.

274    Ouvertement ou de façon discrète,
Qui, nuit et jour dépensera ses biens
Aura de Dieu rétribution parfaite.
Point d’affliction : il ne craindra plus rein.

275    Qui n’ont le soin que de prêts usuraires
Sont déformés de fréquenter Satan :
« Commerce ou prêt sont pareilles affaires »
Se disent-ils en leur fol errement.

Allah pourtant le commerce autorise,
Défend  celui qui ne traite qu’argent.
Cessant de peur qu’Allah le contredise,
Qui l’a fait garde autant qu’il eut avant.

Qu’il sente alors que tout, dans l’existence,
Dépend toujours de l’opinion de Dieu!
Quiconque au monde à nouveau recommence
Ira toujours rejoindre gens du Feu.



276    Allah défend l’usure en cette terre ;
L’aumône faite est d’intérêt plus grand !
Pour Lui, pécheur jamais ne peut Lui plaire :
Jamais Allah n’aime le mécréant.

277    Qui fait Salât ou Zakât, a croyance
N’a nulle crainte à finir affligé.
Il recevra certes sa récompense
Puisque en sa foi, il aura bien œuvré.

    
278    Abandonnez, croyants, le gain qui reste
    D’un intérêt superflu exigé !
    Craignez Allah, ô croyants ! Votre geste,
    En renonçant, vous Le fera gagner.

279    Qui ne le fait en recevra l’annonce
    De guerre avec Dieu et Son messager.
    Ses capitaux viendront à qui renonce
    A tous les gains injustement gagnés.

    
    Si vous n’avez pris personne en otage,
280    Vous-même aussi ne serez point lésés.
    Donnez sursis, jusqu’à ce qu’il surnage,
    A débiteur qui se trouve gêné !

    Mieux vaut encor pour vous faire remise
    De quelque dette en simple charité.
281    Craignez le Jour où vers Dieu sera prise
    Chaque âme, à qui tout sera soupesé !

    Rétribution divine alors acquise,
En chaque point nul n’y sera lésé.

282                                         
           Vous les croyants, quand précise échéance

Pour une dette ici vous contractez,
Qu’un scribe en note état en vos présences,
En tout bon droit que vous en décidez !

Scribe ne peut refuser de l’écrire
De la façon que Dieu lui enseigna,
Qu’un débiteur lui dicta de l’écrire
Sans rien ôter et qu’il respecte Allah.

Si débiteur est gaspilleur débile
Ou incapable à dicter le contrat,



Que son mandant dicte les termes utiles
Pour préciser ce qu’entre eux fera loi !

Que deux témoins choisis parmi vos hommes
Témoignent alors. Ou, s’il n’y en a deux,
Un et deux femmes alors agréez comme
Témoins de ce qu’ils ouïrent en ce lieu !

Afin que si l’une d’elles s’égare,
L’autre en ce cas puisse lui rappeler.
Qu’aucun témoin ne refuse et se barre,
S’il lui venait d’avoir à témoigner !

Avec son terme, écrivez donc la dette,
Petite ou grande et plus juste pour Dieu
Que témoignage aussi droit mais qui jette
Doute parfois sur les termes du vœu !

S’il ne s’agit que d’une marchandise
Présente alors que vous en négociez,
Qu’en ce cas-là, il suffit qu’on le dise
Sans rien écrire. Il n’y a point péché.

Prenez témoins quand transaction vous faites ;
Scribe et témoins ne leur causez du tort !
Perversité sinon serait la dette !
Vous savez Dieu Omniscient encor.

283    S’il se trouvait que l’on soit en voyage
    Et qu’il n’y ait quelque scribe à trouver,
    Il vous suffit de recevoir un gage
    Prouvant confiance et réciprocité.

Que celui qui a reçu quelque chose
Le restitue et craigne le Seigneur !
Ne cachez point témoignage ! Qu’on l’ose :
L’Omniscient voit le péché des cœurs !

284                                         De tout ce qui est aux cieux et sur  terre,
Leur maître est Dieu. Compte Il vous en tiendra
De tout ce qu’on montre ou même qu’on terre,
Pardonne ou non. Tout Puissant est Allah !

285                                         Le Messager croit ce qu’on fit descendre



Vers lui et sait que tout vient du Seigneur.
En Lui, Ses anges et ses Livres à comprendre,
Tous les croyants gardent foi en leurs cœurs.

« Nous ne faisons aucune différence,
Seigneur, parmi Tes messagers. Toujours,
T’ayant ouï, implorons l’indulgence
De Toi vers qui nous croyons au retour. »

286                                          Allah n’impose à nulle âme une charge
Trop supérieure à sa capacité,
Punit son mal ou récompense au large
Pour tout le bien qu’en sa vie elle a fait.

Ne nous châtie, ô Dieu, s’il nous arrive
D’avoir oubli, ou commettre une erreur !
Moins lourdes soient charges de ceux qui vivent
Que poids d’anciens que Tu chargeas, Seigneur !

N’impose trop et point ne nous oblige
A ce que nous ne pourrions supporter !
Miséricorde accorde à nous, qu’affligent
Tous nos péchés qui T’avaient offensé !
Accorde, Maître, à nous, tes hommes liges,
Victoire sur l’infidèle abhorré !

Sourate  3 : LES  IMRAN
908  vers

1    Alif,Lâm, Nîm. Allah! Rien, à part Lui, n’existe
2    De lui-même. Al-qayyûm, sans Lui, rien ne subsiste.
3    Sur toi, Il apporta Livre de vérité,
    Confirmant ceux qu’avant Il avait apporté.

4    Evangile ou Thora, pour les gens qu’ils concernent,
    Les ont auparavant instruit, pour qu’ils discernent.
    A qui nie que c’est révélation d’Allah,
    Dur châtiment l’attend : Dieu puissant punira.

5    De ce qui est au ciel ou existant sur terre,
    Rien ne se peut cacher d’Allah ; rien ne se terre.
6    Dans les matrices, Il met toutes formes qu’Il veut.
    Puissant, Sage : à part Lui, il n’y a d’autre Dieu.



7    Au Livre qu’Il descend, versets sans équivoque
    Se trouvent et sont la base au Livre qu’on évoque.
    D’autres peuvent prêter aux interprétations
    Que des lecteurs divers ont en explication.

    Ce sont ces versets-là dont bien des gens discutent,
    Ceux-là qui ont le cœur inclinant à leur perte.
    Ils tentent d’en trouver quelque interprétation,
    Mais, en réalité, cherchant la discussion.

    Allah seul en connaît l’origine profonde.
    « Nous y croyons, diront les savants en réponse,
    « Tout nous vient de la part du Seigneur Tout-Puissant. »
    Mais seuls s’en souviendront les gens intelligents.

    
8    Seigneur, après que Tu nous as montré la route,
    Ne laisse pas nos cœurs dévier dans le doute !
    Que Ta miséricorde y abonde, Seigneur !
    C’est Toi, certes, qui es notre Grand Donateur.

9    Un jour-et de cela c’est une certitude-
    Toi, Tu rassembleras, Seigneur, la multitude.
    Allah, vraiment, jamais, n’a, de tous temps, failli
      A ce qu’Il a Promis.

10    Ni enfants, ni leurs biens, à ceux qui n’ont croyance,
    Ne les abriteront jamais de la vengeance
    Et de la punition que leur réserve Dieu :

    Combustible du Feu.

11    Les gens de Pharaon, ainsi que leurs ancêtres
    Voyaient mensonges aux preuves évidentes en leur être.
    Alors, pour leurs péchés, Allah les saisit donc.
      Bien dur en punition.

12    Dis donc à ces gens-là, qui n’ont nulle croyance :
    « Le temps viendra bientôt de votre déchéance.
    « Vous serez, pour l’Enfer, par après rassemblés :
      «  Mauvais  pour  reposer ! »

13    Deux troupes s’affrontèrent : une était mécréante,
    L’autre au parti d’Allah : ce fut preuve évidente :



    Quoique ils soient des premiers bien deux fois moins nombreux,
       Dieu aide qui Il veut !

    C’est exemple pour ceux doués de clairvoyance !
14    Femmes, enfants, champs, bétail, objets de jouissance,
    Passionnent gens sur terre, objets de leurs amours.
       Dieu reste un vrai retour.  

15                                           Dis : Mieux que tout cela, n’aurai-je à vous apprendre
    Qu’aux pieux, près de Lui, Dieu s’apprête à leur rendre
    En éternel séjour, ses jardins les plus beaux,
      Où coulent les ruisseaux.

    Et, bénies d’Allah, épouses pures et belles.
    Vers lui, le Clairvoyant, prieront ses fidèles :
16                                           « Pardonne nos péchés ! Ecarte tes croyants
      « Des brûlants châtiments ! »

17                                           Tels sont les vrais fidèles, ayant foi, endurance
    Dans les sentiers d’Allah exerçant leurs dépenses
    Et qui, juste avant l’aube, en abaissant le front,
      Implorent leur pardon.

18                                           Allah, avec les Anges et les gens de science
Attestent que Lui seul a Justice et Puissance.
Il n’est point, à part Lui le Sage, qu’il y ait
  Quelque divinité.

19                                           L’Islam est religion que le Seigneur accepte.
Ceux qui furent instruits du Livre et ses adeptes
Ce n’est qu’après, entre eux, qu’ils s’en sont disputés,
  Par agressivité.

Qui, au signe d’Allah ne croit pas rendre compte,
Qu’il sache que d’Allah toute réponse est prompte !

20                                           Dis à qui te dirait : »A Dieu je suis soumis
  « Et mes suivants aussi ! »,

Aux illettrés autant qu’à ceux qui ont science,
Dis-leur : « Embrassez-vous l’Islam en confiance ? »
S’ils embrassent l’Islam, alors sois assuré
  Qu’ils seront bien guidés.



Mais, s’ils tournent le dos au Livre, à ses adages,
Ton devoir d’est rien plus que transmettre un message.
Allah est Clairvoyant et, sur Ses serviteurs,
  Vont les yeux du Seigneur.

21                                            Les incroyants, tueurs sans nul droit des prophètes
Et de ceux qui commandent à justice complète,
Préviens-les qu’ils auront châtiment douloureux
  Qui leur viendra de Dieu.

22                                            Leurs œuvres auront perdu toute action salutaire,
Autant dans l’au-delà qu’ici-bas sur la terre
Et ce sont ceux pour qui , nulle étant leur valeur,
  Il n’est de secoureur.

23                                           Vois-tu comment certains, instruits de parts du Livre,
Invités à savoir l’autre part, s’en esquivent ?
Elle aurait pu trancher leurs différends plus tôt :
  Ils lui tournent le dos !

24                                            Ils disent : Pour un temps donné le feu nous ronge !
Mais, en leur religion, les trompent leurs mensonges :

25                                           Que seront-ils quand Nous les aurons assemblés ,
  Au jour déterminé ?

Viendra ce jour sur quoi il n’y a pas de doute.
Et chaque âme, selon ce qu’elle acquit en route,
Y recevra son dû. Seront-ils assurés
  De n’être pas lésés ?

26                                            Dis : Tue es Dieu, Seigneur, d’autorité suprême.
Tu donnes autorité à qui Tu veux. De même,
Tu donnes la puissance à celui que Tu veux.
  Omnipotent est Dieu !

A qui Tu veux, Tu ôtes autorité, puissance
Et qui Tu veux, Tu pousses à l’humble obéissance.
Le Bien est dans les mains du Seigneur Tout-Puissant.
  Il est Omnipotent.

27                                           Tu dis : Qu’après le jour, la Nuit y prenne place
Et puis, quand c’est la Nuit, que le jour la remplace !
Et puis Tu fais sortir vivant de qui est mort
  Et puis qu’il meure encor.

28                                           Que croyants ne s’allient avec des infidèles,



En place des croyants ! Qui fait une union telle
Contredit foi en Dieu, sauf à y rechercher
  D’eux à se protéger.

Allah veut mettre en garde à égard de Lui-même.
Oui, c’est bien en Allah le retour, Dieu suprême !

29                                           Dis leur : Allah connaît ce que cache vos cœurs !
  Tu connais tout, Seigneur !

L’Omnipotent sait tout de terre ou du céleste. 
30                                           Quand l’âme se verra confrontée à ses restes,

Ce qu’elle a fait de mal, ce qu’elle fit de bien,
  Du mal, qu’elle soit loin !

Allah vous met en garde à l’égard de Lui-même :
A ses vrais serviteurs, Il compatit, les aime.

31                                            Dis : Si vous aimes Dieu, suivez-moi ! Et Allah
  Vos torts, Il oubliera !

Miséricordieux, Il est Pardon suprême.
32                                           Dis :Comme au Messager, obéis à Dieu même !

Si vous tournez le dos, saches alors qu’Allah
  Ne vous aimera pas !

33                                           Certes Allah a élu, par dessus d’autres vies,
Adam, Noé, d’Abram et Imran la famille,

34                                           Car les uns et les autres en sont les descendants
  Dieu est Omniscient !

35                                            D’Imran, la femme a dit : « Ce qui est dans mon ventre,
« Je veux qu’en Toi, Seigneur, il demeure en ton antre !
« Accepte – le de moi, Toi qui es l’Audient
  Et Toi l’Omniscient ! »

36                                          Allah sut, quand elle eut accouché, donné vie :
« J’ai accouché, Seigneur Allah : c’est une fille ! »
Mieux qu’elle, Dieu savait ce dont elle aurait soin !
  Garçon fille n’est point !

« Je la nomme Marie. Puisse son existence
« Comme je veux, pour elle et pour sa descendance,
« Qu’on la consacre à Toi et demeure à l’abri
  « Du Diable, le banni ! »



37                                           De bon gré son Seigneur en reçut la présence
Et la fit croître ensuite en parfaite croissance.
Sa garde, à Zacharie, il en a confié
  Près de l’autel sacré..

Chaque fois qu’il fallait qu’au sanctuaire il aille,
Auprès d’elle, il trouvait nombre de victuailles.
« O Marie, a-t-il dit, explique-moi comment
  « Te vient cet aliment ? »

Elle lui répondit : »C’est de Dieu qu’ils proviennent ! »
Certes, c’est bien d’Allah que nourritures viennent
Et Il la distribue et donne sans compter ,
  Selon Sa volonté.

38                                            « Seigneur, dit Zacharie, fais que ma descendance
« Venant de Toi pour moi, soit de toute excellence !
« Car n’es-Tu pas Celui qui ouit, qui entend
  « Les prières des gens ? »

39                                           Et, pendant qu’il priait debout au Sanctuaire,
Les Anges du Seigneur tout soudain l’appelèrent :
« Dieu t’annonce que vient naissance de Yahia,
  « Qui Le confirmera. »

« Il sera un prophète et chef d’un groupe vaste
« Et au nombre des gens de bien, sincère et chaste. »

40                                           -« Seigneur, comment aurai-je un garçon maintenant,
  « Moi si chargé des ans ? »

 « Si vieillesse me prend, ma femme, elle, est stérile ! »
 Dieu dit « Que cela soit », si ce Lui est utile.

41                                             « Donne-moi donc un signe ! », a dit à son Seigneur
  Zacharie, quémandeur.

« Ton signe, a dit Allah, c’est que, trois jours, du reste,
« Tu ne pourras parler aux gens que par des gestes. 
«  Glorifie ton Dieu ! Invoque-le beaucoup
  « De chaque jour aux bouts ! »

42                                             Les Anges ont dit : »Marie, Allah t’a certes élue
« Plus pure et dominant toutes femmes connues.

43                                            « Obéis à ton Dieu ! Marie, incline-toi
  « Comme quiconque croit ! »
 



44    C’est de l’Inconnaissable ici cette nouvelle
    Que Nous te révélons. Tu ne savais rien d’elle,
    Quand, pour savoir qui garde alors le rejeton,
      Ils jetaient leur poinçon.

    Tu n’étais là non plus quand, en palabre, ils foncent
45    Quand l’Ange a dit : « Marie, voici que Dieu t’annonce
    Que le fils de Marie aura le nom d’Issa,
      Lui, rapproché d’Allah.

    Dans le ciel comme ici, lui, le fils de Marie,
    Aura ce nom illustre et sera le Messie.
46    Elu dès le berceau, en son âge avancé,
     Au monde il va parler.

47    « Comment Seigneur, dit-elle, en serais-je accouchée
    « Quand nul homme ne m’a jusqu’ici approchée ?
    -« Allah crée aussitôt, quand Il a fait son choix :
     « Il dit seulement : « Sois ! »

48    Ecriture et Thora lui furent enseignées.
    Sagesse en Evangile y furent ajoutées.
49    Aux enfants d’Israël il sera messager
      En toute vérité.

    Si figure d’oiseau je moule dans la terre,
    Que mon souffle j’y mets pour vous, qu’il s’y enferre
    C’est un oiseau réel qu’alors il deviendra
      Si le permet Allah.

    Je guéris le lépreux, l’aveugle de naissance,
    Si c’est le vœu d’Allah, par moi trouve voyance.
    Et par moi, même un mort y ressuscitera
      Si le permet Allah.

    Je vous apprend aussi ce qu’est la nourriture



    Que vous devez manger et ce, sous vos toitures,
    Que vous amasserez. N’est-ce un signe évident,
      Si vous êtes croyants ?

50 Je confirme une part qu’en Thora y fut dite ;
J’en permets d’autres parts autrefois interdites.

          Certes, ainsi Je vous donne un signe du Seigneur.
      Soyez-en serviteurs !

51 Allah est mon Seigneur. Il est aussi le vôtre.
« Suivez le chemin droit ! N’en adorez point d’autre ! »

      52                                           Puis, quand Jésus sentit de l’incrédulité
  De leur part, il leur dit :

« Qui sont les alliés en Sa voie ? » Les Apôtres
Dirent : » »D’Allah nous sommes alliés et des vôtres.
« Nous croyons. Sois témoin qu’au Seigneur, nous aussi,
  « Nous lui sommes soumis ! »

      53                                           « Inscris-nous donc, Seigneur, parmi ceux qui témoignent
« De ce que Tu descend, pour que tous on l’empoigne.
« Nous avons cru aussi, suivi le Messager
  « Que Tu as envoyé. »

      54                     Il se fit des complots contre Allah. Ils se nouent
Mais Allah sait le mieux faire pour qu’ils échouent.
C’est Lui qui sait le mieux, de leurs machinations,
  (Dénoncer les actions.)

      55                                            Dieu dit : « O Jésus, certes, il Mes faut bientôt mettre
« En t’élevant vers Moi, fin à ta vie terrestre. 

          « Je débarrasserai de ceux qui n’ont pas cru
            « Le monde des élus. »
          
                                                     Au dessus d’eux viendront, jusqu’à la Parousie,
          Ceux-là qui t’ont suivi. Vos routes dans la vie
          Jusqu’au jour du retour qui vous ont séparés,
      C’est à Moi d’en juge

     56                                            Quant à ceux qui n’ont cru, c’est une lourde peine
          Où Je les châtierai, tant qu’ici-bas ils traînent
          Autant qu’en l’au-delà. Pour eux, dans leur malheur,
      Il n’est de secoureur
    



    57                                             Et, quant à ceux qui ont la foi, font œuvres bonnes,
          C’est une récompense alors qu’Allah leur donne.
    58                                             Voilà bien les versets que Nous te récitons :
      Juste Révélation.
    
    59                                             Jésus est comme Adam que Dieu fit de poussière :
          Suffit qu’Il dise : « Sois ! » et il vint sur la terre.
    60                                             Ne sois donc pas de ceux qui viennent à douter !
      Ton Dieu est vérité.

61    A  Son propos, va dire à ceux qui te contestent :
    « Venez ! Appelons donc chacun de nous, du reste,
    « Nos fils et nos épouses et les vôtres aussi
      « En mutuel défi ! »

    « Nos personnes et vous-mêmes, aussi, qu’on les convoque
« Qu’exécrations jetées alors soient réciproques

    « En demandant malédiction par les Seigneur
     « Sur ceux qui sont menteurs ! »

62    Voilà certainement le récit véridique :
    A part Allah, il n’est d’existence logique
    D’autres divinités. C’est Lui évidemment
     Le Sage, le Puissant.

63    S’ils tournent donc le dos, Dieu a bien connaissance
    De tous ces corrupteurs, semant la mécréance.
64    Et dis : »O gens du Livre, adhérez donc toujours
     « A semblable discours ! »

    Dites : Pour nous, il n’est qu’Allah que l’on adore,
    Ne prenons pour Seigneur quelque autre qu’on abhorre !
    Nous Lui sommes soumis. Sachez, vous qui doutez,
     Ne rien Lui associer !

65    Pourquoi discutez-vous d’Abraham, gens du Livre ?
    Evangiles et Thora, pour ceux venant à vivre,
    Ce n’est bien qu’après lui qu’ils furent descendus !
     Qu’en prétendre au dessus ?

66    Discutant de sujets dont tous ont connaissance,
    Pourquoi palabrez-vous sur ceux, dont la science
    Vous échappe en tous points ? Seul connaît tout Allah !
     Vous, vous ne savez pas !



67    Abraham n’était juif, ni d’une foi chrétienne
    Et n’adhérait non plus aux croyances païennes.
    Mais à Dieu, son Seigneur, il était, on l’a dit,
     Entièrement soumis.

68    Se réclamer d’Abram, seuls ceux-là en sont dignes
    Qui, comme ce Prophète, ont une foi insigne.
    Et Allah, le Seigneur, a été, de tous temps,
     L’allié des croyants.

69    Certains des gens du Livre, au moins une partie,
    Auraient bien désiré égarer votre vie.
    Or ils n’égarent qu’eux, dans le même moment
     Mais n’en sont pas conscients.
    
70    Gens du Livre, pourquoi, aux versets coraniques
71    Ne croyez-vous ? Pourquoi mêler le véridique
    Et le faux sciemment ? Ou cacher à ce point
     Ce dont on est témoin ?

72    « Adhérez, tôt matin, disent ces gens du Livre,
    « A foi des Musulmans ! » Mais, quand le soir arrive, :
    Reniez tout ! Ainsi, ils reviendront bientôt
     A leurs anciens ragots !

73    Ils se disent : «  Croyons à ceux seuls qui nous suivent ! »
    Dis : «  Le seul vrai chemin est celui qui arrive
    «  Vers Allah ! »-« Non ! Niez que quelque autre ait reçu
     « Ce que nous avons cru ! »

    « Dès lors, les Musulmans ne peuvent nous contraindre
    «  A les suivre ! » Dis-leur : « La foi qu’on peut atteindre
    « Est en la main d’Allah. Sa grâce immense, Dieu
     « La donne à qui Il veut ! »

74    Allah est détenteur d’une bonté immense.
    Mais Sa Miséricorde, avec Sa Tolérance,
    C’est à celui qu’Il veut qu’Il l’accorde à Son gré.
     Dieu est toute pitié.

75    Il y en a certains, parmi les gens du Livre,
    A qui tu as prêté un quintar, te le livrent
    Et le rendent. Et certains qui peinent avec retard



     A te rendre un dinar !

    Et encor te faut-il les contraindre sans cesse,
    Car ils pensent : « Ceux-là, ignares, qui vous pressent
    « N’en ont aucun moyen ! » En se disant cela,
     Ils mentent contre Allah !

76    Dieu aime les pieux, protège sans renverse
    Quiconque craint Allah et remplit sa promesse.
77    Honte à qui croit en Lui, engagement promet
     Puis le vend au rabais !

    Allah n’aura pour lui, au jour de Parousie,
    Ni un mot, un regard, rien qui le purifie,
    Mais bien, dans l’au-delà, recevra-t-il de Dieu
     Châtiment douloureux !

78    Certains roulent leur langue en parcourant le Livre
    Disant que c’est de lui tout ce qu’ils vous délivrent :
    Dire : Cà vient de Dieu, quand cela n’en vient pas ?
     Ils mentent contre Allah !   

79    Il ne faut pas qu’Allah, donnant ce Livre à l’homme
    Et Sa compréhension-la Prophétie en somme-
    Ce dernier vienne à dire ensuite à l’auditeur :
     « Sois mon adorateur ! »

    Exclure Dieu ? Mais non : qu’il lui dise, au contraire,
    « Devenez des savants, si vous Lui voulez plaire,
    « Puisque vous étudiez ce qu’Il vous a donné
     « Et que vous l’enseignez ! »

80    De prendre pour seigneurs des anges, des prophètes,
    Il ne voudrait venir vous en troubler la tête !
    Vous commanderait-Il de nier le Coran,
     Vous tous, les Musulmans ?

81    A ses prophètes, Allah détaille ses promesses :
    « Chaque fois qu’en ce Livre y vient part de Sagesse,
    « Pour vous la confirmer, J’enverrai messager :
     « Il vous faut l’écouter ! »

    « Portez-lui donc secours, dit-Il, et, dans vos actes,
    « En cette condition, acceptez-vous Mon pacte ? –
    « Oui !-Soyez donc témoins ! » dit Allah. Me voici
     En témoin aujourd’hui !



82    Quiconque, après cela, tourne le dos, renie,
    Rejoindra les pervers, à leur groupe se lie.
83    Pense-t-il adhérer à religion, ailleurs
     Que celle du Seigneur ?

    Pourtant, bon gré mal gré, c’est bien à Lui qu’adhère
    Tout ce qui fut créé au ciel et sur la terre.
    Et que c’est bien vers Lui que sera ramené
     Tout ce qui fut créé.

84    Dis : Nous croyons en Dieu, aux choses révélées
    Pour nous par Abraham dans les ères passées,
    A Isaac, Ismaël, Jacob et aux Tribus,
     A Moïse, à Jésus.

    De ce qu’Allah donna aux prophètes, en essence,
    Nous n’y faisons entre eux aucune différence.
    Nous croyons au Seigneur et disons : c’est à Lui
     Que nous sommes soumis.

85    Qui, en dehors d’Islam, désire autre croyance,
    Fera, dans l’au-delà, aux perdants adhérence.
    Quiconque pourrait-il jamais être agréé
     D’Allah sans l’adorer ?

86    Comment Allah guiderait-Il ceux qui renient,
    Quand ils ont cru le Messager qui, dans leur vie,
    Leur a donné les preuves apportées ici-bas ?
     Dieu n’aime un renégat.

87    Malédiction de Dieu sera sa récompense.
    Ensemble, les humains et les Anges y pensent
88    Que de peine éternelle, on en sera puni
     Sans en avoir répit.

89    Sauf ceux qui se repentent et reforment ensuite :
    Miséricordieux, Allah pardonne vite.
90    D’anciens croyants laissant mécréance augmenter
     Sont les vrais égarés.

91    A leur mort, aucun d’eux ne pourra se refaire,
    Donneraient-ils pour çà tous les ors de la terre.
    Ils n’auront nul secours, pour que s’écarte d’eux
     L’avenir douloureux.



92    De ce que vous aimez, c’est en faisant largesse
    Que vous verrez alors piété qui progresse.
    De tout ce que vous faites, Allah est au courant,
     Le sait certainement.

93    Israël à ses fils permit qu’ils s’alimentent
    De tout, sauf pour lui-même, avant que ne descende
    La Thora. Si c’est vrai, dis-leur de l’apporter
     Et de s’y informer.

94    Quiconque après cela des fantaisies invente
    Est injuste envers Dieu. En vérité, qu’il sente
95    Comme Abram, Musulman, qu’il n’est point d’associé :
     Dieu seul est Vérité !

96    La première Maison pour les gens fut bâtie :
    C’est celle de Bakka. Pour tous elle est bénie.
    Elle est, pour l’univers tout entier, se dit-on,
     La bonne direction.

97    Abraham, en ce lieu, d’Allah se sentit digne.
    Et c’est, pour le croyant, évidemment un signe
    Lors, quiconque y pénètre afin de l’approcher
     Est en sécurité.

    Pour ceux qui ont moyen d’entreprendre un voyage,
    C’est devoir envers Dieu qu’un tel pèlerinage.
    Mais Dieu se passe bien de n’y voir point là-bas
     Quiconque ne croit pas.

98    Dis : Pourquoi ne pas croire à ce que, gens du Livre,
    Allah, dans Ses versets qu’Il dicte vous délivre,
    Quand, de tout ce qu’on fait, avec le plus grand soin
     Allah en est témoin ?

99    Dis : pourquoi obstruer ou rendre tortueuse
    La route vers Allah, pour celui qui la creuse,
    Alors que, gens du Livre, on se sait assuré
     D’avoir la vérité ?

100    Croyants, si vous suivez certains de ces cénacles
    De gens lettrés, se peut qu’en imitant leurs actes,
    Vous qui avez la foi deviendrez, ce faisant,
     Peut-être mécréants !

101    Quiconque fortement au Seigneur Dieu s’attache



    Est sûrement guidé sur un chemin sans tâches.
    Comment ne croiriez-vous, quand vous sont récités
     Tous ces versets sacrés ?

    Oui, c’est le Messager d’Allah qui les répète
    Quand il est au milieu de vous, là où vous êtes.
102    O croyants, craignez Dieu ainsi qu’Il vous l’a dit.
     Et mourez en soumis !

103    Tous ensemble d’Allah cramponnez-vous au câble !
    Cessez vos divisions ! Tenez pour mémorables
    Ses bienfaits, quand Allah, le Seigneur, vous unit,
     Vous, d’anciens ennemis !

    Etant près de tomber dans le flambant abîme,
    Voici, par Ses bienfaits, que vous voilà intimes !
    Dieu vous montre Ses signes afin de vous guider.
     Lui seul vous a sauvés.

104    Que naisse parmi vous, empêchant le blâmable,
    Une communauté prêchant le convenable,
    S’unissant pour le bien ! Se verra qui seront
     Ceux qui réussiront.

105    Ne soyez pas parmi ceux qui se divisèrent,
    Après avoir connu preuves venues sur terre !
    Ceux qui se disputèrent auront évidemment
     Énorme châtiment.

106    On verra, ce Jour-là, visages clairs ou sombres.
    Ceux-là s’entendront dire, avec les traits dans l’ombre :
    « Avez-vous renié votre foi, mécréants ?
     « Goûtez au châtiment ! »
     
107    Quant à ceux qui verront s’éclairer le visage,
    Ils goûteront d’Allah pardon qu’Il donne aux sages.
    Dans Sa miséricorde, ils pourront demeurer
     Durant l’éternité.

108    Allah, notre Seigneur, ne veut léser les mondes.
    Tels sont donc les versets d’Allah, dont Il t’inonde.
    Nous te les récitons et sois donc assuré
     Que c’est la vérité !

109    C’est à Dieu qu’appartient toutes choses célestes
    Et toutes chose aussi sur la terre, du reste.



    C’est vers Allah aussi que sera ramené
     Ce qui a existé.
    
110    En ordonnant le bien, condamnant le blâmable,
    Vous êtes la meilleure et la plus convenable
    Communauté qu’on ait fait surgir ici-bas.
     Croyez donc en Allah !

    Il serait bien meilleur, pour tous les gens du Livre,
    De demeurer croyants. Certains y savent vivre.
    Mais la plupart d’entre eux, en vivant de travers,

Deviennent des pervers.

111    Vous causer quelque mal, ils ne le pourront guère,
    Seules quelques nuisances. Et, s’ils vous font la guerre,
    En leur tournant le dos, ils n’auront à leur tour
     Alors point de secours.

112    A moins qu’Allah les aide avec Sa Providence
    Ou qu’entre hommes un traité conclue aux différences.
    Où qu’ils soient, ils seront frappés d’isolement
     Et d’avilissement.

    Parce qu’ils n’ont pas cru en Allah, en Ses signes,
    Tué Ses envoyés d’une manière indigne,
    Nié, désobéi, ils se verront frappés
     Par Lui et condamnés.

113    Mais ils ne sont pas tous pareils. Des gens du Livre,
    Existe un groupe droit qui, dans la nuit, se livre
    Au rappel des versets d’Allah, dans Son Coran,
     Tout en se prosternant.

114    Vivant le convenable, éloignés du blâmable,
    Par leurs dons, ils concourent à être charitables.
    Ils sont, croyant en Dieu et en Son Dernier Jour,
     Des élus pour toujours.

115    Et,(leurs vies durant), quelque bien qu’ils y fassent,
    Celui-ci ne sera oublié et ses traces
    Retenues par Allah. Toujours le Seigneur Dieu
     Reconnaît les pieux.

116    Leurs biens et leurs enfants, pour tous ceux qui mécroient,
    Ne pourront leur servir pour libérer leurs voies
    De châtiment d’Allah. Pour toujours, ce sont eux



     Les gens voués au Feu.

117    Leurs actes au temps présent sont de même nature
    Que bise détruisant les champs de leurs cultures.
    Eux-même sont en cause et ce n’est jamais Dieu
     Qui les détruit, mais eux !

118    Croyants, ne faites pas à d’autres confiance !
    Ils n’hésiteraient pas à troubler vos consciences !
    Ils souhaiteraient bien vous voir précipités
     Dans les difficultés.

    Dans leurs bouche le fiel de la haine se forme
    Mais celui de leurs cœurs est encor plus énorme !
    Ah ! Pourriez-vous juger des signes, avec raison,
     Que Nous vous exposons !

119    Vous les aimez, croyants, alors qu’ils vous détestent
    Et c’est le Livre entier que votre foi atteste.
    Cependant, quand ils vous rencontrent à l’occasion,
     Ils disent : « Nous croyons ! »

    Une fois seuls, sur vous, ils écument de rage
    Et s’en mordent les doigts ! « Mourez donc ! » dit le sage :
    Sachez en vérité que sait bien, le Seigneur,
     Ce qui dort en vos cœurs !

120    Ils s’attristent de voir qu’un bien vous réussisse.
    Mais, qu’un mal vous atteigne, comme ils s’en réjouissent !
    Leurs façons ne nuiront aux croyants, aux pieux :
     Dieu connaît tout sur eux !

121    Un matin, Mohammed, tu quittas ta famille-
    Allah, omniscient, connaît tout de ta vie !-
    Aux postes de combat tu plaças les croyants :
     Allah en est conscient.

122    Deux de vos groupements songèrent à dissidence,
    Quand on doit en Allah placer sa confiance.
    Et qu’Allah est pourtant allié à tous deux
     Qui sont croyants en Dieu.
          
123    A Badr alors, Allah vous donna la victoire,
    Quand, humiliés pourtant, vous n’aviez que déboires.
    Envers Allah dès lors, soyez reconnaissants !
     Craignez le Tout -Puissant !



124    Ne vous suffit-il pas, dis-tu, qu’en assistance,
    Le Seigneur fit descendre alors trois milliers d’anges ?
125    Cinq mille anges distincts seront l’aide des cieux
     Aux croyants et pieux.

126    C’est pour que votre foi en lui en soit plus belle
    Qu’Allah vous envoyait cette heureuse nouvelle.
    La victoire ne vient qu’à qui tient à son camp,
     Allah, Sage et Puissant.

127    Ainsi des mécréants se trouve anéantie
    Une part de ceux-là, afin qu’ils s’humilient
    Et qu’après le combat où ils furent battus,
     Ils en partent déçus.

128    Tu n’as aucune part en la dite ordonnance.
    Que le Seigneur accepte alors leur repentance
    Ou les châtie alors est de son seul ressort,
     Car ils sont dans leur tort.

129               De la terre ou des cieux tenant tout en personne
    Châtiment à Son gré, à Son gré Dieu pardonne.
    Allah possède tout, Pardonneur et, s’Il veut,
     Miséricordieux.

130/131   O croyants, évitez de pratiquer l’usure,
    Pour voir vos capitaux grandir à démesure !
    Allah, pour les athées, a préparé le Feu.
     Craignez-le ! Craignez Dieu !

132    Afin qu’il vous soit fait toujours miséricorde,
    Suivez le Messager que le Seigneur accorde !
133    Et de votre Seigneur prolonger Son pardon
     En espérant Ses dons !

    Il prépare aux pieux un jardin si immense
134    Que la terre et les cieux, pour ceux-là qui dépensent
    Qu’ils soient dans la richesse ou bien dans le besoin,
     Des autres prenant soin.

135    Pour quelque turpitude, après l’avoir commise,
    Quiconque à sa propre âme a porté préjudice.

Au souvenir d’Allah, il doit lui demander
     Pardon pour ses péchés.



    Qu’en méfaits sciemment, dès lors, il ne persiste !
    Qui, sauf Allah, pardonne un méfait qui existe ?
136    De Dieu, les repentis pour récompense auront
     En retour le pardon.

    Et, pour y demeurer en demeure éternelle
    Les Jardins sous lesquels les courants d’eau ruissellent.
    Comme est beau le salaire acquis alors par ceux
     Qui font le bien pour Dieu !

137    Nombre d’évènements avant vous arrivèrent.
    Voyez ce qu’il advint, en parcourant la terre,
    De ceux-là qui doutaient des anges du Seigneur, 
     Les traitant de menteurs !

138    Pour les pieux, ceci les guide, les exhorte.
139    Ne vous laissez point battre affliger de la sorte !
    Si vous êtes croyant pour de vrai au Seigneur,
     Vous êtes supérieurs.

140    Si vous êtes blessés, tenez pour chose sûre
    Que l’ennemi reçoit de pareilles blessures !
    Ainsi alternons-Nous les jours parmi les gens
     Pour voir qui sont croyants,

    Afin que parmi vous des martyrs Dieu choisisse
    Car vous savez qu’Allah n’aime pas l’injustice,
141    Qu’Il anéantira tous ceux qui n’ont pas cru,
     Rendant purs Ses élus.

142    Espérez-vous entrer au Paradis quand même,
    Sans Qu’Allah ne décide entre vous ceux qui L’aiment,
    Ceux qui luttent (pour Lui) et qui, (bons Musulmans,)
     Demeurent endurants ?

143    Vous souhaitez la mort avant de l’avoir vue.
    Or, quand vous regardiez, vous l’avez reconnue.
144    Bien avant Mohamed, d’autres l’ont précédés.
     Lui n’est que Messager.

    Donc s’il était tué, s’il advenait qu’il meure,
    Tourneriez-vous talons ? Dieu aime qui demeure.
    Ne lui nuisent ceux-là qui tournent les talons.
     Il accueille les bons.

145    Nul ne saurait mourir sans qu’ Allah le permette



    Et quand Il l’a prévu. Ici-bas, qui projette
    Bénéfice immédiat, c’est Nous qui lui donnons
     Et Nous lui permettons.

    Mais si c’est l’au-delà qui a sa préférence
    Et l’a choisi plutôt pour vois sa récompense,
    Nous lui en donnerons et récompenserons
     Qui Nous reconnaîtrons.

146    Combien de prophètes ont combattu dans la vie
    Avec nombre disciples ; et jamais n’a fléchie
    Leur volonté, malgré tout ce qui les blessa
                   Sur les sentiers d’Allah.

    Ils n’ont jamais faibli et jamais ne cédèrent
    Et Allah aime ceux qui pour lui endurèrent.
147    Ils n’eurent que ce mot : « Seigneur, pardonnez-nous
     « Nos péchés  contre Vous ! »

    « Si nos comportements déplaisent à votre gloire,
    « Affermissez nos pas ! Donnez-nous la victoire
148    « Sur les gens mécréants ! » Dieu les récompensa
     Ici et au delà..

    Oui, les gens bienfaisants, le Seigneur Dieu les aime.
149    Aux mécréants, croyants, n’obéissez quand même !
    Vous en reculeriez plutôt qu(aller avant
     Et vous seriez perdants !

150    Le meilleur secoureur, c’est Allah, votre maître.
151    Nous allons effrayer les méchants dans leur être,
    Car, sans preuves de Lui, ils joignent à Allah
     D’autres dieux ici-bas.

    Le Feu sera pour eux la dernière retraite.
    A quel mauvais séjour les injustes s’apprêtent !
152    Vous les tuiez sans cesse, Allah vous l’a permis
     Promettant son appui.

    Vous fléchîtes un moment en perdant confiance
    Sur les ordres donnés. Vos désobéissances
    Survinrent après qu’Allah vous avait assuré
     Les succès désiré.

    Il en fut parmi vous qui préféraient la vie
    Ici ; et d’au –delà d’autres avaient plus envie.



    C’est alors, devant eux, qu’Allah vous fit céder
     Afin de vous tester.

    Mais Il vous pardonna certes votre disgrâce
    Car envers Ses croyants Dieu réserve Sa grâce.
153    Alors que le Prophète, en arrière, appelait
     Tous ceux-là qui fuyaient.
    
    Alors Dieu vous inflige angoisse sur angoisse
    Pour qu’en vous le chagrin sur vos portes ne croisse
    De victoire échappée et de revers subi.
     Dieu voit tout ce qui vit.

154    Sur vous, après  l’angoisse, Il fit alors descendre
Tranquillité, sommeil, qui, sur certains, sut prendre
Quand d’autres, plus soucieux, sur Dieu n’avaient pensé
 Loin de la vérité.

Ils disaient, comme avant du temps de l’ignorance :
« Cette avait-elle, en nous, tant d’importance ? »
Dis : cette affaire, en tout, est du ressort d’Allah !
 Mais ils taisaient cela !

« Aurions-nous pu choisir quelque peu dans l’affaire,
« Nous n’aurions, disent-ils, pas péri dans la guerre ! »
Dis : Eussiez-vous été en paix dans vos logis,
 S’y sent-on à l’abri ?

Ceux-là pour qui la mort a été programmée,
En quelque endroit qu’il soient en leur temps s’est montrée.
Allah éprouve ainsi ce que cachent vos cœurs !
 Dieu en est Connaisseur !

155    Ce jour où s’opposèrent entre elles deux armées,
Ceux qui tournèrent dos, c’est leurs fautes passées
Qui a poussé le Diable à les faire broncher.
 Dieu leur a pardonné.

Car Allah est vraiment  Indulgent et pardonne.
156    Ne soyez pas, croyants, tels mécréants qu’étonnent

Leurs frères qui partirent au loin pour le combat.
 Ils ont dit de ceux-là :

«  S’ils étaient demeurés chez nous, loin d’un voyage,
« Ils ne seraient pas morts, tués dans leur jeune âge ! »
Ces sujets de regrets qui assaillent leurs cœurs



 Est l’œuvre du Seigneur !

Car c’est Allah qui donne ou la mort ou la vie.
Allah observe bien tous actes qui vous lient.

157    Etre tué pour Lui, dans le sentier d’Allah
 N’est autre qu’un trépas.

Mieux que ce qu’on amasse est la miséricorde
Et le pardon qu’Allah le Seigneur vous accorde.

158    C’est vers lui, tous mortels, où que l’on soit tués,
 Qu’on est tous rassemblés.

159    C’est parce qu’Allah vint, dans Sa Miséricorde,
Qu’Il leur montra à tous douceur que tu accordes.
T’y serais-tu montré rude et le cœur durci,
 Ils se seraient enfuis !

Accorde-leur pardon et, à leur place, implore
Le pardon du Seigneur ! Consulte-les encore
Au sujet du conflit ! Puis, décidant pour eux,
 Fais confiance à Dieu !

Dieu aime, en vérité, qui Lui fait confiance.
160    S’Il secourt, nul ne peut abattre vos défenses.

S’Il vous lâche, sans Lui, qui pourrait un seul jour
 Vous apporter secours ?

En Dieu, un vrai croyant a fiance parfaite ;
161    Ce n’est pas du butin qu’on attend d’un prophète :

Le Jour du Jugement, qui s’en est enrichi
 En sera éconduit.

C’est alors qu’à chaque être on donnera la pleine
Juste rétribution ce ce que, dans la peine,
Il aura bien acquis. Et qu’il soit assuré
 De n’y être lésé !

162    Celui qui obéit à Dieu est-il semblable
A ceux qu’Allah furieux fait reproches damnables ?
C’est l’Enfer qui l’attend pour toute ses actions !
 Triste destination !

163    Ils auront, près d’Allah, rétributions diverses
Et Allah juge bien d’œuvres bonnes ou perverses.

164    Dieu a sûrement fait faveur, en t’envoyant,
 Prophète, à Ses croyants, 



Né chez eux, récitant Ses versets où ils baignent !
Le Livre et la Sagesse, un messager l’enseigne,
Bien qu’il fut évident qu’en leur égarement,
 Ils vivaient incroyants.

165    « D’où vient cela ? » dit-on quand un malheur accable.
Quoique  jadis du double on fut bien responsable !
Répond-y : C’est de toi que te provient cela :
 Tout puissant est Allah !

166    Ce que vous subissiez, au jour où s’opposèrent
Les deux camps, fut voulu du Seigneur. Pour ce faire,
Cela Lui permettait de voir où sont vraiment
 Ceux qui Lui sont croyants.

167    Alors qu’on avait dit aux autres, hypocrites :
« Combattez pour Allah ! Venez ! » A telle invite :
« Bien sûr nous viendrions, disent-ils, dans le cas
 « Qu’il y aurait combat ! »

Ils étaient, ce jour-là, plus près de mécréance
Que de foi. Leurs paroles étouffaient ce qu’ils pensent
Au tréfond de leur cœur. Mais le Seigneur savait
 Tout ce qu’ils y cachaient.

168    Ceux qui restaient chez eux avaient dit de leurs frères :
« S’ils nous avaient suivis, seraient-ils morts en guerre ? »
Dis-leur : « Si vous étiez croyants tellement forts,

« Craindriez-vous la mort ? »

169    Ceux qui sur les sentiers d’Allah y succombèrent,
    Qu’on ne croie qu’ils soient morts : ils sont, bien au contraire,
    Bien vivants, bien pourvus auprès de leur Seigneur,
170      Joyeux de Sa faveur !

    Ravis des dons divins, ils savent que, derrière,
    Ceux qui sont demeurés n’ont de crainte à se faire :

Quand ils les rejoindront, ils n’ont à redouter
 Douleur à supporter.

171    Du fait qu’Allah ne fait perdre leur récompense
Aux croyants, ils en sont ravis qu’Allah y pense.

172    A ceux qu’à Son service y ont été blessés,
 Comme à Son messager,



Les pieux qui auront agi selon les normes
De Dieu auront bien droit à récompense énorme,
Puisqu’ils agirent en bien, ont toujours pratiqué
 Parfaite piété.

173    Certes on dit d’eux : « Les gens contre vous se rassemblent ! »
Leur foi n’en fut qu’accrue. Ils dirent : « Peu nous semble :
« Le Seigneur nous suffit : Il est certainement
 « Notre meilleur garant ! »

174    Ils revinrent chargés de la divine grâce ;
Nul mal ne les toucha. Ils suivirent, tenaces,
Ce qui plait à Allah. C’est Lui le Détenteur
 D’un immense bonheur.

175    C’est le Diable et les siens qui vous font peur, sans doute.
N’ayez donc pas peur d’eux ! S’il est un qu’on redoute,
C’est Moi, le Seigneur Dieu. Si vous êtes croyants,
 Craignez le Tout -Puissant !

176    Certains reviennent vite aux anciennes croyances.
    N’aie de chagrin pour eux et pour leur mécréance !
    Ils ne nuisent en rien à Dieu, en vérité.
     Rien ne leur est donné.

177    Ces renégats ne nuisent à Dieu, qui ne leur donne
    Nul bien dans l’au-delà. Dès lors, qu’ils ne s’étonnent
    Qu’ils trouveront pour eux l’énorme châtiment
     Du à ces mécréants !

178    Ne pensez, incroyants, que ce délai de l’âge
    Que Nous vous accordons soit à votre avantage !
    Car c’est qu’il ne pourra, ce délai accordé,
     Qu’augmenter vos péchés.

    Incroyants, vous n’aurez que peine avilissante.
179    Dieu ne laissera pas les croyants et croyantes
    En état où vous êtes avant Sa sélection
     Entre mauvais et bons.

    L’Inconnaissable, Dieu pourtant ne le découvre
    C’est à des Messagers qu’Il choisit qu’Il l’entrouvre.
    Croyez donc en Allah et en Ses Messagers
     En foi et piété !

Vous en aurez alors énorme récompense.



180    Ceux qui, avares, en eux gardent Sa connaissance
Qu’ils ne comptent cela comme étant bon pour eux,
 Face au regard de Dieu !

Au Dernier Jour, leur cou Apparaître en vice
Ce qu’ils auront gardé avec trop d’avarice.
C’est Allah le gardien de la terre et des cieux
 Et Il connaît tout d’eux.

181    Certes, Allah entendit ceux-là qui déclarèrent :
« Nous sommes riches et Dieu, Allah, dans la misère ! »
Nous avons retenu ces mots qu’ils ont lâchés,
 Les avons conservés.

Et, comme ils ont occis sans nul droit des prophètes,
Nous ne l’oublions pas et leur dirons : « Vous êtes
« De la Fournaise, en droit de goûter promptement
 « Le juste châtiment. »

182    C’est parce que vos mains ont fait telles tueries
Et que Ses serviteurs Allah ne les oublie,

183    Ceux-là même avaient dit qu’ils pouvaient s’opposer
 A certains Messagers :

« A certains Messagers, Dieu nous dit de ne croire,
« Tant qu’ils n’apportent point une offrande à Sa gloire,
« Que consume le Feu. » Dis-leur : « Des Messagers
 « M’ont déjà précédé ! »

Des preuves qu’ils portaient vous étaient arrivées,
Preuves qui répondaient à vos questions posées.
Pourquoi donc les avoir assassinés pourtant,
 Si vous êtes croyants ?

184    S’ils te disent menteur, avant toi des prophètes
Furent traités ainsi.. Ils apportaient, parfaites,
Ces preuves, tels les Psaumes, aux intention de Dieu,
 Ce Livre lumineux.

185    Tous goûtèrent la mort. Et la présente vie
N’est qu’objet à jouir et folle tromperie.
Ne viendra seulement qu’en la Résurrection
 Votre rétribution.

Quiconque est écarté de ce Feu qu’il évite
Peut donc être assuré que c’est la réussite



De sa vie de se voir alors au Paradis
 Désormais introduit.

186    On éprouvera bien vos œuvres et vos personnes.
Désagréments viendront des propos que vous donnent
D’anciens tenants du Livre ou Associateurs
 Eloignés du Seigneur.

Mais la résolution la meilleure, à tout prendre,
Est de rester pieux, constant dans les méandres.

187    Dieu dit à ceux à qui le Livre fut donné :
 « Sentez-vous obligés ! »

« Sans le cacher, il faut le faire entendre ! »
Mais aux gens ils l’ont tu, au rabais l’ont fait vendre.
Quel commerce est-ce là d’avoir mis dans son dos
 Un semblable cadeau ?

188    Ceux-là, fiers de leurs actes, espèrent qu’on les loue
Pour ce qu’ils n’ont pas fait ! Voyez comme ils se jouent
Et trouvent échappatoire au châtiment des cieux
 Qui sera douloureux !

189    Allah détient royaume au ciel et sur la terre ;
Il est Omnipotent, tient la Puissance entière.

190    C’est vrai qu’Il a créé terre et cieux sans détour,
 Nuit succédant au jour.

Pour les intelligents, ce sont certes des signes.
191    Qu’assis, debout, couchés de côté, il s’assignent

A invoquer Allah, méditant Son action
 Face à la création !

« Seigneur, Tu n’as pas fait cela par caprice.
« Gloire à Toi !, disent-ils, et, loin du précipice,
« Garde-nous, prient-ils, du Châtiment du Feu,
 « Eloignés de Tes cieux ! »

192    Quand dans le feu, Seigneur, Tu fais entrer un être,
C’est dans l’ignominie que Tu le fais se mettre.
Pour ces injustes là, il n’y aura, Seigneur,
 Le moindre secoureur.

193    De celui qui, Seigneur, à la foi nous convie,
Nous avons entendu l’appel en notre vie. :
« Croyez en votre Dieu ! ». Nous avons cru, Seigneur.



  Oublie nos erreurs ! 

Pardonne nos péchés ! Que nos méfaits s’effacent !
A notre mort, avec les élus, trouvons place !

194    Promis par les prophètes, Allah nous fera don
 Comme nous l’attendons.

Tu ne manques jamais, Seigneur, à Ta promesse.
Ne nous couvre donc pas de ce qui nous abaisse
Dans la honte, le Jour de la résurrection ,
 (En quoi tous nous croyons !)

195    Le Seigneur répondra, exauçant leurs prières :
« Je ne laisse pas perdre un bien que, sur la terre,
« A pu faire quiconque, homme ou femme, entre vous,
 « Car vous êtes époux .»

« Il en est qui ont du s’expatrier sur l’heure ;
« D’autres qui ont été chassés de leurs demeures
« Ou que, dans Mon chemin, furent persécutés

« Ou au combat tués.

    « De leurs mauvais penchants, Je les jugerai quittes
    « En les faisant entrer aux Jardins que J’habite,
    « Où coulent les ruisseaux. Car c’est ainsi qu’Allah
     « Les récompensera. »

    Peut-on imaginer récompense plus belle
    Que d’être près de Lui ? Que donc les Infidèles
196    Ne t’abusent au pays, parce qu’ils t’ont montré
     Leur versatilité !

197    C’est puissance bien piètre, amenant les transfuges
    Au séjour des enfers : détestable refuge !
198    Le séjour réservé aux pieux est meilleur,
     Auprès de leur Seigneur !

    Ce seront des jardins dessous lesquels affleurent
    Et coulent des ruisseaux. Ils y auront demeure
    Où éternellement ils recevront de Dieu
     Un accueil chaleureux.

199    Parmi les gens du Livre, il en existe, certes,
    Croyant qu’Allah vous fit part de Ses découvertes,
    Tout comme Il leur en a fait descendre sur eux
     Des vérités de Dieu.



    Ils sont humbles envers Lui et point ne dévaluent
    Ses versets révélés. Ceux-là, (la mort venue,)
    Auprès de leur Seigneur seront récompensés
     En toute vérité.

    Pour Allah, promptement Il aura fait Ses comptes !
200    Incitez-vous, croyants, à l’endurance prompte !
    Craignez Allah toujours et constamment luttez !
     Réussites en aurez !

 

Sourate  22 : LE  PELERINAGE
(      vers)

1         Homme, de Ton Seigneur, garde à jamais la crainte !
Effrayante viendra l’heure du tremblement !

2                                    Nourrice oubliera qu’elle allaite un enfant ;
De son fruit, se perdra toute femelle enceinte !

Alors qu’ils ne le sont, tu verras les gens ivres !
Ah ! Combien dur sera d’Allah le châtiment !

      3    Sans rien savoir sur Lui, discutent bien des gens,
    Suivant diable rebelle, en ce qu’il leur délivre.



      4              Il fut, à ce sujet, décidé que quiconque
    Le choisira pour maître en sera égaré,
    Que, vers le châtiment, il en sera guidé :
    Par lui, de la fournaise, il connaîtra les conques !

       5                 Homme ! De la Résurrection, si tu as quelque doute,
    Bien qu’informé par tout ce qui t’est révélé,
    Toi qu’embryon, C’est bien Nous qui T’avons formé,
    Né, sur terre, d’un sperme, en une simple goutte !

    Et Nous déposerons, dans toutes les matrices,
Ce que Nous décidons, jusqu’au terme fixé.
Nous vous en sortirons, pour que, plus qu’un bébé,
C’est , d’un adulte alors, que tu goûtes délices.

Certains meurent plus tôt ; d’autres, entre vous, parviennent
Au plus long de leur âge, au point que, désormais,
Ils ne savent plus rien de ce qu’ils connaissaient,
Quand, après l’âge mûr, longues années leur viennent.

De même que tu vois la terre desséchée :
Mais, dès que Nous faisons y descendre de l’eau,
On y verra pousser splendides végétaux,
Par couples s’élevant, quand l’onde l’a gonflée.

        6/7                                  Dieu est Omnipotent : aux morts, Il rend la vie
Et ressuscitera ceux qui sont aux tombeaux.
L’heure en arrivera : à ce sujet, il vaut
Bien mieux n’en point douter : il vaut mieux qu’on s’y fie !

         8    Or, au sujet d’Allah, il en est qui discutent,
Ignorants, sans science ou Livre à les guider :

          9     S‘affichant, orgueilleux, dans le but d’égarer
Les gens, hors du entier de Dieu, quand ils y butent.

10    Qui provoque, ici-bas, telle errance en la vie,
Nous lui ferons goûter, lorsque le Jour viendra

11      De la Résurrection, la Fournaise d’en-bas,
Châtiment mérité par son ignominie !
 
Quoique, envers ceux qui L’aiment, Allah n’est pas injuste,
Qu’Il voit ce qu’ici-bas, tu fis de tes deux mains,
C’est marginalement que servent Dieu certains,
Vivant tranquilles, tant que rien ne les tabuste...



Si leur vient une épreuve, ils tournent le visage !
Mais ils perdent ainsi autant, pour l’au-delà,
Et plus encor, les biens qu’ils perdent ici-bas !
Telle est leurs pertes ainsi, évidentes et peu sages !

12      Prient-ils, hors d’Allah, ce qui ne peut leur nuire
Ni leur donner profit ? Egarement profond !

13      Quel mauvais allié ! Quel mauvais compagnon,
Mal plus proche qu’utile à vouloir les séduire !

14      Pour ceux qui croient en Lui et font des oeuvres pies,
Allah les fait entrer en jardins lesplus beaux,
Des jardins, sous lesquels s’écoulent les ruisseaux !
Certes, ce qu’Allah veut, Il leur fait, pour leur vie.

15     Qui pense que, d’Allah, il n’est rien à attendre,
Ni d’en quelque au-delà, ni secours ici-bas ?
Qu’il tende corde au ciel, puis la coupe : il verra
Si sa ruse et sa rage arrive à s’en détendre !

16     En versets clairs, ainsi, Nous Le fîmes descendre
Et c’est ainsi qu’Allah guide, comme Il le veut,

17     Juifs, Mages, Sabéens, Nazaréens, tous ceux
Qui associent, à Dieu : d’autres doivent apprendre...

Qu’Allah, étant témoin, certes, de toutes choses,
Entre eux tous, tranchera, au jour du Jugement.

18     Il en est de nombreux, méritant châtiment.
N’as-tu vu, devant Dieu, que rien ne s’y oppose ?

Tous ceux qui sont aux ieux, tous ceux qui sont sur terre,
Lune, étoiles, soleil, montagnes, arbres, animaux,
Nombre de gens aussi, de temps immémoriaux :
C’est bien devant Allah que tous se prosternèrent.
                          (ici, on se prosterne.)

19     Sur leur Dieu, se disputent ainsi deux clans adverses :
Seront vêtus de feu ceux qui n’ont pas la foi,
Tandis que, sur les têtes, aux autres, il conviendra
Que c’est de l’eau bouillante, alors aussi, qu’on verse !

20     Leurs ventres, avec leurs peaux, iront s’y fendre à l’aise !
21     Pour eux, maillets de fer, s’ils en veulent sortir ,
22     Entendant, en plongeant, ces mots, sans en périr :

« Goûtez ce châtiment qu’a, pour vous, la Fournaise ! »

23     Certes, Allah fait entrer ceux qui donnent et qui croient,
Aux jardins, sous lesquels s’écoulent les ruisseaux,



Bracelets d’or aux bras et parés de joyaux,
Les vêtements parés de brocarts et de soie.

24     Ils ont été guidés vers la Parole juste,
Sur le chemin du Seul Digne d’être loué.

25     Malheur aux mécréants, obstruant le sentier
D’Allah, avec celui de la Mosquée Auguste !

    Autant pour ceux d’ici qui pour gens de passage,
Nous l’avons établie. Et malheur à ceux-là
Qui font un sacrilège injuste, en cet endroit !
Nous lui ferons goûter châtiment, en partage !

26     Lorsque, pour Abraham, alors, Nous indiquâmes
Le lieu de la Maison, Nous dîmes : «  Rien, hors Moi !
«  Purifie ce pour qui, à la Ka’abha,
Tournent debout, s’inclinent et prosternent leur âme ! »

27     Du Hajj, annonce, aux gens, le Grand Pèlerinage ! 
Sur monture ou à pied, vers toi ils y viendront,

28     Venant, par tous chemins, des lointaines régions,
Pour jouir des bienfaits qui s’y joint au passage.

Sur bêtes du troupeau, qu’Allah leur a données,
En invoquant Son Nom, durant les jours fixés :
« Mangez, leur dira-t-Il, Et faites-en manger
«  Avec vous, pauvres gens, personnes rencontrées ! »

 29     Puis, qu’à leurs interdits, ils y mettent un terme,
    Qu’ils remplissent leurs voeux et que, tout en tournant,
 30     Ils circulent autour de l’Antique Maison :
    A ces observations, ils doivent tenir ferme.

    Qui tient en haut respect les limites sacrées
    Recevra sort meilleur auprès de Son Seigneur.

De bétail, hors celui renseigné par ailleurs,
L’usage en est permis, la viande tolérée.

Des propos mensongers, des souillures d’idoles,
31     Abstenez-vous ! N’allez rien associer à Dieu !

Quiconque le ferait serait semblable à ceux
Qui tomberaient du ciel, en leur demande folle !

Happés par les oiseaux, plongeant dans les abîmes,
projetés par le vent jusqu’en leurs profondeurs,



32     Et qui exaltera les ordres du Seigneur.
La piété des coeurs l’inspire au plus intime.

33     Jusqu’au terme fixé, vous tirez avantages.
Puis, lieu de sacrifice est l’Antique Maison :

34     Rite sacrificiel, à chacun, Nous avons
    Assignés, pour qu’Allah soit nommé au passage.

Certes, Unique est Allah ! Il vous y faut soumettre !
A ceux squi s’humilient, il faut leur annoncer.
Ceux, dont le coeur frémit, quand Dieu est mentionné
Font Salät et Zakät des biens reçus du Maître.

Nous vous avons choisi les vaches, les chamelles
Saines, pour certains rites, établis par Allah.
Quand leur patte est liées, sur elles, dites « Allah ! »
De ces biens, restent à vous quelques parts personnelles.

Mangez-en, quand leurs flancs gisent alors à terre !
Donnez-en au mendiant, au discret besogneux !
Afin que vous soyez reconnaissants à Dieu,
Nous vous avons ainsi mené ces pauvres hères.

    Ni leur chair, jusque Allah, ni sang n’iront L’atteindre :
La part qu’Il en attend, c’est votre piété !
Ainsi vous a-t-Il mis sur chemin bien tracé,
Afin que Sa grandeur, vous sachiez la dépeindre.

 



Sourate 26 :  LES  POETES.
284  vers

1/2    Tâ Sîn Mîn. Ainsi sont les versets du Coran.
3    Peut-être pleures-tu car ils sont incroyants.
4    « A même serions-Nous, du ciel, qu’on leur décerne
    « Prodiges, qui pourrait faire qu’ils se prosternent. »
5    Rappels des dons du Tout Miséricordieux
    N’ont jamais trouvé grâce et accueil auprès d’eux.

6    De ce qu’ils ont toujours moqué comme mensonge
    Preuve viendra pour eux que ce n’était un songe.
7    N’ont-ils pas remarqué combien Nous avons fait
    De couples généreux qui sur terre y poussaient ?
8    La plupart le renie et c’est pourtant la preuve
9    Que ton Dieu tout puissant est l’auteur de ses œuvres.

10    A Moïse, il a dit : « Chez les injustes, va 
11    « Voir si, chez Pharaon, on ne me craindrait pas !
12    « -Seigneur, répondit-il, je crains qu’ils ne me traitent
13    « De menteur. Je bredouille et ma langue n’est prête ;
    « Ma poitrine pourrait s’oppresser dans l’action.
    « Pourquoi ne pas mander, pour ce faire, Aaron ?

14    « Un crime j’ai commis sur quelqu’un de leurs proches.
    « Je crains qu’ils ne me tuent, essuyant leurs reproches. »
15    -« Jamais, lui répond-Il. Nous vous accompagnons
    « Nos prodiges vous suivent et Nous écouterons .
16    « Tous deux, chez Pharaon, rendez-vous donc et dites :
    « Nous sommes messagers du seul Dieu qui existe.

17    « Renvoie donc avec nous les Enfants d’Israël !
18    -"Ne t’avons-nous, enfant, vu grandir sous ce ciel,
    Dit Pharaon, N’es-tu là depuis ta naissance ?
19    « Ton méfait a fait fi de ma reconnaissance !



20    -« J’étais, à ce moment, parmi les égarés ;
21    « Je me suis donc enfui, craignant d’être tué.

    « Le Seigneur m’a donné, depuis, sagesse insigne.
    « Voici qu’en Messager, ce jour, Il me désigne.
22    « Alors que d’Israël tu retiens les enfants,
    « Tes reproches sont-ils bienvenus à présent ?
23    -« Qui est, dit Pharaon, ce Dieu, Seigneur des mondes ?
24    -« Dieu de Terre et des cieux, de tout ce qu’Il y fonde !
    
    
    Dit Moïse. « Ah ! Puissiez vous être convaincus ! »
25    L’autre dit à ses proches : »Avez-vous entendu ? »
26    -« C’est mon Dieu, dit Moïse, et pour vous devrait l’être

« Comme Il le fut toujours aussi pour vos ancêtres.
27    -« Vraiment, dit Pharaon ? Il est fou à lier

De vous mener vers moi pour être Messagers !

28    « Tout ce qui est de l’Aube au Couchant, dit Moïse,
« Vient de Dieu. Votre foi en Lui serait de mise.

29    -« Si à moi tu opposes autre divinité,
« Je m’en irai te mettre avec les prisonniers.

30    -« Même si je le prouve ici ? dit le prophète.
31    -« Si tu dis vrai, dit-on, que ta preuve en soit faite ! »

32    Moïse jette donc à terre son bâton,
Qui en devient serpent en manifestation.

33    Pour ceux qui regardaient, il tire de sa manche
Sa main qui, devant eux, en apparaît plus blanche.

34    « Pour sûr, dit Pharaon, en s’adressant aux siens,
« Voici qu’il me paraît un savant magicien !

35    « Par sa magie, il veut que je vous abandonne.
36    « Qu’en pensez-vous ? » Ils dirent : « A son frère, à lui, donne

« Un délai. Puis partout, en villes, fais chercher
37    « Les plus grands magiciens, pour te les ramener ! »
38    Les plus savants s’en vinrent y passer la journée.
39    Aux gens, l’on dit : « Venez vous joindre à l’assemblée ! 



40    « Ainsi, les magiciens, vous et moi les suivrons ;
« S’ils s’avèrent vainqueurs de la compétition »

41    Venant chez Pharaon, ils dirent : «  Si la chance
« Nous sourit, qu’aurons-nous alors en récompense ?

42    -« De mes proches, dit-il, dès lors vous deviendrez !
43    -« Jetez, leur dit Moïse, tout ce que vous portez ! »

44    Leurs cordes, leurs bâtons ils jetèrent et dirent :
« Pour vaincre, invoquons donc la puissance du Sire ! »

45    Moïse jette alors, lui aussi, son bâton
Qui mangea ceux qu’avaient apportés les barbons.

46    Alors les magiciens tombant se prosternèrent
47    En disant : »Nous croyons au Seigneur de la Terre. 
48    « C’est le Dieu de Moïse et celui d’Aaron !
49    -« Avez-vous cru en lui, demande Pharaon ?

    « Avant que moi, le roi, je ne vous le permette ?
    « C’est votre chef, je crois : la magie que vous faites,
    « Vous l’a-t-il enseignée ? Bon ! Bientôt vous saurez
    « Le joindre sûrement, car je vous couperai
    « De part en part vos mains et jambes opposées
    « Et que vos vies à tous en soient crucifiées !

50      Qu’importe, disent-ils ! A présent nous savons
« Que vers notre Seigneur alors nous reviendrons !  

51    « Nous espérons que Dieu nous pardonne nos fautes,
    « Etant dans les premiers à croire qu’Il les ôte ! »
52    A Moïse, Nous dîmes : « Pars de nuit

Avec Mes serviteurs ! Vous serez poursuivis. »

53    Pharaon envoya des rassembleurs en ville :
54    « Ils ne sont pas nombreux : c’est une bande vile.
55/56    « Nous en sommes furieux mais restons vigilants ! »
57    Des sources, des jardins, Nous les vîmes accourant,
58    Quittant trésors et lieux de séjour pleins de grâce.
59    Sitôt fait, des Hébreux ils ne trouvent point traces.

60    Ils les poursuivent alors, dès le lever du jour.
61    Lorsque les deux parties se virent à leur tour,

Les Hébreux dirent : « Hélas ! Vois : ils vont nous rejoindre !



62    « Jamais, leur dit Moïse : avec Dieu, rien à craindre !
63    Il saura nous guider ! » Puis Nous lui révélons :

« Cette mer, il te faut la frapper du bâton ! »

Elle s’ouvrit alors. Chaque bord du liquide
Se présentait alors en montagne solide.

64    Nous fîmes s’avancer les autres poursuivants.
65    Nous sauvâmes Moïse et les siens en passant
66    Puis Nous avons noyés les autres en leur passage.
67    Voilà bien un prodige, ignoré des moins sages.

68    Si c’est le Tout Puissant, pour de vrai, qu’est ton Dieu,
Il est aussi le Très Miséricordieux.

69    Raconte leur aussi d’Abraham son histoire !
70    A son père, à son peuple, il dit : « Qu’iriez-vous croire ?
71    « Nous prions nos idoles, y restons attachés !
72    « Voient-elles aussi vos cris, quand vous les appelez ?

73    « En tirez-vous profit ? Nuisent-elles à vos êtres ?
74    « Non. Mais toujours ainsi ont agi vos ancêtres.
75/76    « D’eux, de vos pères et vous, qu’en pourrais-je penser ?
77    « Je les renie tous sauf Dieu qui m’a créé.

« C’est Lui qui me conduit, en qui il me faut croire ;
78/79    « C’est Lui qui me nourrit et qui me donne à boire.

80    « Quand je suis aigrotant, c’est Lui qui me guérit.
81    « Il me fera mourir et puis renaître aussi.
82    « Et c’est de Lui que j’attendrai qu’Il me pardonne,

« Quand sonnera le Jour où Jugement se donne.
83    « Seigneur, accorde-moi sage comportement

« Et mets-moi dans le camp de ceux que Tu attends !

84    « Fais que mes descendants m’évoquent sans malice,
85    « Me faisant héritier du Jardin des Délices !
86    Que mon père égaré obtienne Ton pardon !
87    « Ne me couvre de honte à la Résurrection,
88    « Quand les enfants, leurs biens, ne seront qu’aide vaine,
89    « Hormis ceux qui viendraient à Dieu, l’âme sereine.

90    « Alors s’approchera l’Eden pour les priant 



91    « Et l’on présentera la Fournaise aux errants.
92    « Où ssont, entendra-t-on, tous ceux que tu adores 
93    « Loin d’Allah ? T’aident-ils ? Ou s’aident-ils encore ?
94    « Ils seront rejetés et les errants aussi
95    « Et accompagneront tous les démons d’Iblis.

96    « Par Allah, diront-ils en se querellant : certes,
97    « Nous nous sommes égarés, courant à notre perte.
98    « Quand on a fait de vous des égaux du Seigneur,
100/101   « Loin d’être amis sincères. Plutôt qu’intercesseurs,
99    « Ce ne sont que brigands ceux qui nous égarèrent !
102    « Si nous pouvions, croyants, retourner sur la terre !…

103    « Vrai signe qu’ont nié majorité d’entre eux,
104    « C’est Dieu le vrai Puissant, Miséricordieux.! »
105    Le peuple reniait Nos porteurs de messages,
106    Quand leur frère Noé y joignit ce langage :
107    « Ne craignez-vos Allah ? Je suis digne de foi,
108    « Quand je vous dis qu’il faut se plier à Sa loi !

109    « Pour çà, je n’attend pas de salaire à la ronde :
« Il n’incombe qu’à Dieu, le Souverain du monde.

110    « Reconnaissez Allah et obéissez-moi ! »
111    Ils dirent : « Les plus vils sont ceux qui ont ta foi.

« Comment croire, en voyant qui sont ceux qui te suivent ?
112    -« Je ne sais, leur dit-il, comment tous ces gens vivent.

113    « C’est du ressort d’Allah : que n’en est-on conscient ?
114    « Je ne suis pas quelqu’un qui repousse un croyant.
115    « Je ne suis seulement qu’annonceur explicite.
116    -« Noé, répondent-ils, arrête ta conduite

« Ou tu seras, pour sûr, parmi les lapidés !…
117    -« Dieu ! Mon peuple, dit-il, me traite de sorcier !

118    « Alors entre eux et moi, tranche de façon nette :
« Avec moi, sauve aussi les miens, croyants honnêtes ! »

119    Nous les sauvâmes donc, lui et ceux avec lui,
Serrés dans ce navire abondamment rempli.

120    Des infidèles après, Nous noyâmes le reste.



121    Quoique signe évident, presque tous le contestent.

122    Le Seigneur est Puissant, Miséricordieux.
123    Les Aads ont contesté les Messagers de Dieu.
124    « Ne le craindrez-vous pas ? leur a dit Hûd, leur frère.
125    « Je suis son Messager et vous devriez faire

« Confiance au message et entendre ma voix.
126    « Craignez donc le Seigneur et obéissez-moi !

127    « Je ne viens, pour cela, vous demander salaire.
« Il n’incombe qu’à Dieu, le Seigneur de la terre.

128    « Est-ce frivolité que de dressez ainsi
« Un monument coiffant chaque mont du pays ?

129    « On bien élevez-vous pareilles citadelles,
130    « Comme si vous croyiez votre vie éternelle ?

131    « Craignez plutôt Allah et obéissez-moi !
132    « Tout ce qu’on voit ici, c’est Lui qui le créa,
133/134   « Vous donne enfants, bestiaux, des jardins, des fontaines.
135    « Je  crains qu’un Jour Affreux arrive et vous enchaîne.
136    -« Que tu nous prêches ainsi ou ne le fasse pas,

« C’est égal, disent-ils : nous n’en faisons point cas !

137    « Ce ne sont que des mœurs qu’assignèrent naguère
138    « Les anciens : châtiment ne nous atteindra guère… »
139    Comme ils le reniaient, Nous les fîmes périr.

La plupart n’a point cru à semblable avenir
140    Et pourtant  ton Seigneur a vraiment la Puissance

Et la Miséricorde entière en Son essence.

Le Seigneur est Puissant, Miséricordieux.
141    Les Tamûds ont moqué les Messagers de Dieu.
142    « Ne craignez-vous Allah ? leur dit Sêlih, leur frère.
143    « Je suis Son Messager et vous devriez faire

« Confiance au message et entendre ma voix.
144    « Craignez donc le Seigneur et obéissez-moi !

145    « Je ne viens pour cela vous demander salaire :



Il incombe qu’à Dieu, au Seigneur de la terre.
146    « Dans votre condition, resterez-vous demain
147    « Rassurés au milieu des sources, des jardins ?
148    « Y cultiverez-vous palmiers aux fruits digestes ?
149    « Dans les monts, creusez-vous des logements agrestes ?

150    « Craignez le Seigneur Dieu et obéissez-moi !
151    « Aux ordres outranciers ne prêtez votre voix !
152    « Ils n’améliorent rien, sèment la zizanie !
153    -« Tu nous sembles, ont-ils dit, as en sorcellerie !
154    -« Tiens : homme comme nous ! Montre donc qui tu es,

« En faisant un prodige aussi grand qu’il paraît !

155    -« Le chamelle, dit-il, tel jour elle vient boire
« Et vous le jour suivant : c’est convention notoire.

156    « Ne lui faites aucun mal, sinon un châtiment
« Vous saisira un jour impitoyablement ! »

157    Ils l’ont pourtant tuée et bien le regrettèrent :
158    Le châtiment leur vint auquel ils ne pensèrent.

    Quoique signe évident, presque tous le contestent.
159    Miséricordieux et Puissant, Dieu le reste.  
160    De  Lot, le peuple aussi moqua les Messagers.  
161    Lot leur dit : « Dieu, mes frères, il le faut honorer !  
162    « Je suis son Messager, digne de confiance. 
163     Obéissez, en Lui placez vos espérances !

164    « Je ne viens pour cela salaire demander :
    « Le Dieu de l’univers seul le doit assurer.
165    « Comment, avec les mâles, accomplir acte immonde
166    « Et délaisser, dès lors, épouses de ce monde
    « Que justement pour vous façonna le Seigneur ?
    « Vous ne me paraissez que des gens transgresseurs. !

167    -« Cesse, Lot ! dirent-ils. Car tu serais du nombre
    « De ceux que sûrement nous mettrions à l’ombre !
168    -« Je déteste, dit-il, vraiment telles actions !
169    « Sauve-moi et les miens, Seigneur, de ce qu’ils font ! »
170    Nous le sauvâmes alors, lui Lot et sa famille,
171    Sauf une vieille encor cependant avertie.



172    Tous les autres, dès lors, Nous les avons détruits,
173    Couvrant de rocs ceux-là qui furent avertis.
174    La plupart n’y croit point, mais c’est bien un prodige.
175    Miséricordieux, Dieu l’est et S’y oblige,
    Alors qu’en vérité Il est le Tout-Puissant !
176    Vois les gens d’Al-Aykah, les gens de Madian !

    Traitant les Messagers de menteurs en leurs feintes,
177    Alors Surayl leur dit : « D’Allah n’avez-vous crainte ?
178    « Je suis Son Messager, qui est digne de foi.
179    « Alors, craignez Allah et obéissez-moi !
180    « Pour cela, je ne veux recevoir de salaire :
    « Il n’incombe qu’à Dieu, le Seigneur de la Terre.

181    « Donnez pleine mesure et n’en égarez rien !
182    « Pesez avec balance exacte chaque bien
183    « A ce qui est aux gens, n’allez jamais y mordre !
    « Sur terre n’ajoutez corruption au désordre !
184    « Craignez le Créateur, vous et tous vos anciens !
185    -« Tu es certes, ont-ils dit, au rang des magiciens !

 

186    « Tu n’es qu’un simple humain, cachant tout sous un voile.
187    « Si tu dis vrai, fais-nous tomber morceau d’étoile !
188    -« Mon Seigneur sait, dit-il, mieux vos agissements ! »
189    Mais ils le dénigrèrent. Alors, le Châtiment
    Du Jour d’ombre survint : ce fut un jour terrible !
190    A ce prodige, aucun d’entre eux ne fut sensible.

191    Miséricordieux, Dieu est vrai Tout Puissant.
192    C’est Lui qui fit transmettre à Terre ce Coran.
193    Pour cela, Il nous a mandé l’Esprit fidèle.
194    « Sois donc l’avertisseur qui répand la nouvelle
195    « En langue arabe claire ! Et tout fut mentionné
196    « D’anciens écrits transmis par d’anciens envoyés.

197    Des Enfants d’Israël que les savant le sachent



    Que ces signes, pour eux, ce Messager les lâche !
198    Si sur un non-Arabe il était descendu,
199    Et qu’on le leur ait dit, ils ne l’auraient pas cru.
200    Dans les cœurs criminels, Nous faisions qu’il s’amène
201    Mais ils n’y croiront pas avant l’ultime peine.

202    Cà tombera sur eux sans qu’ils soient avertis.
203    « Pourrait-on, diront-ils, nous donner du répit ? »
204    Cherchent-ils à presser sur eux Notre vengeance ?
205    Si Nous leur permettions plus longues jouissances,
206    Et que leur vienne après ce qui les menaçait
207    A rien n’aurait servi plaisirs qu’on leur permet.

206    Nous ne détruisons rien, sans que l’on avertisse
209    Les cités en sursis. Il n’est point d’injustice.
210    Les diables n’auraient pas descendu de Coran :
211    Ne leur convenant pas, ils n’en feraient autant.
212    Du message divin, ils n’ont aucune écoute.
213    N’invoque d’autres dieux qu’Allah, sinon ta route

Joindrait pour ton malheur celle des réprouvés !
214    Avertis donc les gens qui te sont plus liés !
215    Sur les jeunes croyants, que ton aile s’abaisse !
216    Réprouve ce qu’ils font s’ils ne te suivent à l’aise !
217    Fais confiance au Très Miséricordieux,
218    Tout Puissant qui te voit quand tu ouvres les yeux !

220    C’est le Vrai Audient, qui tient l’Omniscience.
221    Vous dirais-Je sur qui les djinns ont d’influence ?
222    Ils descendent sur tous les calomniateurs ;
223    Ils écoutent mais sont, pour la plupart, menteurs.
224    Ce sont les égarés qui suivent ces poètes
225    Divagant en vallées et passant pour prophètes

226    Ils disent ce qu’il faut, mais eux ne le font pas,
227    Sauf ceux qui sont croyants, acquittent la Zakat,
    Prient souvent Allah et souvent se défendent
    Contre torts qu’on leur faits. Tandis que ne s’attendent
    Au grand Revirement les maudits, qui verront
    Bien trop tardivement ce qu’ils éprouveront.





    
                                                 Sourate  30 : LES  ROMAINS.
                                                                      208  vers

1    Alif, Lâm, Mîm ! On vainquit les Romains
2    Chez les Persans. Mais les vaincus, enfin,
3    S’en vengeront dans les années suivantes.
4    Et, ce jour-là, les Croyants et Croyantes

Verront heureux, du début à la fin,
Que direction à Dieu seul appartient.

5    De tout secours, Allah seul en décide,
Jamais ne manque à la chose promise,
Lui, Tout-puissant, Miséricordieux.

6    Mais la plupart ne connaît rien de Dieu.
Le présent seul, ils le sentent en leur vie,

7    Mais du futur, guère ne s’en soucient.

8    Que, dans leurs cœurs, n’ont-ils pas médité ?
Les cieux, la Terre, Allah n’a rien créé
Qu’à juste titre, en en fixant le terme.

9    Beaucoup pourtant n’ont de croyance ferme
Qu’un jour viendra où ils rencontreront
Dieu, leur Seigneur, maître de leurs nations.

N’ont-ils point su, en parcourant la terre,
Ce qu’il advint du vivant de leurs pères ?
Bien plus qu’eux-mêmes, ils ont, pour leurs enfants,
Peuplé leur sol tout en y labourant.
Des Messagers et d’évidentes preuves
Les ont aussi mis alors à l’épreuve.

Ce n’est Allah qui leur a fait du tort :
Le tort, c’est eux qui se le font encor.

10    Aux mécréants, perdus dans leurs mensonges,
Fut réservée une fin qui les ronge.

11    Allah créa et refait à son gré
Puis c’est vers Lui qu’on sera ramené.



12    Vies immorales alors seront frappées
De désespoir quand l’Heure y est sonnée.

13    Ils n’auront point de secours à trouver
Parmi tous ceux qu’ils ont divinisés.

14    Entre eux aussi, quand arrivera l’Heure,
Nulle amitié n’espérer qui demeure.

15    Les bien-pensants et ceux qui auront cru
Dans un jardin, heureux, seront reçus.

16    Les mensongers, méconnaissant Nos signes,
    Iront souffrir un châtiment indigne.
17    Matin et soir, glorifie ton Dieu,
18    Après-midi et jour en son milieu !

19 Du mort, Il fait ressurgir quelque vie
Et, du vivant, la mort en est suivie.
Comme en la terre, on voit tout reverdir,
On vous fera de même ressurgir.

20 Parmi Ses signes, en terre Il créa l’homme :
Vous y voilà bien dispersés, en somme !

21 Parmi Ses signes, Il a créé pour vous
Des femmes, pour en être les époux,

    Pour, avec elles, y vivre dans le calme
    Et l’affection, la bonté sont leurs charmes.
    Pour des esprits réfléchis, n’est-ce pas
    De suffisantes preuves que cela ?

22 Parmi Ses signes, il y a ciel et terre
Et variété d’idiomes qui diffèrent.
Comme en couleurs, telle preuve est pourtant
Bien évidente aux yeux des vrais savants.

23 Parmi Ses signes, il y a les journées
Et le sommeil, quand la nuit est tombée.

Et votre quête à chercher son secours,
N’est-ce point preuve à ceux qui ne sont sourds ?

24 Parmi les signes, Il montre éclairs et foudre,
Crainte de pluie ou espoir qu’on voit sourdre,
Redonnant vie à Terre après sa mort :



N’est-ce point preuve aux gens pensant encor ?

25 Parmi Ses signes, on a voûte céleste
Avec la Terre à ses ordres qui restent.
Et c’est du sol, quand Il appellera,
Que chaque humain plus tard ressurgira.

26 Tous, dans les cieux et sur la terre aussi,
Lui obéissent et demeurent soumis.

    

27 La création, c’est Lui qui la commence
Ou la refait avec la même aisance.
Il la transcende en totale façon,
Tant dans les cieux que sur terre, où tous sont
Sujets de Lui, le Tout puissant, le Sage.

28    En parabole, Il vous donne un message :

« A ce que Nous vous avons accordé,
« Tous vos esclaves y sont-ils associés ?
« Soyez ainsi d’une égalité telle
« Que vous avez de crainte mutuelle !
« C’est bien ainsi que reçoit Nos versets
« Qui les comprend ainsi qu’il conviendrait. »

28 C’est leurs passions qu’ont suivies les injustes,
29 Méconnaissant Allah qui les tabuste.

Où, si Il l’égare, pourrait-il se guider ?
Nul protecteur, pour eux, à espérer !

30 C’est vers Lui seul qu’il faut tourner sa face ;
Nature même y forma notre race.

Allah n’a point changé Sa création.
Que d’ignorants de droite religion !

31 Revenez donc vers Lui en repentance !
Accomplissez Salât avec constance !
Et craignez-Le, sans rechercher ailleurs
D’être parmi les associateurs !

32 Ceux-là sont ceux qui ont créé des sectes,



En dissociant, des convictions abjectes,
Chaque part, fier de ce qu’il en détient.

33 Il se reprend, quand un mal lui survient,
En invoquant, rempli de repentance,
Dieu, son Seigneur, dont il quête assistance.

Alors voilà qu’une partie d’entre eux,
Par après, donne associés à son Dieu,
Quand elle obtient de Lui miséricorde !

34 Ingrats sont-ils, ceux qui font de la sorte
Envers celui qui leur a donné tant !
« Jouissez donc ! Bientôt viendra le Temps !

35 « Leur aurions-Nous offert Livre, en leur vie,
« Qui parlerait de ceux qu’ils M’associent ?

36 « Quand Nous faisons miséricorde aux gens,
« Ils en exultent. Et, quand malheur les prend,
« Suite à ce que leurs propres mains génèrent,
« Ne voit-on pas alors qu’ils désespèrent ?

37 « N’ont-ils pas vu qu’Allah sème ses dons
« On les restreint, comme Il veut, sans raison ?
« De tout cela, ces bienfaits, ces épreuves,
« Pour des croyants, il ne manque de preuves.

38 « Donne leur dû à tes proches parents,
« Au voyageur perdu, à l’indigent ! »

Mieux vaut ainsi qu’en Dieu se satisfassent
Ceux qui le font, suivant de bonnes traces !

39 Tout usurier, prêtant pour s’enrichir
Aux dépens d’autres est loin, pour l’avenir,
Auprès d’Allah d’accroître ses richesses !
La Zakât seule exhausse la noblesse.

40 Allah vous a créé, vous a nourris,
Vous rendra vie après avoir péri.
Quel « associé » peut-il chose semblable ?
Gloire au Seigneur ! Il rendrait admirable



Jusqu’à grandir ce qu’un jour on viendrait
Lui associer, Lui le Tout, le Parfait !

41 Sur terre et mers, apparut la nuisance,
Quand des humains, dans leur méconnaissance,
Ont accompli des œuvres de leurs mains.
Qu’Allah le veuille, alors, goûtant demain
Les fruits de ce dont ils se croyaient maîtres,
Reviendront-ils vers le Seigneur peut-être ?

42 Dis : »Parcourez la terre et faites f
« De ce qu’ont fait les ancêtres jadis,
« Dont la plupart vivait dans l’imposture !

43    « Choisis pour toi religion de droiture,
« Avant le Jour qu’on ne peut retarder
« Et qui verra les gens se partager ! »

44    Le châtiment frappera l’infidèle.
Seront reçus les artisans modèles :
C’est pour eux seuls qu’ils avaient préparé
Cet avenir qui leur sera donné.

45    Dieu, au croyant, accorde récompense
    Pour ses actions ; Il hait la mécréance.

46    Parmi Ses signes, Il vous envoie ses vents
    Pour que vos nefs y voguent aisément
    Et vous y montre ainsi Sa bienveillance.
    Lui auriez-vous aussi reconnaissance ?

47     « Nous envoyâmes avant toi messagers
    « Vers certains peuples, afin d’y tout prouver.

    « Bon aux croyants, Nous projetons vengeance
    « Aux criminels tenaces en ignorance. »
48    Allah, c’est lui qui soulève les vents

Et les nuages, au ciel les étendant.
    Des profondeurs, lorsque Allah les déchire,

Vous profitez des eaux qu’ils vont produire.



49    Vous voilà gais, alors qu’auparavant
    Vous gémissiez sur vous, désespérant
    De ne point voir du ciel la pluie descendre.
50    Regardez donc les effets que peut prendre
    Toute bonté d’Allah qui, de sa mort,
    Rend vie au sol : vous aurez même sort !

51    « Si vents lancés par Notre omnipotence
    « S’en vont jaunir Nature en sénescence,
    « Après cela, ils redeviennent ingrats.
52    « A tes appels, un sourd ne répondra
    « Au vrai, les morts, tu ne les fais entendre :
    « Tournant le dos, ils vont ailleurs attendre !

53    « Tu ne saurais les aveugles guider
    « Ni faire ouïr à des sourds Nos versets.
    « Seuls le pourraient ceux qui, voulant comprendre,
    « En soumission entière y viennent tendre. »  
54    C’est Lui, Allah, faibles qu’Il vous créa ;
    Puis Il vous fit grandir et renforça.

    Une fois forts, Il vous rend la faiblesse
    Et vous réduit plus tard à la vieillesse.
    Le Créateur peut tout, Omnipotent,
    Comme Il sait tout : c’est Lui l’Omniscient.
55    Les criminels, quand arrivera l’Heure,
    Viendront jurer que plus ils n’y demeurent.

    Ainsi ont-ils trahi la vérité,
    Dont ils se sont si souvent détourné.
56    Ils leur diront, ceux à qui fut donnée
    La foi, le Jour où l’Heure est arrivée :
    « Vous demeurez suivant les vœux d’Allah,
   ² « Jusqu’en ce Jour, qui tout rassemblera.

    « Résurrection est enfin arrivée
    « Ne saviez-vous qu’on la verrait tombée ?
57    « Mais il sera inutile toujours
    « De s’excuser à l’Auteur de vos jours !
    « Plus de raison de chercher à Lui plaire…



    « Il est trop tard pour d’autres façons faire. »

58    « Nous démontrons, au long de ce Coran,
    « Assez de preuves énoncées aux croyants.
    « Si tu leur dis que prodige est Nature
    « Les mécréants t’accusent d’imposture. »
59    Et c’est ainsi qu’Allah scelle les coeurs
    De ceux qui n’ont la foi dans leur Seigneur.

60    Sois donc patient ! Car d’Allah la promesse
    Est certitude et vérité expresse.
    Puissent tous ceux nombreux qui ne croient pas
    Ne jamais plus t’ébranler dans ta foi !

Sourate  37 : LES  RANGES.
                                                                                             190  vers

1    Au nom des choeurs célestes et sages,
2    De ceux qui meuvent les nuages,
3    De ceux chantant sans s’arrêter :
4    « Dieu est l’unique Vérité ! »
 

5                                              « Des cieux autant que de la terre,
« De tout ce qui, entre eux, s’affairent.
« C’est le Seigneur qui, de tout temps,
« Géra des saisons les Levants ! »

6    Nous avons décoré, dans le ciel le plus proche,



Un décor étoilé qui, la nuit, s’y accroche.
7    Des diables en rébellion, Nous l’avons protégé.
8    Harcelé de partout, il n’y est écouté.,
9    Sauf à saisir au vol quelque nouvelle encore.
10    Sans cesse, il est percé d’un vibrant météore.
11    Demande aux mécréants que boue a façonnés
    Si, de les inventer, il Nous fut moins aisé ?

12    Ils se moquent de toi tout autant que du Livre,
13    Oubliant le rappel du vrai qu’on leur délivre.
14    En voyant un prodige, ils viennent s’en moquer :
15/16    « Foutaise : un mort peut-il, un jour, ressusciter ? »  
17    « Tout comme nos aïeux ? Evidente magie !
18    « Un seul cri, diras-tu, fera qu’on s’humilie ? »
19    Ils diront tous alors, quand ils regarderont :
20    « Malheur : voilà le Jour de la Rétribution ! 

21    « C’est Jour du Jugement qu’on traitait de foutaise ! »
22/23    Avant de les conduire au feu de la Fournaise,
    Rassemblez les injustes et leurs femmes et tous ceux
    Qui, en dehors d’Allah, adoraient d’autres dieux !
24    Il les faut arrêter, afin qu’on les questionne :
25    Pourquoi n’ont-ils donné de secours à personne ?
26/27    Ce jour-là, ils diront aux autres qu’ils verront :
    « Si nous sommes sans foi, à vous nous le devons. »

 

28/29    C’est vous, répondra-t-on, qui ne vouliez point croire
30    Et nous n’avions sur vous pouvoir en nos histoires.

C’est vous qui, au contraire, étiez les transgresseurs.
31/32    -Oui, contre nous, hélas, s’élève le Seigneur,

Car vraiment nous nous sommes égarés de nous-même
Et nous serons unis dans la peine suprême.

33/34    « Ainsi traiterons-Nous l’orgueilleux criminel,
Orgueilleux qui niait qu’Allah fut éternel. »

35/36    Pour un poète fou, dira-t-il, vais-je taire
Tout culte aux anciens dieux que vénéraient nos pères ?

37/38    Certes, allez-vous goûter au triste châtiment
39    Que méritent vos œuvres et tous vos manquements.



40    Les serviteurs d’Allah, par contre, âmes élues,
41/42    Recevront en retour rétribution connue :
43    Au Jardin des délices ils seront honorés
44    De fruits et, face à face, aux lits seront fêtés.

45    Remplie d’eau de source à boire et savoureuses,
46/47/48   Passeront quelques coupes et des belles heureuses,
49    Au regard chaste, aux yeux du blanc le plus nacré.
50    S’interrogeant l’un l’autre, on les verra parler :
51/52    L’un d’eux dira : »J’avais un ami comme un frère

Qui disait : Croyais-tu que, devenu poussière,
53    Après la mort chacun devra, de ses actions,

Rendre compte après coup, puisque tous nous mourrons ?

54    Il dira : Toi, là-haut, peux-tu voir, en tes aises,
55    Et jeter un regard au creux de la Fournaise ?
56    -Par Allah, dira l’autre, à peu que tu faillis,
57    Sans le bienfait de Dieu, m’y voir brûler aussi !
58    Est-ce vrai qu’en la mort, en une mort première,
59    Nous ne soyons châtiés de nos œuvres dernières ?
60    Certes, c’est grand succès : nous avons bien œuvré
61    Pour que chose pareille ait chance d’arriver.

62    Ce séjour est meilleur. Et de Zaqqûm l’arbuste
63/64    Issu de la Fournaise est bon pour les injustes ;
65    Pour le diable et les siens sont réservés ses fruits.
66    Il en devait manger ; son ventre s’en emplit.
67    De cet affreux mélange avec de l’eau bouillante,
68    Avant de replonger dans la Fournaise ardente.
69    Ils vont tous retrouver, leurs traces imitant,
70    Des ancêtres perdus dans leur égarement.

71    De leurs anciens, nombreux égarèrent leur vie.
72    Nous leur avions pourtant adressé des messies.
73    De tous ces avertis, vois ce qu’il en advint,
74    Sauf les élus choisis pour serviteurs divins.
75    Noé Nous appela. Réponse la meilleure
    Ne s’attend que de Nous qui l’exauçons sur l’heure.
76    Nous le sauvâmes, lui, sa famille et ses gens :
77    De la grande frayeur, ils sont seuls survivants.



78/79    Ils étaient seuls croyants. Nous noyâmes les autres.
80/81/82   De l’univers entier, Noé fut notre apôtre.
83    De même religion, Abram fut un des siens.
84    Il vint vers son Seigneur, apportant un cœur sain.
85    « Qu’adorez-vous, dit-il, à son peuple, à son père ?
86    « Cherchez-vous, hors d’Allah, dieux qui vous égarèrent ?
87/88    « Jetez sur les étoiles un regard attentif :
    « Du Dieu de l’univers, qui serait plus actif ? »

89    Il se sentit malade, en voyant qu’ils tournèrent
90    Le dos à ses propos et ailleurs s’en allèrent.
91    Alors, il se glissa vers leurs divinités
92    Et leur dit : « N’avez-vous, si parfois vous mangez,
    « A savoir proférer quelque parole adroite ? »
93    Il les frappa dès lors vite de sa main droite.
94    Aux gens courant à lui, il dit : »Vous adorez,
95    « Au lieu du Créateur, ce qu’on vous vit sculpter. »

96    « Qu’on lui construise un four, dirent-ils. Qu’on le lance
97    « Dans le feu ! »  Ils pensaient le jeter dans les transes
98    Mais ce sont  alors eux que Nous mîmes à bas.
99    « Je pars, dit-il, vers Dieu. Lui seul me guidera.
100    « « D’un vertueux enfant, que mon Dieu me ranime ! »
101    Nous lui donnâmes un fils, un garçon longanime.
102    Abram dit, quand il sut, plus grand, l’accompagner :
    « Je me suis vu, en songe, en train de t’immoler !…

    « Qu’en dis-tu, Ismaël ?-Oh, dit-il, mon cher père,
    Agis selon qu’Allah te commande de faire ! »
103    Tous deux s’étant soumis, l’un courbant l’autre au front,
104    Nous appelâmes alors  Abraham par son nom.
105    « Confirmant ta vision par ton obéissance,
106    « L’épreuve manifeste a droit à conséquence.
107    « Nous n’exigeons de toi qu’une autre immolation.
108/109   « Paix sur toi ! Désormais se transmettra ton nom ! »

110    De pareils bienfaisants ont droit à récompense
111    Car ils étaient pour Nous serviteurs en croyance.
112    Nous lui dîmes qu’Isaac, en prophète des cieux,
    Serait aussi béni au rang des vertueux.
113    Parmi sa descendance, il y eut de beaux gestes
    Et d’autres où l’injustice en eux fut manifeste.



114    Pour Moïse, Aaron, Nous eûmes des faveurs
115    Et sauvâmes leur peuple aussi de grandes peurs.

116    Ils furent les vainqueurs par Mon aide subite.
117    Nous leurs avons donné ce grand  Livre explicite
118    Et vers le droit chemin, Nous les avons guidés,
119    En donnant leur renom à la postérité.
120    Paix donc sur Aaron ! Paix aussi sur Moïse !
121    Bienfaisants, ils ont donc récompense promise.
122    Aux bienfaisants, ainsi donnera leur Seigneur,
123    A ceux qui sont croyants parmi Nos serviteurs.

    Parmi les Messagers, Elie en était, certes,
124    Quand au peuple il a dit : »Craignez le Dieu céleste !
125    « Sacrifiant à Baal, iriez-vous délaisser
    « Le plus grand Créateur, dont je suis messager ?
126    « Allah est le Seigneur de vos aïeux, vos pères ! »
127    L’accusant de mensonge, au Shéol ils tombèrent.
128    Ainsi, exception faite aux serviteurs d’Allah,
129/130   Paix toujours pour Elie et ceux qu’il adopta !

131/132/133   Parmi les messagers, Lot avec sa famille  
134    Fut sauvé, hormis celle opposée ; et sa vie
135    Disparut elle aussi lorsque furent détruits
136    Les autres opposants à ce qui fut prescrit.
    Auprès d’eux, vous passez sûrement sur la route,
137/138   Le matin ou la nuit. N’ayez donc plus de doute !
139    Jonas fut certes aussi parmi Nos messagers,
140    Quand il fut sur la nef lourde à en chavirer.

141    Le sort le désigna quand on en fit tirage.
   Il fut jeté à l’eau, pour éviter naufrage.

142    Quoique blâmable, quand le poisson l’avala,
143    Heureux qu’il fut de ceux qui bénissent Allah !
144    Il fut resté, sinon, pour longtemps dans le ventre
    Jusqu’à résurrection qu’il vous faut tous attendre.
145    Jeté sur terre, nu, encore indisposé,
146    Nous mîmes un plant de courge, afin de l’en cacher.

147    En prophète, à cent mille hommes Nous l’envoyâmes.



148    Ils crurent et, pour un temps, belle vie lui donnâmes.
149    « Dieu aurait-Il des filles, quand vous avez garçons ?
150    « Des anges féminins ? Posez-leur la question ! »
151    Pour sûr, on les entend prétendre, en leur mensonge,
152    « Allah a engendré ! » Et dans l’erreur ils plongent.
153    « Aurions-Nous préféré des filles comme enfants ?
154    Qu’en jugez-vous ainsi, en y réfléchissant ?

155/156   « Avez-vous d’évidente argumentation neuve ?
157    « Apportez donc un Livre y donnant quelque preuve !
158    Entre Lui et les djinns, ils y voient parenté,

Quand les djinns savent bien qu’ils se verront damnés !
159    Gloire à Dieu ! Bien plus haut que tout ce qu’ils observent,
160    En exceptant d’Allah les élus qui Le servent.
161    En vérité vous tous, ceux que vous adorez,
162/163   Ne tenterez personne, hormis qui va brûler.

164/165   Nous, les rangés en rang, connaissons notre place
166    Et célébrons d’Allah la glorieuse Face.
167/168   Diraient-ils : »Si nos vieux nous l’avaient rappelés,
169    « Des serviteurs d’Allah nous aurions certes été. »

C’est à Nos serviteurs que parvint la Parole.
170    Les autres ayant mécru rempliront d’autres rôles.
171/172   Aidés des Messagers qui les ont secourus,
173    On verra Nos soldats qui auront le dessus.

174    Jusqu’à un certain temps, prend donc quelque distance !
175    Jette donc un regard : ils verront bien, se pense,
176    Ce qu’ils pensaient hâter : c’est Notre châtiment

Qui viendra les frapper avant qu’il soit longtemps.
177    Car, lorsqu’il tombera au milieu de leur place,
178    Tiens-toi un peu plus loin, le temps que cela passe !
179    Pour ceux qu’un messager auparavant prévint,

Ce sera, pour ceux-là, un pénible matin.

180    Rend gloire à ton Seigneur, Seigneur de la Puissance !
Il est bien au dessus de ce que chacun pense.

181    Paix sur les Messagers, sur chacun qui Le se
182    Et louange à Allah, Maître de l’Univers !



Sourate 52 :  AT – TÛR.
                                                                           78  vers

1/2    Selon le Livre écrit sur parchemin,
3/5    Au Sinaï et par le ciel hautain,
4                                             Par la maison peuplée qui le hante,
6                                             Comme la mer qui deviendra bouillante,
7                                             De ton Seigneur naîtra le châtiment.                                      
8                                             Qui aura lieu inévitablement.

9                                             Des tourbillons, les cieux n’auront l’épargne
10                                           Et se mettront en marche les montagnes.
11                                           Malheur à ceux qui traitent, ce jour-là,
                                               De fallacieux les clairs signes d’Allah !
12                                           Ceux qui s’obstinent en leurs discours frivoles
13/14    Seront poussés au feu de la Géholle.

16                                           Supportez-le ou ne le supportez ,
    C’est là le feu qui vous est destiné !
15                                           Est-ce magie ou n’est-ce que mensonge ?
    N’y voyez-vous pas plus clair qu’en un songe ?
17                                           Quant aux pieux, ils verront les jardins
    Si délicieux, qui les attend demain.

18                                           De leur Seigneur et de tous Ses délices,
    Les bienheureux ainsi se réjouissent.
    De la Géholle et de tous ses tourments,
    Demeurez loin de tous les châtiments !
19                                            Sereins, mangez, buvez en suffisance !
    Pour vos actions, telle est la récompense !

21                                           Sur de doux lits, accoudés pour s’asseoir
    Puis épouser des houris aux yeux noirs,
    Ceux qui ont cru auront alors la chance
    De se rejoindre avec leurs descendances.
    Ils recevront, selon qu’ils ont agi,
    En proportion de leur mérite acquis.

22                                            Ils recevront viande ou fruit qu’ils désirent,
    Se passeront, sans vanité, sans ire,



23                                           Coupes de vin qu’avec art serviront
24                                           Jeunes garçons qui y circuleront.
25/26                                      Ils se diront : « Vivants, les uns les autres,
    « D’Allah la crainte a toujours été nôtre. »

27                                           « Alors Allah nous a favorisé
    « Et du Samûn nous a bien protégés.
28                                           « Certes, c’est Lui qui est le Charitable ;
    « Miséricorde est Sa force admirable.
29                                           « Rappelez-leur : grâce aux dons du Seigneur,
    « On n’est jamais ni devin, ni menteur. »

30                                           Certains diront entre eux : « C’est un poète :
    La mort viendra lui tomber sur la tête ! 
31                                           Dis : « Attendez ! Je demeure avec ceux
    « Qui attendront ce que le Seigneur veut. »
32                                           Est-ce raison qui cela leur commande
    Ou sont-ils gens qui vers l’outrance tendent ?

33                                            D’autre diront : « Il a tout inventé »
     Ils ne croient pas qu’on lui a révélé
34                                            Ce Coran-là. S’ils ne sont des faussaires,
35                                            Sauraient-ils donc en faire un similaire ?
36                                            Seraient-ils donc créateurs, eux qui ont
    Eté créés à partir du limon ?

    Ou auraient-ils créé le Ciel, la Terre ?
    De convaincus, ils ne paraissent guère !
37                                           Ont-ils trésors de Ton Maître divin ?
    Ou s’en croient-ils les maîtres souverains ?
38                                            Propos du ciel frappent-ils leurs oreilles ?
    Qu’ils nous apportent une preuve pareille !

39                                            Dieu aurait-Il des filles et vous des fils ?
40                                            Demande leur salaire et qu’ils soient pris !
41                                            Ont-ils pensé à quelque stratagème,
     Ces mécréants s’y perdront par eux-même.
42                                            Ont-ils prié des dieux autres qu’Allah ?
43                                             Qu’Il tire gloire, écartant ce faux-pas !

44                                             Voyant du ciel quelques fragments qui tombent,
      « C’est, disent-ils, nuages qui s’y plombent ! »
45                                              Laisse – les donc jusqu’au jour préparé,
      Où, devant tous, ils seront foudroyés !
46                                              Là n’auront plus nul usage leurs ruses



       Ni de secours assez pour qu’ils en usent.

47                                              Oui, les injustes auront un châtiment
       Mais la plupart d’entre eux sont inconscients.
48                                              Toi, du Seigneur, supporte avec patience
       La décision ! Il a toute Science.
49                                              Célèbre- Le dans la nuit, au matin,
       Qui des étoiles accueille le déclin !
    

SOURATE  53 : L’ ETOILE
( 136 vers)

1       L’Astre, au couchant,
2       Ton compagnon ne s’est perdu en cheminant ;
3    Il n’a rien prononcé, poussé erronément

Par passion qui l’embrase.
4     C’est simplement
5             Une révélation inspirée, par moment,

Par l’Ange Gabriel, fort prodigieusement,
Qui enseigne ces bases.

                                                                                                                                     
6          Sage et doué,

C’est sous forme réelle alors qu’il s’est montré :
7    Du plus haut horizon où il s’était montré,
8             Descendant, il s’approche.
9           Et lorsqu’il fut

Presque à deux portées d’arc et même près bien plus,
10       C’est à Son serviteur qu’il dit tout ce qu’il dut,

Afin qu’il s’y accroche.

11           De ce qu’il vit,
Non : de ce qu’il a vu, le coeur n’a pas menti.

12     Allez-vous contester ce qu’il voit aujourd’hui ?
13            C’est, qu’en autre descente,

Il vit pourtant, 
14          Près de la Sidrat-ul-Muntaha y passant,
15      Le gardien de Ma’wä se trouve, en ce moment
16     Où le lotus se plante.

Couvert étant
17         De ce qui le couvrait : vue n’en a nullement

Dévié, ou alors outrepassé vraiment
La mesure elle-même.



18      Il a vu, là,
Certains des beaux attraits que son Seigneur montra.

19      Que vous en semble à vous de ces Lât et Uzza
20     Et Manât, la troisième ?

21          Sera-ce donc
Qu’à Lui revient la fille et à vous le garçon ?

22   Qu’est ce partage injuste ? Ce ne sont que des noms
Créés par vos natures !

23           Allah n’a fait
Descendre aucune preuve, abordant ce sujet, 

Qui ne suivent et répondent à l’âme en ses attraits,
Passions et conjectures.

Tout cela vient
De ce que le Seigneur a voulu qu’il advint.

24     Un homme aura-t-il donc ce qu’il rêve de biens,
Tout ce qu’homme désire ?

25        C’est à Allah
Qu’appartient lendemains, comme vie ici-bas.

26    Les Anges, dans les cieux, n’y interviendront pas :
Ils n’y ont rien à dire !

Sinon, après
Qu’Allah l’aura permis envers qui Lui complaît,

En faveur de celui qu’Il veut et qui Lui plait
En cette vie future .

27          Les incroyants
Donnent aux anges des noms féminins différents,

28   Quand ils n’en savent rien ! Le vraiment vrai pourtant
N’est en leurs conjectures !

29      Ecarte-toi
De qui tourne le dos au Rappel que voilà,
N’ayant d’autres désirs que la vie ici-bas,

Que dans la vie présente !
30      De leur savoir,

C’est bien faible portée ! Et ton Seigneur peut voir
Celui qui, du chemin, s’égare dans le noir,

S’écarte de Sa sente !

Il sait fort bien
31   Qui est le bien guidé : c’est à Dieu qu’appartient



Ce qui est dans les cieux et sur la terre, afin
Qu’alors il rétribue.
Ceux des méchants

Qui auront mal agi, leurs oeuvres les suivant,
Et  récompense ceux qui eurent, en leur vivant,

Vie en tout bien vécue :

32      Ceux, évitant
Tous les plus grands péchés, turpitudes autant,
Rien que fautes légères à leur pardonner, tant

Dieu fait pardon immense !
Qui, mieux que Lui,

Vous connaît, car vous-même en terre Il vous pétrit,
Même en sein de vos mères, embryons Il vous fit ?

Ayez-en conscience !

Non, n’allez pas
Vous mêmes vous vanter d’être purs ! En cela,

C’est Lui seul qui connaît, mieux que vous, dans ce cas,
Qui sont ceux qui le craignent.

33          Vois-tu passer
Celui qui renonça, qui avait peu donné,

34       Et puis, finalement, des dons mêmes a cessé,
A se donner ne daigne ?

35            Est-il conscient
De tout l’inconnaissable et qu’il en soit savant ?

36          Ne lui annonça-t-on ce qu’il y avait dans
Les feuillets de Moïse ?

37           D’Abram aussi, 
Qui tint à enseigner ce qu’il avait appris :

38       Que nul ne portera charge et faute d’autrui
A son âme transmise ?

39      En vérité,
L’homme n’obtient que fruit de ce qu’il a planté ;

40           Son effort, pour de vrai, lui sera présenté,
Au jour de la Justice !

41      Il en aura
Ensuite pleinement moisson qu’il y sema.

42    Car tout, en vérité, aboutit en Allah :
Pertes ou bénéfices.



43           C’est le Seigneur
Qui a semé le rire et fait couler les pleurs,

44         Lui qui a fait mourir ou renaître en les coeurs,
Après la mort subie.

45            C’est Lui qui a
Créé mâle ou femelle et qui les accoupla,

46             Fait la goutte de sperme et qui autorisa
47        Création d’autre vie.

48      Il enrichit
49          Et y fait acquérir : Dieu de Sirius, c’est Lui !
50    Il a fait qu’en Aad, les anciens ont péri,
51     Qu’en Tamud, rien ne reste.
52      Que, de Noé,

Le peuple, auparavant, fut aussi condamné
Car violents, injustes, ils étaient demeurés

Dans tous leurs faits et gestes.

53      Il détruisit
Les villes renversées et les anéantit,

54         Les recouvrit de tout ce qu’Il en recouvrit,
Tous ceux-là qu’Il châtie.

55            Dis-moi lequel
Des bienfaits doutes-tu qu’ils nous viennent du ciel ?

56    Voici qu’on t’avertit, tel qu’ aux anciens l’appel
Se fit en prophéties.

57            C’est imminent :
Voici qu’arrivera moment du Jugement.

58    Rien, en dehors d’Allah ne peut dévoiler quand
S’en résonnera l’heure.

59             De ces propos,
Ne vous étonnez-vous à en ouïr l’écho ?

60     Vous riez ? Et vos pleurs n’en coulent-ils à flot ?
61          Vos distractions vous leurrent ?

62           Prosternez-vous !
Tournez-vous vers Allah ! Adorez-Le beaucoup !

Rejoignez Sa demeure !



Sourate 54 :  LA   LUNE
120 vers

1    L’heure approche et voici que la lune se fend.
2    Ils s’en détournent, disent : « Ah bon ? C’est persistant. »
     S’ ils y voient un prodige.
3    Ils traitent tout ceci de propos mensongers,
    Suivent leurs impulsions. Or tout va s’arrêter :
     On verra qu’il se fige !

4    Ils ont pourtant reçu enseignement nouveau,
    De quoi les empêcher de tomber dans leurs maux :
5     C’est sagesse parfaite.
    Ces avertissements ne leur servent à rien,
6    Le jour où l’Appeleur fixera leur destin,
     D’eux détournant la tête !

7    Comme des sauterelles ensemble éparpillés,



    On les verra sortir des tombes, yeux baissés,
     On les verra, dociles,
8    Vers l’Appeleur courant, avec le cou tendu,
    Ces mécréants diront : « Voici ce jour venu,
     «  Qui sera difficile ! »

9     En menteurs avant eux, le peuple de Noé
    Vit Notre serviteur et en avait douté,

     Tel faiseur de mensonges.
10     «  Il est un possédé ! » Lui, pris pour un menteur,
    «  Fais gagner le vaincu ! », dit-il à son Seigneur,
     En l’invoquant en songe.

11     Nous ouvrîmes alors les écluses du ciel
    Et fîmes déverser tout un flot torrentiel,
12      Puis jaillir de la terre
    Ses sources, dans un ordre auparavant admis
    Puis ce fut chose faite, ainsi qu’il est écrit :
     Leurs eaux se rencontrèrent.

13     Porté par un esquif fait en planches et en clous,
14     Nous le fîmes voguer sous Nos yeux, devant Nous,
     Ce fut la récompense
15     Pour qui était moqué. Et Nous l’avons laissé
    Comme un signe. Y a-t-il quelqu’un qui ait pensé
     Ou quelqu’un qui y pense ?

16     La façon dont ainsi se fit mon châtiment,
    Est-il quelqu’un qui, en Mes avertissements,
     Réfléchisse et médite ?
17     Pour le mémoriser, Nous en avons pourtant
    Rendu bien plus aisée l’instruction du Coran :
     Qu’on y pense et médite !



18     Comment punir l’oubli des Avertissements
    Aux Aads, après qu’ils ont traité semblablement
     Un  Ange de « minable » ?
19     Contre eux, Nous adressâmes ouragan violent,

En un jour qui leur fut un glacial châtiment,
     Néfaste, interminable.

21/20     Qu’y furent châtiment Mes avertissements ?
    Tels souches de palmiers, il arrachait les gens,

Comme on les déracine.
22     Pour la méditation, Nous fîmes le Coran,
    Le rendant plus aisé. Est-il quelqu’un vraiment
     Qui médite et devine ?

23     Les Tâmuds ont traité Mes avertissements
    De mensonges : ils ont dit : « Croirions-nous mêmement
24      «  Qu’un de nous soit plus sage ?
25     « Ce n’est qu’un grand menteur empli de prétention,
    «  Orgueilleux, qui aurait, d’entre nous, l’exception
     «  A ouïr un message ! »

26     Ils apprendront demain qui est le grand menteur,
27     Orgueilleux, prétentieux ! Pour les tester, Nous leur
     Enverrons la chamelle !
28     Patient, surveille-les ! Informe-les que l’eau
    Qu’ils boiront à leur tour, elle y baigna plus tôt :
     Qu’ils boivent après elle !

29     Appelant un copain, celui-ci la tua !
30     Quel fut le châtiment réservé à ceux-là
     Que J’avais avertis ?
31     Nous lâchâmes un seul Cri sur eux. Alors voilà



    Qu’ils en furent réduits à paille, en même état
     Qu’en étable, à ce Cri !

32     Pour la méditation, oui, Nous avons rendu
    Facile le Coran. Est-il, l’en connais-tu
     Quelqu’un qui réfléchisse ?
34/33     Sur le peuple de Lot, Nous lâchâmes ouragan,
    Car il voyait mensonge en Nos enseignements
     Qui les en avertissent.

    Nous sauvâmes, avant l’aube et Lot, aussi les siens :
35     Bonté de Notre part, pour eux qui font le bien,

Qui Nous en remercient.
36     Il leur avait prédit représailles de Nous
    Mais, de ses prédictions, ils doutèrent de tout
     Ce dont ils se méfient.

37     Ils voulaient recevoir leurs « hôtes », tout en usant
    De viles séductions... » Goûtez Mon châtiment ! » :
     Leurs yeux Nous aveuglâmes
38     Car à l’aube, en effet, châtiment les surprit.
39     Mes avertissements, goûtez-les donc ainsi
     Que Nous vous les donnâmes !

40     Pour la méditation, oui, Nous avons rendu
    Facile le Coran. Est-il, en connais-tu
     Quelqu’un qui réfléchisse ?
41     Les avertissements, aux gens de Pharaon
42     Vinrent. Ils dirent aussi que mensongers ils sont.
     Mais nos maux les saisissent. 



43     Vos mécréants seraient-ils meilleurs que ceux-là ?
    Ou quelque immunité est-il qu’il y aura
     Pour vous, dans l’Ecriture ?
44     Ils disent : « Nous formons groupe fort : nous vaincrons ! »
45     Mais bientôt leur union chutera : ils fuiront,
     Dans leur déconfiture.

46     L’Heure sera la leur bientôt en rendez-vous
    Et cette Heure sera, quand sonneront ses coups,
     Plus terrible et amère.
47     Les criminels seront égarés, comme fous,
48     Quand le Feu, ce jour-là, les prendra par les cous,
     Faces qu’ils supportèrent.

    «  De Sakar, goûtez-donc le chaud toucher brûlant ! »
49     Nous avons tout créé, tout en y mesurant
     En très juste mesure.
50     Notre ordre vient soudain. Qui peut se souvenir
51     Que gens semblables à vous Nous avons fait périr,
     Eux de même nature ?

52     Dans Nos registres, tous leurs actes sont notés,
53     Faits petits comme grands, tout y est consigné :
     Les grands, les petits même.
54     Dans les jardins semés de ruisseaux, les pieux

Rejoindront  le séjour de vérité, le Dieu
 Qui est Juge Suprême.    

    

    

Sourate  55 :  LE  TOUT  MISERICORDIEUX
( 72  vers)



1 / 2    Miséricordieux, Il donna le Coran
4    Et Il lui a appris à l’exprimer vraiment,
3      Quand Il a créé l’homme.
6     Herbe et arbre obéissent et observent Ses voeux,
5    Comme lune et soleil, en leurs parcours aux cieux
    Le font s’Il les en somme !
  
8    Pour que vous n’abusiez des pesées qu’il vous faut,
7    C’est en Son ciel créé, en l’endroit le plus haut
    Qu’Il plaça Sa balance.
9    Donnez pesée exacte et n’en faussez les poids :
10    Quand la Terre Il créa, l’être vivant Lui doit
     D’y avoir l’existence !

11    Il s’y trouve des fruits et aussi des palmiers,
12    Dont les fruits s’y protègent ou sont enveloppés
     Comme sont, dans leurs balles,
   Tous les grains ou les plantes aux arômes précieux
13    Lequel donc des bienfaits du Seigneur, votre Dieu
    Niez-vous qui s’étale ?

14   D’argile, Il a créé l’homme, comme un potier
15   Et les djinns d’une flamme issue en feu créé
    Sans aucune fumée.
17   Seigneur des deux Levants, Seigneur des deux couchants,
16/18   Lequel donc des bienfaits du Seigneur Tout-Puissant
    Vous soit chose doutée ?
   
19   Aux deux mers, pour se joindre, Il donna libre cours.
20   Une barrière existe entre elles et leurs deux cours
    Jamais ne s’entremêlent.
21   Lequel donc, du Seigneur, niez-vous les bienfaits,
22   Puisque, dans leurs deux eaux, c’est le corail qui naît,
    Les perles sortent d’elles ?

23   Lequel donc niez-vous des bienfaits du Seigneur ?
24   A Lui sont les vaisseaux qu’en mer on voit, d’ailleurs,
    Tels des monts qui se dressent.
25   Comment donc : les bontés du Seigneur vous niez ?
26   D’elles tout périra : De Dieu ne doit rester
27    Que Face de noblesse !



28   Lequel donc niez-vous de ces bienfaits de Dieu ?
29   L’implorent sont ceux qui sont sur terre et dans les cieux ;
    Lui fait oeuvre nouvelle.
30   Laquelle des bontés du Seigneur niez-vous ?
31   Nous allons ébranler vos jugements en tout,
    Vous qui naquîtes d’elles !

32   Lequel donc niez-vous de ces bienfaits de Dieu ,
33   Peuple de djinns et d’hommes ? De la terre ou des cieux,
    Quittez-vous le domaine ?
   Si vous croyez pouvoir en sortir, Faites-le !
   Mais vous n’en pourrez pas sortir : n’y parvient que
    Pouvoir sans nulle chaîne !

34   Des bienfaits du Seigneur, lequel nierez-vous ?
35   Fumée et feu en jets vous atteindraient partout :
    Nul secours à attendre !
36   Lequel donc du Seigneur niez-vous les bienfaits,
37   Quand, tel cuir  rouge, un ciel écarlate viendrait
    A tomber et se fendre ?

38   Lequel de Ses bienfaits nierez-vous de Dieu,
39   Quand, aux hommes et aux djinns, on viendra juger d’eux
    Fautes et forfaitures ?
40   Lequel donc du Seigneur niez-vous les bienfaits ?
41   On verra criminels reconnus et extraits
    Par pieds et chevelure !

42   Des bienfaits du Seigneur nierez-vous ? Lesquels ?
43   Voilà ce qu’est l’Enfer où vont les criminels
    Accusés de mensonge.
45   Lesquels donc du Seigneur niez-vous les bienfaits ?
44   Ils feront va-et-vient entre lui et ce qu’est
    L’eau bouillante qui ronge !

47   Quel bienfait du Seigneur niez-vous ? Pour qui craint
46   De se voir devant Lui, s’y verront deux jardins
48    Aux branches bien touffues.
49   Lequel nierez-vous des dons du Tout-Puissant ?
50   Il trouvera des sources et verra, jaillissant
    Leurs eaux s’écoulant drues.

   



51   Lequel donc du Seigneur niez-vous les bienfaits ?
52   Des fruits qu’on peut trouver en ce lieu, il en est
    Chacun de deux espèces.
53   Quels bienfaits niez-vous ? Au brocart des tapis
54   Tous seront accoudés. Des deux jardins, les fruits
    S’y cueilleront sans cesse.

55   Lequel nierez-vous de ces bienfaits de Dieu ?
56   Ils verront regard chaste à celles qu’avant eux
    Nul n’aura déflorées.
57/58   Niez-vous pareils biens ? Vrais corail ou rubis,
59   Niez-vous ces bienfaits ? Qu’à tout bien, soit aussi
60    Récompense accordée ?

61/62   Quel bien de Dieu nier ? Devant ces deux jardins,
63   Deux autres y sont aussi.Niez-vous quelque bien
    De Dieu, qui se présente ?
64   Ils sont d’un sombre vert. Niez-vous ces bienfaits
65   De Seigneur, ans lesquels se peut qu’il y aurait
66    Deux sources jaillissantes ?

67   Lequel donc des bienfaits de Dieu va –t-on nier ?
68   Il s’y trouve des fruits, palmiers et grenadiers !
69    De ces bonté, lesquelles
71                               Nierez-vous, bienfaits émanant du Seigneur ?
72   Ces houris, dans leurs tentes, appelant au bonheur,
70    Vertueuses et belles ?
73   Ainsi donc, des bienfaits du Seigneur vous niez ?
74   Aucun homme, aucun djinn , pour les y déflorer,
    Ne s’est penché sur elles !

75/76   Quels bienfaits niez-vous ? Sur des coussins jolis,
   Tous seront accoudés et, sur d’épais tapis
    S’y verront en présence.
77   Du Seigneur, niez-vous l’un ou l’autre bienfait ?
78   Que Béni soit Son Nom, Empli de Majesté
    Et de Munificence !
   

   
   



Sourate  56 :  L’ EVENEMENT
( 116  vers)

1    Quand l’Evènement vous arrivera,
2    Ce n’est point fiction dont on parlera :
3    Il abaissera, il élèvera,
1    Quand l’évènement nous arrivera.

4    Quand violemment tremblera la terre,
5    Les monts tomberont, réduits en poussière.
6    Leur poussière ira en s’éparpillant.
7    Vous serez alors placés en trois rangs.

8    Qui les gens de droite, à droite sont-ils ?
9    Les gauches aussi, de gauche sont- ils ?
10    Premiers sur terre, aussi dans l’Au-delà
11    Seront aussi les plus proches d’Allah.

12    Dans ces jardins, se faisant face à face,
13    Foule d’élus issus d’anciennes races,
14    Moins des dernières, y viendront s’accouder
15/16    Aux gemmes, à l’or, dont leurs lits sont ornés.

17    Entre eux, viendront jeunes héliacins
18    Servant liqueurs en coupes et verres à vin.
19    Cette boisson ne laissera vraiment

    Nuls maux de tête ou étourdissement.

20    On fera choix de fruits qu’ils offriront
21    Et chair d’oiseaux, autant qu’ils le voudront.
22    Puis des houris, aux yeux si grands, si beaux
23    Qu’ils semblent perles en coquille ou coraux.

24    Leurs actes ainsi leur vaudront bien suprême ;
25    Ils n’ouïront ni sarcasme ou blasphème.
26    Rien que « Salam ! Salam ! », en leurs babils.
27    Ceux de la droite, alors, qui donc sont-ils ?

28    Les entourant, jujubiers sans épines
29    Et bananiers, au front lourd qui s’incline,



32/33    Fruits abondants, nullement défendus,
31    Auprès d’une eau coulant en continu.

34/30    Sur lits très hauts, sous leur ombre étendues,
35    Nous mîmes houris, belles à tout point de vue,
36/37    Vierges gracieuses et toutes d’âge égal :
38    Pour ceux de droite, elles sont vrai régal.

39    Nombreux élus sont des souches premières ;
40    Elus nombreux seront nés des dernières.
41    D’où ceux  de gauche en viennent-ils vraiment ?
42/43    Ils sont sortis d’eau et souffle brûlants.

44    Fraîche ni douce est leur fumée ombreuse !
45    Eux qui, du luxe, ont connu vie heureuse,
46    Ils persistèrent en leur plus grand péché,
47    Disant : « Nous, morts, serions ressuscités

48    «  Os et poussière, ainsi que nos ancêtres ? »
49    Dis : «  Les derniers, comme les premiers êtres
50    «  Sont destinés à être réunis

« Au rendez-vous d’un jour déjà choisi ! »

51    Vous, égarés, qui l’estimiez mensonge,
52    D’arbre Zaqqâm mangerez, qui vous ronge,
53    En emplissant vos panses et estomacs ;
54    Et l’eau bouillante en plus s’ajoutera !

55               Vous en boirez, comme assoiffées chamelles :
56                          La réception d’accueil vous sera telle,

      Au jour venu de la Rétribution
57                Pourquoi douter de la Résurrection ?

Nous Seul avons créé les créatures.
58     Qu’en est-il donc de vous, en vos natures ?
59     Croyez-vous donc en être seuls auteurs ?

                                   Ou sommes-Nous le Seul Vrai Créateur ?

60     La mort pour vous, par Nous, fut décrétée
                                               Et n’en sera nullement empêchée
61     Par vos pareils, ni quelque succession

           Et renaissance en autre apparition.

  Vous n’en avez aucune connaissance,



62     Tout en sachant ce que fut la naissance,
           Ayant connu première création :
           Oubliez-vous Qui en eut la façon ?

63     De vos labours, en prenez-vous conscience ?
64     De la culture, y sentez-vous puissance

  Ou n’est-ce pas Nous Le Cultivateur ?
65      Nous, à Nos gré, en serions destructeur !

        Nous en pourrions réduire tout en pièces !
      Vous étonnant, vous crieriez sans cesse :

66     «  Nous en voilà proprement endettés,
67      «  Aux privations désormais exposés ! »

68     Voyez-vous donc l’eau que vous veniez boire ?
69      L’aviez-vous faite en pluie, en tiriez gloire ?

            Ou bien, des nues en tombe –t-elle ailleurs,
             Car Nous en sommes Unique Descendeur ?

70      Nous la ferions salée, en Nos caprices !...
          Que n’êtes-vous, en pareil bénéfice,

      Pour nos bienfaits, d’être reconnaissants ?
71      Et qu’est ce feu qu’on fait par frottement ?

72      Avez-vous fait l’arbre qui s’en embrase,
             Ou n’est-ce pas Dieu qui en est la Base ?
73     Brûlant rappel, pour qui en a besoin,
74      De clamer gloire au Grand Dieu ! Prends-y soin !

75      Non !..Par les astres en leurs places, je jure
76     Et vous devez savoir, je vous l’assure,

   Qu’il est des plus solennel ce serment
77     Que la noblesse habite ce Coran !

78     Le Livre est bien gardé. Que seuls n’y touchent
79     Que purs esprits, qui l’approchent en sa couche !
80     De Seigneur Dieu, c’est le don révélé !
81     Le traitez-vous de propos mensongers ?

82     Auriez-vous droit de moquer la substance
    De tels propos, qui gèrent l’existence,

83     Quand dernier souffle arrive, en remontant,
     Et puis s’arrête en gorge du mourant ?

84     En l’entourant, quand le terme s’approche,
85      Bien mieux que vous, de lui Nous sommes proche !



86     Croyant n’avoir de compte à retenir,
87     Sauriez-vous donc le faire revenir ?

88     Si de Nos proches il peut joindre le nombre,
89     De Nos jardins il jouira des ombres

     Et de leurs grâces, ainsi que du repos ;
90     Des gens de droite, il entendra ces mots :

91     «  A toi la paix ! » diront ceux qui reçoivent...
92      S’il est de ceux qui, par contre, déçoivent,

   Traitant Futur de propos mensongers,
Lors, il joindra les autres égarés.

93     De l’eau bouillante il vivra le malaise
94     Et brûlera, dès lors, dans la Fournaise !
95     C’est tout cela le vrai, le plus certain !
96      Gloire à Ton Nom, Grand Seigneur Souverain !

Sourate  57 :  LE  FER
( 158  vers)

1     Tout sur terre et aux cieux, Allah, Le glorifie,
Lui le Sage, Lui le Puissant.

2                         Roi de terre et des cieux, Il y donne la vie
Et  fait mourir, Omniprésent.

3        Lui premier, Lui dernier, chose vue ou tapie,
C’est Lui qui est l’Omniscient !

4     Créateur, en six jours, des terre, cieux et êtres,
    Sur Son trône Il s’est établi,
   Sait ce qui, sur la terre en sort et y pénètre,
    Ce qui, des cieux, monte ou jaillit.
   Où que vous soyez, Dieu de vos actes est le aître :
    Allah sait ce qu’on fait ou dit !

5     Il est le souverain des cieux et de la terre ;
    En Allah tout est ramené ;
6     Fait pénétrer la nuit dans le jour et sait faire
    Le jour en la nuit pénétrer.
   De la poitrine, Il sait ce que le coeur y gère,
    Parfaitement sait en juger !



7     En Dieu, au Messager, ayez donc la croyance !
    Croyez alors et dépensez
   Tout ce dont vous avez reçu la lieutenance !
    Ceux d’entre vous qui l’auront fait
   D’Allah en recevront très grande récompense
    D’avoir cru, comme vous croyez.

8     Lorsque le Messager vous appelle à y croire,
    Qu’avez-vous donc à le nier ?
   Pour Dieu, vos décisions ne sont point illusoires,
    Si en la foi vous persistez.

9     Sur son prophète, Lui fit jaillir la lumière,
    La descendant en versets clairs,
   Pour qu’il vous sorte alors des ténèbres austères :
    Allah vous est l’Ami très cher !

10     Dans les chemins d’Allah, qu’a-t-on à ne point faire,
    Alors qu’en Allah tout revient 
   De l’héritage entier des cieux et de la terre ?

    Pourtant, n’allez pas comparer
   Celui qui, parmi vous, a donné ses affaires
    Et avant conquête a lutté !

   Ces derniers-ci sont bien plus haut dans l’ordonnance
    Que donateurs luttant après.
   Mais tous d’Allah auront plus belle récompense :
    Lui, Grand savant, bien vous connaît !

11     Quiconque au Seigneur fait un prêt vraiment sincère,
    Allah va le multiplier
   Et il en recevra, en retour, pleine, entière,
    Récompense à son acte passé.

12     Le jour où tu verras les croyants, les croyantes,
    Leur lumière les précédant :
   «  Pour vous, leur dira-t-on, c’est nouvelle importante :
    Jardins sur des ruisseaux coulants.
   Tel sera le succès, énorme et en attente,



    Pour y vivre éternellement.

13     Le jour où l’hypocrite, homme ou femme, va faire
    Message à ceux qui sont croyants :
   «  Attendez que j’emprunte un eu de vos lumières ! »,
    On lui dire, lui répondant :
   «  Afin de la cherchez, iriez-vous en arrière ? »,
    Un mur entre eux se redressant !

   Sa muraille élevée y comporte une porte :
    Miséricorde y est dedans.
   Mais la face extérieure est de bien autre sorte :
    Devant elle, est le châtiment !

14     «  N’étions-nous avec vous,  crieront-ils aux autres.
- Oui, mais vous vous laissiez tenter !
-Vous avez comploté, doutant, contre les nôtres ;
  -De vains espoirs vous ont trompés.
-Sur Dieu, le séducteur vous a, en faux apôtre,
 -Trompé, quand l’Ordre y est tombé ! »

15     Nulle rançon alors n’y sera acceptable,
 Ni de vous, ni des mécréants.
Votre asile est le Feu, compagne inséparable :
 Et quel pénible achèvement !

16     L’heure, pour les croyants, n’est-elle pas venue
 De s’humilier, face au Seigneur ?
Face à la Vérité qu’Il  leur a descendue,
 N’est-ce le moment pour leur coeur ?

Qu’ils ne soient point pareils à ceux qui l’ont reçue
 Dans un Livre avant eux : ceux-là
Trouvèrent le temps long ; leur âme devint dure ;
 Beaucoup sont pervers pour cela !

17     A toute terre morte, Allah redonne vie.
 Certes, Nous avons exposé
Les preuves clairement, pour qu’elles soient suivies
 Par vous, quand vous en raisonnez.



18     Celles et ceux qui, à Dieu, firent un prêt sincère,
 Accomplissant la charité,
S’en verront voir grandir cette bonté première
 Et grandement récompensés.

19     Véridiques sont ceux qui ont eu la croyance
 En Allah, en Ses messagers.
Ils verront Sa lumière avec leur récompense,
 Ceux qui, de Lui, ont témoigné.
Fournaise attend les gens n’ayant que mécréance,
 Croyant Nos signes mensongers.

20     Sachez que n’est que jeu plaisant la vie présente
 Et course à l’orgueil, entre vous,
Rivalité d’avoir or et nombreuses enfances :
 C’est vaine parure, après tout !

A la pluie, en cela, elle semble pareille :
 Végétation fane et jaunit,
Qui, par elle, au semeur, toujours semble merveille !
 Il n’en reste que débris !

Il est, dans l’Au-delà, bien dure pénitence
 Mais aussi d’Allah le pardon.
La vie d’aujourd’hui n’offre que jouissance
 Mais tromperie aussi, sans nom !

21     Vers le pardon divin, qu’on se hâte et se range
Atteignant large Paradis

   Fait pour ceux qui ont cru en Allah et Ses anges,
    Comme terre et ciel réunis.
   A qui Lui plait, Allah donne grâce en échange,
    Gardien d ‘énormes grâces ainsi.

22     Sur terre, nul malheur ne frappe vos personnes,
    Qui n’ait été enregistré
   Dans un Livre déjà, avant que ne foisonne



    Tout ce que Nous avons créé.
   Et certes, pour Allah, tout ce dont on raisonne
    Doit n’avoir de difficulté !

23     Et, afin qu’au sujet de ce qui vous échappe,
    Vous n’ayez pas trop de soucis, 
   Ni sur ses dons, quand l’un d’eux vous frappe,
    Jamais trop de plaisir aussi,
   Sachez, présomptueux, qu’en excès, qui dérape,
    Allah n’y range ses amis !

24     Quiconque ordonne aux gens et pousse à l’avarice
    Se détourne, est avaricieux.
   Mais à Lui-même, Allah se suffit. Des services
    Il en est Digne dans les cieux.

25     Avec preuves évidentes, vous envoyant Nos anges,
    Nous fîmes descendre des cieux
   Livre et balance, afin que gens, dans leurs échanges,
    Etablissent justice entre eux.

   Comme au fer on y sent des forces redoutables,
    Nous fîmes descendre le fer,
   A la fois pour qu’aux gens il soit utilisable
    Et Qu’Allah voie qui sera fier
   De défendre Sa cause et, dans l’Indiscernable,
    Les Messagers qui Lui sont chers.

26     Comme Allah est le Fort, le Puissant, Nous, d’avance,
    Envoyâmes Abraham et Noé,
   Donnâmes prophétie et Livre aux descendances.
    Certains en furent bien guidés,



   Quoique nombre d’entre eux, partant en déviance,
    Plongèrent en la perversité.

27     Messagers Nous avons adressé, à leur suite,
    Par Marie et son fils Jésus,
   Apporté l’Evangile, afin de mettre, ensuite,
    La mansuétude en leurs coeurs.

   Le Monachisme à quoi, plus tard ils s’engagèrent,
    Nous ne leur avions imposé.
   Mais l’agrément d’Allah qu’alors ils recherchèrent,
    Ils ne l’ont plus guère observé.
   Ceux d’entre eux qui ont cru, depuis lors, se sauvèrent
    Mais nombreux aussi sont damnés.

28     Vous qui craigniez Allah, croyez en Son Message !
    A vous, deux parts de Son pardon !
   Que Sa lumière éclaire au mieux votre passage !
    Dieu est Pardonneur et très Bon.

29     Que gens du Livre sachent enfin que nul n’a grâce
    Assurée en la main d’Allah !
   Il la donne à Son gré, où et quand Il la place,
    Lui qui détient tout ici-bas !

  
Sourate  58 :  LA  DISCUSSION

( 99  vers)

1    Allah entendit bien les paroles de celle
    Discutant avec toi des cas de votre union.
    Ses plaintes Le touchaient en vos conversations.
    Auditeur clairvoyant, Allah s’occupe d’elle.

2    Ceux d’entre vous, quittant leurs femmes en déclarant
Qu’elles ne sont, pour eux « que le dos de leur mère »,



Disent certes paroles affreuses et mensongères :
Car ils n’eurent que celle ayant fait ces enfants.
Mais Il est tout Pardon : Allah est indulgent.

3    Ceux qui «  aux dos des mères » ont comparé leurs dames,
Ensuite revenant sur ce qu’ils en ont dit,
Devront faire d’esclave alors un affranchi,
Avant d’avoir rapport avec une autre femme.
Allah, qui vous exhorte au sujet que voici,
Est Parfait Connaisseur de ce dont il s’agit.

4    Qui n’en a les moyens se devra de jeûner
Deux mois consécutifs, avant d’aller reprendre
Quelque union conjugale et à sa femme rendre
Honneur : ce sont d’Allah limites à respecter.

Nourrir soixante pauvres est aussi du possible
Pour qui croit en Allah, au Messager de Dieu.
Et tous les mécréants, qui négligent leurs voeux,
Subiront par après un châtiment pénible.

5    S’opposant à Allah et à Son Messager
Comme leurs devanciers, c’est peine avilissante
Qu’ils auront à subir. Nous avons fait descente
D’autres preuves explicites en ce que vous savez.

6    Tous, quand viendra le jour où Allah ressuscite,
Y seront informés de tout ce qu’ils ont fait :
Dieu l’aura dénombré ; ils l’auront oublié.
Mais Allah est Témoin des choses faites ou dites.

7    Ne sais-tu pas qu’Allah sait, de terre et des cieux,
Ce qui se dit : qu’à trois quelque secret se sème,
Ce ne se peut qu’entre eux Il soit le quatrième !
Même sixième aussi, s’ils étaient cinq entre eux !

Et plus encore entre eux en quelque endroit qu’ils trouvent !
Il leur dira, au Jour de la Résurrection,
De ce qu’on dit alors : c’est ainsi qu’ils sauront
Qu’Il est Omniscient de tout ce que l’on couvre.

8    Ceux à qui tel secrets ont été interdits,



Ne sais-tu qu’en péchant à cela, ils retournent,
Du Messager transgressent interdit, s’en détournent ?
Et, quand ils viennent à toi, ils te saluent aussi !

Mais ce n’est la façon dont Allah te salue !
«  Dieu nous châtie-t-Il, pour ce que nous disons ? »
L’Enfer leur suffira quand ils y brûleront !
Quelle destination d’horreur, qui leur est due !

9    O vous qui avez cru ! Quand vous tenez secrets,
Qu’au Prophète une faute y soit qu’on y médite !
Prônez donc la bonté, piété à sa suite
Et craignez bien Allah, qui vous rassemblerait !

10    Tous ces propos secrets ne sont qu’ oeuvre du Diable,
Pour amener tristesse à ceux-là qui ont cru :
Sans punition divine, il ne le pourrait plus !
Croyants, mettez en Dieu confiance valable !

11    O vous qui avez cru ! «  Faites place, dit-on,
«  Quand tous sont assemblés ! » Dieu vous garde une place .
Levez-vous, si l’on dit de vous lever ! Dieu fasse
Que les savants reçoivent autre savoir en don !

12    O vous qui avez cru ! Dieu sait ce que vous faites.
Quand avec le Prophète on a quelque entretien,
Faites une aumône avant ! N’en auriez-vous moyen,
Miséricordieux, Dieu sait ce que vous êtes.

13    Don d’avant l’entretien vous rendrait miséreux ?
Que Sakât et Zakät et pleine obéissance
A Dieu, au Messager suffise à repentance !
Allah est tout pardon, Miséricordieux.

14    Aux ennemis d’Allah, vois-tu ceux qui s’allient ?
Ils ne sont point des vôtres et des leurs point autant.
Ils auront beau jurer, mensonge est leur serment,
Alors que leur croyance à la vôtre est unie !

15    Que d’Allah ils s’attendent à bien dur châtiment !



Qu’était mauvaise action, méchants, ce que vous fîtes !
16    Coupant chemin d’Allah, quel serment vous abrite ?

Nul bouclier ne pare un châtiment puissant.

17    Face à Dieu, ni enfants ni bien de sont utiles.
Ils sont voués au Feu, y resteront toujours.

18    De la Résurrection, lorsque viendra le Jour,
Qu’Allah les verra tous, tout sera bien futile !

Comme ils l’ont fait à vous, ils Lui feront serment,
En pensant s’appuyer sur des bases solides.

19    Le Diable s’emparera de ces menteurs stupides
Et du rappel d’Allah tout oubli leur faisant.

Ils sont assurément de ce parti du Diable ;
Ils sont assurément du part des perdants !

20    Aux messagers d’Allah, comme à Lui s’opposant,
Ils seront parmi ceux qui sont les plus minables.

21    Allah l’a bien prédit : «  Sûr : Je triompherai ! »
Comme aussi tous ceux qui apporte Son message.
En vérité, Allah est Fort, Puissant et Sage.

22    Dans les croyants d’Allah, point tu n’en trouverais !.

N’en sont point ces amis de ceux qui s’opposaient
A Dieu, au Messager : ni pères qu’ils ont eu,
Ni frères, ni leurs fils, les gens de leur tribu.
Pour les coeurs, Dieu prescrit Sa foi en toutes choses.

Tous Il a secouru, aidé, fera entrer
Dans les jardins sous qui coulent ruisseaux qu’Il crée ;
Ils vivront pour toujours près d’Allah qu’ils agréent.
S’ils sont de ce parti d’Allah, ils ont gagné !

    



SOURATE  59 : L’EXODE.
( 104 vers)

1 Chantent gloire au Seigneur, le Sage, le Puissant,
Ce qui est dans les cieux, ce qui est sur la terre.

2 C’est lui qui expulsa des lieux qu’ils habitèrent,
Premier exil pour eux, gens du Livre incroyants.

Leur départ vous étonne ? Ils croyaient cependant
Que, contre Allah, leurs murs assuraient leur défense.
Mais Allah vint à eux, par des moyens qu’on pense
Qu’ils ignoraient et mit la terreur en leur rangs.

Leurs maisons, de leurs mains, voilà qu’ils démolirent,
Autant que ne l’auraient fait des mains de croyants.
Une leçon pour vous il convient que l’on tire,
Vous qui êtes doués pour être clairvoyants.

3 Si Allah n’avait pas prescrit qu’ils s’expatrient,
Il les aurait, pour sûr, châtiés ici-bas.
Mais ils devront subir le Feu qui les châtie,
Lorsqu’ils arriveront au terme, en l’Au-delà.

4 C’est le destin de ceux qui s’opposent au Seigneur
Et à son Messager : à qui contre eux se dresse,
Sachez que, pour Allah, rien vraiment ne Le presse :
Il est, en punition, dur à ses détracteurs.

5 Que vous l’ayez laissé debout sur ses racines
Tout palmier ou l’ayez, au contraire, coupé,
C’est qu’Allah le permet, pour dévoiler assez
L’ignominie en quoi s’attardent les indignes.

6 Butin de leurs avoir qu’accorde, sans combat,
Dieu à son Messager, car nul risque vous n’eûtes,
Il lui permet d’en faire emploi, oû vous ne fûtes.
S’Il le veut, Tout Puissant demeure bien Allah !

7 Le butin provenant des habitants des villes
Pris sans combat qu’Allah offre à son Messager,
Lui revient comme à Dieu, sa proche parenté,
Orphelins, voyageurs, pauvres sans domicile.



Que rien n’en vienne ainsi pour ceux qui, parmi vous,
Sont riches ! Acceptez dons que Messager vous donne ;
De ce qu’il vous dénie, abstenez-vous, en somme !
Craignez Dieu car Il est dur et punit de tout !

8 Qu’en profitent émigrés chassés de leurs pratiques,
Leurs demeures, leurs biens, qui cherchaient l’agrément
Et la grâce d’Allah et portaient cependant
Aide à Son Messager : ceux-là sont véridiques !

9 Tout comme ceux qui ont, ici et dans la foi,
Habité avant eux, aimant qui joint sa vie
A la leur, n’ont au coeur pour lui aucune envie
Pour ce, qu’en émigrant chez eux, il en reçoit.

Même que, si chez eux ils perdent bénéfice,
Le préfère, oubliant peurs personnels besoins :
Il rejoindra ceux-là qui ont heureux destin
Quiconque sait contrer ses propres avarices !

10 Qu’aussi profitent ceux qui vinrent après eux,
Disant : « Seigneur, pardon, pour vous aussi, nos frères
« Qui nous ont précédés dans le foi, sur la terre !
« Nulle rancoeur en nous pour les croyants en Dieu ! »

«  Tu compâtis, Seigneur plein de Miséricorde ! »
11 Vis-tu ces hypocrites et leurs pareils, disant

Parmi les gens du Livre et, comme eux, mécréants :
« Seriez-vous expulsés, sans recours qu’on accorde ?

« Nous nous joindrons à vous, n’obéissant jamais
« A qui s’oppose à vous. Et, si l’on vous agresse,
« Nous vous assisterons ! » Allah, à ces promesses,
Atteste qu’ils y mentent en tout ce qu’ils disaient.

 
12 Car ils ne partiraient avec ceux que l’on chasse

Et ne les aideront s’ils étaient attaqués :
Dans tel cas, c’est leur dos qu’ils iraient leur montrer !
Ils n’auront nul secours à espérer qu’ils fassent !

13 Plus de terreur qu’Allah vous jetez en leurs coeurs :
C’est qu’ils sont mécréants, qui jamais ne professent :

14 Ils ne vous combattront que de leurs forteresses,
Retranchés dans leurs murs qu’ils jugent de valeur !



Mais les discordes entre eux s’avèrent bien extrêmes :
On les croirait unis : leurs coeurs sont divisés 
C’est qu’ils sont bien des gens qui n’ont raison gardé,

15 Comme ceux qu’anat eux frappa défaite même.

Ils goûtèrent comme eux douloureux châtiment.
16 Tels le Diable, à l’humain, disant : « Sois incrédule ! »

Et s’il mécroit, redit : «  Tu affabules !:
« Moi-même crains Allah, le Seigneur Tout-Puissant ! »

17 Ils eurent tous les deux destin qui tarabuste :
Aboutir en Géhenne et endurer le Feu !
Et ils demeureront pour toujours en ces lieux :
C’est la rétribution réservée aux injustes !

18 Oh ! Craignez donc Allah, vous tous qui avez cru !
Que chaque âme voit bien ce que demains réservent !

         Et craignez donc Allah, qui attend qu’on le serve
         Et sait parfaitement comment chacun vécut !

19 Ceux qui L’ont oublié, Allah fait qu’ils oublient
Leur propre identité : ceux-là sont les pervers.

20 Gens du Feu gens du Ciel ont avenirs divers :
Les gens du Paradis sont gagnants dans leur vie !

21 Si d’un mont nous avions descendu ce Coran,
Tu les aurais vu, craignant Allah dans sa parole,

         Se fendre et s’humilier. Ainsi, ces Paraboles,
         Pour qu’ils y pensent enfin, Nous les citons aux gens :

22 C’est Lui, Allah ! Aucun autre Dieu n’est possible !
C’est Lui qui est le Tout Miséricordieux !
C’est Lui qui est le Très Miséricordieux,
Connaisseur du Visible autant que d’Invisible !

23 C’est Lui, Allah ! Nul autre est le Pur, l’Apaisant :  
Ce qu’on lui associe, Allah, Lui, le transcende !
Orgueilleux, Contraignant, Rassurant aux demandes !
Gloire à dieu Souverain, Allah le Tout-Puissant !

24 C’est Lui le Créateur de tout. Des premiers âges
Il est le Formateur. Hors Ses noms, rien n’est mieux !
Le glorifie tout, sur terre et dans les cieux.  

         Et c’est Lui le Puissant, c’est lui : Allah, le Sage !



SOURATE  60 : L’EPROUVEE
76 vers

1 Ô vous qui avez cru, n’ayez pour alliés
Mes ennemis, les vôtres, offrant votre amitié,
Eux niant vérité qui vous est parvenue,
Chassant le Messager et vous, loin de leur vue !

Cela, car vous croyez en Allah, le Seigneur !
Si vous êtes partis, luttant avec vigueur,
Cherchant Mon agrément et cheminant Mes routes.
En secret iriez-vous leur garder quelque écoute ?

Je sais parfaitement ce que vous divulguez
Et connais tout autant ce que vous cacheriez
De secrète amitié. Sachez, Je le déclare,
Qui le fait, du chemin de droiture s’égare !

     
2 Ils seront, vous battant, pour vous des ennemis,

Tenant leur mal en mains vers vous, leur langue aussi !
Et ils aimeraient bien que, comme ils sont, Je pense,
Que vous vous uniriez  tous en leur mécréance.

   

3 Ni vous proches parents, ni vos enfants n’auront
A vous aider, au Jour de la résurrection.
Allah seul jugera si vous êtes honnêtes :
Il est seul Clairvoyant sur tout ce que vous faites.



 
4 Certes, Abraham, avec tous ceux qui l’ont suivi,

Fut exemple pour vous, quand au peuple il a dit :
« Nous vous désavouons, vous et ceux qui vénèrent
« Hors d’Allah. Entre vous et nous, sera la guerre !

« Oui, nous vous renions : tant que vous ne croyez
«  En Dieu seul, règnera haine et inimitié. »
Exceptons ce discours  d’Abraham à son père :
« J’implorerai pardon, pour qu’Allah te tolère ! »

« Oui, Seigneur, c’est en Toi que nous nous confions ;
« En Toi notre destin ; vers Toi nous reviendrons.

      5     « Ne fais de nous, pour ceux qui nient, des otages !
« Pardonne-nous, Seigneur, Toi le Puissant, le Sage ! »

6                                          Un bel exemple, certes, ils vous ont apporté
De qui espère en Dieu et en Son Jour Dernier !
Qui s’en détourne apprend qu’en Lui rien ne dérange
Il suffit à Lui-même, est digne de louanges.

7                                          Se peut qu’Allah, pour vous, fait naître l’amitié
Avec ceux qui vous furent en forte hostilité.
Omnipotent qu’Il est, Allah aussi se donne ;
Miséricordieux, Il écoute et pardonne.

8                                           Dieu ne vous défend pas d’être équitable et bon
Pour qui n’ont pas lutté contre la religion
Et ne vous ont chassé de vos lieux habitables.
Parce qu’Allah chérit les hommes équitables.

9                                           Dieu défend seulement qu’on prenne en compagnons
Ceux qui vous furent hostiles en votre religion,
Qui vous ont délogés, aidant qui vous tabuste.
Tous ceux qui s’y allient en deviennent injustes.

10                                           Si croyante émigrée, à ceux qui avez cru
Se joint, éprouvez-la sur la foi qu’elle a eu !
Et si vous constatez qu’elle a votre croyance,
Dites-vous bien qu’Allah en a mieux connaissance !



     Ne la renvoyez pas auprès d’un mécréant :
    Elle ne vaut pour lui ; pour elle , il n’en vaut tant !
    Rendez-lui ce qu’il a pour elle fait dépense ;
    De l’épouser ensuite on ne vous fait défense.

    N’ayez à mécréante aucun lien conjugal !
    Réclamer Mahr ou bien en rendre est bien normal.
    Ainsi en juge Allah, qui pèse Ses partages ;
    Omniscient qu’est Dieu, tout autant qu’Il est Sage.

11    Si quelqu’une des vôtres a rejoint mécréant,
    Que représailles suivent, il vous faut tout autant
    Rendre Mahr à chacun dont l’épouse est partie !
    Craignez donc le Seigneur, à qui la foi vous lie !

12     Prophète, quand croyante à vous prête serment
    De ne rien joindre à Dieu, ne voler nullement
    Ni tuer ses enfants ni choir en adultère,

Ni de mains, ni de pieds, nulle infamie ne faire,

Obéissant toujours en tut ce qui convient,
Reçois donc le serment d’allégeance qui vient !
Miséricordieux, prie Allah qu’Il pardonne,
Grand Pardonneur qu’Il est, comme ne l’est personne !

13 O vous qui avez cru, n’ayez pour alliés
Des gens contre lesquels Allah est courroucé :
Ceux qui de l’Au delà n’ont que des mécréances
Et, pour gens des tombeaux, que la désespérance !



SOURATE  61 :  LE  RANG
54 vers

1 Ce qui est dans les cieux et ce qui est sur terre
Glorifient Allah, le Sage et le Puissant.

2 O vous qui avez cru, pourquoi vous, les croyants,
Aller dire ce que l’on ne vous voit point faire ?

3 Auprès d’Allah, c’est bien énorme maléfice
Que de prétendre alors ce que l’on ne fait pas !

4 Il aime ceux qui luttent en rang dans les combats,
Dans Son chemin, pareils à puissant édifice.

5 «  O mon peuple, avait dit à son peuple Moïse,
« Pourquoi me maltraiter, alors que vous savez
« Qu’à vous je suis vraiment d’Allah le Messager ? »,
Quand ils ont dévié des routes qu’ils ont prises.



Les gens pervers, jamais le Seigneur ne les guide :
Allah fait dévier leur coeur de l’essentiel.

6 Jésus, fils de Marie dit : «  Enfants d’Israël,
« Je suis vraiment pour vous du Seigneur le séïde. »

« Ce qui dans la Torah était, je certifie :
« J’annonce un Messager qui, après moi, viendra :
« Ahmad sera son nom. » Alors, quand il arrive,
Ils ont dit, face aux preuves : «  Evidente magie ! »

7 Plus injuste y a –t-il que celui qui invente
Mensonge contre Allah, quand il est appelé
A l’Islam ? Non jamais on n’en pourrait trouver !

    Dieu ne garde les pas des injustes en Ses sentes !

8 De leur bouche, ils prétendent éteindre la lumière
D’Allah, alors qu’Allah la parachèvera,
Malgré les aversions qu’on décèle parfois
Chez tous les mécréants qui existaient naguère.

 
9 Avec la religion du Vrai et sa guidée,

C’est Lui qui envoya pour Son annoncée,
Pour que, contrant l’avis des asssociateurs,
Il corrige et surpasse autre foi révélée.

10 O vous qui avez cru, vous dirai –je manière
Qui vous écarterait d’un triste châtiment ?

11 En Dieu, au Messager, vous qui êtes croyants,
De vos biens, vos personnes, engagez-vous en guerre !

Dans les chemins d’Allah si vous allez combattre,
Cela vous est alors meilleur : si vous saviez !

12 Pardonnant vos péchés, Il vous fera entrer
Dans les jardins sous quoi les ruisseaux viennent battre.

En ce jardin d’Eden, ce séjour agréable,
Voilà bien ce qui est un énorme succès.

13 Mais victoire prochaine Il vous l’accorderait
Grâce à Dieu, chose encor pour vous plus désirable !

Allah donne aux croyants cette bonne nouvelle.
14 O vous qui avez cru, alliez-vous à Dieu !

Jésus, fils de Marie, en s’adressant à eux,
A posé aux Apôtres une demande telle :

    «  A la cause d’Allah, qui sont ceux qui s’unissent ? »



    Ils lui dirent : « C’est nous, les alliés d’Allah ! »
    Un groupe d’Israël a cru ; l’autre nia.
    Par Notre aide aux croyants, victoire fut acquise

Sourate 62 : LE  VENDREDI
                                                                               40 vers  

1    Ce qui est dans les cieux, ce qui est sur la terre,
    Tout ce qui fut créé, tous le glorifièrent.
    Loue Allah, souverain sage, pur et puissant !
2    C’est Lui qui, sans un Livre, envoya vers des gens
    Un Messager des leurs. Et les hommes écoutèrent
    Ses versets récités pour leur enseignement.
    La Sagesse en  ce Livre apparaît quand, naguère,
    La vie qu’ils menaient n’était qu’égarement.

3    Celle d’autres aussi se voyait qui sommeille.
    On en trouve chez eux qui ne les ont rejoint.
    C’est Allah le Puissant, le Sage ! Ah ! C’est merveille



4    La grâce qu’Il apporte à ceux qu’Il veut les siens !
    Des ses énormes grâces, Allah les garde, veille
5    Ceux qui, de la Thora, furent, aux temps anciens
    Chargés, l’ont négligée. Leur image est pareille
    A l’âne portant livre et n’en connaissant rien !

    Quel exemple mauvais vient de ces gens qui traitent
    De mensonges inventés tous ces versets d’Allah !
    Allah ne guide pas ces hommes malhonnêtes
6    Dis : « Vous qui pratiquez religion de Judas,
    « Prétendant que parmi les bien aimés vous êtes,
    « Souhaitez donc la mort, si vous êtes en ce cas ! »
7    Allah connaît l’injuste et sait qu’il ne souhaite
    Que rester : de ses mains, il fait bien trop de cas !

8    Dis : « La mort que l’on fuit vous rencontrera, certes.
    « Vous y serez conduit vers Celui qui connaît
    « Les mondes, vus ou non. De chacun, Il disserte
    « Sur ce que vous faisiez, ce que vous avez fait.
9    « Oh, vous qui avez cru ! Quand Salât est offerte
    « Le jour du Vendredi, lâchez tous vos effets !
    « Pour prier le Seigneur, demeurez en alerte !
    « Cela est bien meilleur pour vous : chacun le sait. »

10     Quand cesse la Salât, que chacun se disperse !
    De Seigneur, recherchez les effets de ses dons !
    Priez beaucoup Allah, pour que vos œuvres percent !
11    Quand, pour se divertir, on voit gens qui s’en vont,
    Ils te laissent en plan, seul avec ton commerce.
    Mieux que jeux ou commerce, dis-leur ce qui est bon !
    C’est de servit Allah en occasions diverses :
    Il est grand Pourvoyeur de Sagesse et raison.

Sourate  63 : LES  HYPOCRITES.
                                                                          37  vers

1    Les hypocrites disent, en arrivant vers toi :
    « Nous l’attestons : tu es le Messager d’Allah ! »
    Allah le sait vraiment, tout autant qu’Il atteste
    Qu’hypocrites et menteurs sont une même peste…

2    Leur serment, ils en usent ainsi qu’un bouclier,
    Obturant le chemin d’Allah : fichu métier !
3    C’est que la foi, ils l’eurent et puis l’ont rejetée ;
    Leur cœur ne comprend plus, car elle y est scellée.

4    Tu les vois et leur corps s’émerveille aussitôt.
    S’ils parlent, tu écoutes et s’assemblent leurs mots.
    L’un sur l’autre appuyés, comme bûches assemblées,
    Les clameurs leur semblaient contre eux seuls dirigées.



    Qu’Allah les extermine : ils sont tes ennemis !
    Ah ! Que du droit chemin les voilà départis !
5    Qu’on leur dise : pour vous, c’est pardon qu’on implore,
    Ils détournent le front : l’orgueil les gonfle encore !

6    Fais-le ou ne le fais, c’est bien égal pour eux !
    Pardon pour les pervers ne se conçoit pour Dieu.
7    « Pour ceux du Messager, ne faisons de dépenses,
                                                   « Disent-ils, pour qu’ainsi, ils quittent leur croyance ! »

    Savent-ils, ces pervers, que les trésors des cieux
    Et de la terre sont propriétés de Dieu ?
8    Ils disent : « Retournons ! Car le chef de Médine
    Chassera l’avorton, celui qui nous chagrine. »

    Mais les pervers ne savent pas que sont puissants
    Aussi bien Dieu que Son Prophète et Ses croyants.
9    Hommes croyants, veillez que biens, progéniture
    Ne fasse obstacle à Dieu, qui créa la nature !

    Quiconque agit ainsi est du clan des damnés :
10     Gaspillez tout ce que Nous vous avons donné !
    Pour que nul d’entre vous, avant que mort ne vienne,
    N’ait de regret et dise : « O Dieu ! Quelle déveine !

    « Si Tu voulais, Seigneur, m’accorder un délai,
    « Aumône je ferais, des tiens je resterais. »
11    Mais Allah ne le fait pour âmes dont le terme
    Est venu. De vos actes, en Connaisseur parfait,
    Il en retiendra tout : sa décision est ferme !

Sourate  64 :  LA  GRANDE  PERTE.
58  vers

1    Ce qui est dans les cieux, ce qui est sur la terre
    Fait louange au Seigneur. A Lui la royauté 
    Et à Lui la louange ! Il a puissance entière.
2    Croyants ou mécréants, Il nous a tous créés.

    Il observe vos actes et tout ce que vous faites.
3    Pour de vrai Il créa et la terre et les cieux.
    Forme Il vous a donnée et la forme est parfait  
    Et vers Lui l’avenir vous ouvrira les yeux.

4    De la terre et des cieux Il a bien connaissance.
    Il sait ce qu’on divulgue ; Il sait ce que l’on tait.
    Des poitrines, Allah sait ce qu’est la contenance,
    Ce qui est dans les cœurs, bien sûr Il le connaît.

5    Ne vous est-il venu aujourd’hui la nouvelle



    De ce qu’il en advint de ceux qui ont mécru ?
    La suite de leurs actes est bien loin d’être belle :
    Pénible châtiment leur est tombé dessus !

6    Comme les Messagers leur montraient preuve extrême,
Ils disaient : « Quoi ? Des hommes iraient-ils nous guider ? »
D’Allah ils ont mécru. Dieu se suffit Lui-même,
Lui qu’il nous faut louer. Il sait se passer d’eux.

7    « Nous ne revivrons pas ! » : ces mécréants le chantent.
Dis-leur : « Mais si ! Par Dieu vraiment vous renaîtrez !
« Vous serez informés de vos actions présentes :
« Pour Allah, le Seigneur, ce n’est pas compliqué ! »

8    Croyez le messager d’Allah et Se lumière,
Ce Coran que pour vous Nous avons descendu.
Dieu sait parfaitement ce que vous pensez faire.

9    Grande perte viendra lors du Rassemblement !

Mais qui croit en Allah et fait toute œuvre bonne,
Dieu lui effacera ses mauvaises actions
Et le fera entrer dans les jardins qu’Il donne
Pour toujours aux élus ; des rieux y couleront.

10    Les mécréants traitant nos mots de bagatelles,
C’est dans le feu, dès lors, que Nous les jetterons.
Ils y demeureront de façon éternelle.
Ah ! Quel triste destin, cette destination !

11    Nul malheur ne survient sans qu’Allah l’autorise.
Quiconque croit en Lui, Dieu guide aussi son cœur.

12    Il est omniscient. Il faut qu’on obéisse
Au Messager qui est, pour nous, le transmetteur.

13    Allah : il n’est que Lui d’avoir source divine.
A Lui se se devra confier le croyant.

14    Qu’épouse et même enfant, se peut qu’on y devine
Tentateurs ! Qu’on y prenne alors garde, en vivant !

Sachez, en excusant et pardonnant leurs fautes,
Qu’Allah est Pardonneur, Miséricordieux !

15    Ce n’est que tentations ces enfants, femmes ou hôtes,
Quand récompense énorme attend auprès de Dieu !

16    Craignez donc le Seigneur et faites des largesses !
Obéissez, priez autant que vous pouvez !
C’est un bien pour vous tous. Il tient la vraie richesse
Celui qui freine bien sa propre avidité.

17    Si vous faites au Seigneur un prêt, un don sincère,
Tout en vous pardonnant, Il le multipliera…
Il n’est reconnaissance et indulgence entière
Qu’on ne saurait trouver autrement qu’en Allah !

18    Comme <il connaît le monde apparu sur la terre,
Puissant, Sage, Il connaît tout autant l’Au-delà.



    

SOURATE  65 :  LE  DIVORCE
64  vers

1    Pour répudier vos femmes, ô Prophète, ce code
De prescriptions d’attente, il le faut respecter.
Craignez Dieu, le Seigneur, en comptant la période
Et, de leur logement, n’allez pas les chasser !

Qu’elles n’en sortent point à moins qu’il n’y ait preuve
De vil comportement qu’elles auraient commis !
Qui transgresse les lois d’Allah mises à l’épreuve
Se fait tort à lui –même, avec de tels oublis.

Entre temps, tu ne sais si Allah ne suscite
Quelque chose, en tel cas, apparaissant nouveau.

2    Puis, quand survient la fin de ces délais légaux,



Que de façon honnête, elles restent ou vous quittent !

De deux hommes intègres attendez témoignage,
Dont vous vous acquittez au regard du Seigneur !
Tel est, pour le croyant en Dieu, au Jour meilleur,
Qu’Allah, en l’exhortant, offre issue au mariage.

3    Les moyens par lesquels ses dons Il vous dispense,
Vous ne l’imaginiez. A qui se fie en Lui,
Il assigne mesure à tout. Il lui suffit,
Pour atteindre son but, qu’en Lui on ait fiance.

4    Si vous doutez des temps d’attente féminines,
Pour celles que de règles abandonnent l’espoir,
Trois mois est leur délai. Aussi qui, pour les voir,
Trop jeunes encor,  l’éveil en elles ne s’anime.

Quant à celles qui sont en période d’attente,
Le délai se termine à leur accouchement.
Quiconque craint Allah peut savoir cependant
Qu’Il facilite chose à qui est confiante.

5    Tel est l’ordres d’Allah. Ses dons, Il vous dispense,
Les descendant sur vous. A quiconque le craint,
Ses fautes Il es efface et qu’on sache demain
Qu’il recevra de Lui l’énorme récompense !

6    Faites que femmes ainsi avec vous cohabitent !
Selon tous vos moyens, ne les mettez parfois
Dans une obligation de rester à l’étroit,
Comme si vous cherchiez à leur nuire en vos gîtes !

Veillez à leurs besoins, tant qu’elles sont enceintes,
Jusqu’à l’accouchement ! Si elles allaitaient
Un nouveau-né de vous, salaire il conviendrait,
Pour elle ou, à défaut, pour  nourrice y contrainte.

7   Qu’il use de ses biens, celui qui n’a point gêne !



Que celui qui a peu dépense alors selon
Ce qu’Allah lui accorde, Il tait l’obligation
Mais Il lui fera don à qui est dans la peine.

8    Que de villes, au Seigneur, ont, avec insolence,
Refusé d’obéir, comme à ses Messagers !
Nous leur rend^mes compte avec sévérité,
Leur donnant châtiment d’une énorme importance.

9    De leur comportement subissant conséquence,
De leurs actes en leur fin, ce fut leur perdition.

10    Si Allah prépara, pour eux, semblable action,
Craignez-Le donc, vous qui avez l’intelligence !

Allah, à vous, croyants, rappel a fait descendre :
11    Un Messager vous en a dit tous les versets,

Preuves claires pour vous qui, les tenant pour vrais,
Faites bien, vous donnant lumières au lieu de cendres.

Quiconque fait le bien, en Allah a croyance,
Entrera au Jardin sous lequel les ruisseaux
S’écoulent, y restera pour toujours et, là-haut,
Allah lui donne ainsi superbe récompense.

12    Allah, ayant créé sept cieux, autant de terres,
D’entre eux descend Ses  ordres, afin que vous sachiez
Que Lui, l’Omnipotent, embrasse, en vérité,
Savoir de toutes choses, anciennes comme à faire

SOURATE  66 :  L’INTERDICTION
56  vers

1   Pourquoi, quêtant l’accord de tes femmes, Prophète,
Ne t’autorises-tu ce qu’Allah t’a permis ,
Allah, étant Pardon, Miséricorde aussi,

2               De voir casser les serments que vous faites ?

Et Lui, l’Omniscient, le Sage, est votre Maître.
3    A l’une de ses femmes ayant dit un secret,



Prophète sut, d’Allah, qu’elle le divulguait.
Quelque partie, alors, à d’autres il fit connaître.

L’apprenant, elle dit : « Qui t’en fit la nouvelle ?
« -L’Omniscient, dit –il, le parfait Connaisseur ! »

4    Si vous vous repentez, c’est qu’ont fléchi vos coeurs.
Malheur si, contre lui, s’ y soutient –on entre elles !

Si contre le Prophète on faisait alliance,
Sachez qu’il peut compter le Seigneur pour soutien ;
Avec les anges aussi, Gabriel et les siens
Qui sont les vertueux partageant sa croyance.

5    Se peut qu’Allah, au cas où il vous répudie,
Lui donne, Musulmanes, épouses mieux que vous :
Croyantes repentantes, obéissant en tout,
Vierges, étrangères ou non, afin qu’il les marie !

6    Préservez-vous, croyantes, ainsi que vos familles
D’un Feu dont combustible est fait de pierres et gens !
Surveillés d’anges durs, point désobéissant
A ce qu’exige Allah, sans  que nul n’en dévie.

7    Vous qui n’avez point cru, ne cherchez point d’excuse !
Vous, pour vos oeuvres, aurez juste rétribution.

8    Mais vous qui avez cru, regrettez vos actions !
Pour un vrai repentir, Dieu du pardon n’abuse !

Se peut que le Seigneur, en effaçant vos fautes,
Vous invite au Jardin où coulent les ruisseaux,
Epargnant au Prophète abus nés à nouveau,
Ainsi qu’à tout croyant, qui demeure Son hôte.

Leur lumière courra devant eux à leur droite.
« Seigneur, clameront –ils, Tu es Omnipotent !
« Accorde –nous pardon et achève à présent
« Cette lumière en nous, la rendant moins étroite ! »



9    O Prophète ! Entreprend contre les hypocrites
Et mécréants ta lutte ardente à leur égard !
C’est l’Enfer qui sera leur refuge plus tard :
Destination funeste à ceux qui le méritent !

10    Pour ceux qui ont mécru, Dieu cite, en parabole,
Tant la femme de Lot que celle  de Noé.
A nos deux vertueux serviteurs attachées,
Toutes deux les trahissent, au point qu’elles s’isolent.

Pour leurs femmes, ils n’ont pu recevoir aucune aide
De la part du Seigneur, qui leur dit : « C’est au Feu
« Qu’elles sont destinées à entrer toutes deux,
« Comme ceux qui les suivent ou ceux qui les précèdent ! »

11    En parabole aussi, pour ceux qui ont croyance,
Dieu cite ce qu’a dit femme de Pharaon :
« Fais en Ton paradis, pour moi, quelque maison,
« Pour que, de Pharaon, je trouve délivrance ! »

12    Marie, fille d’Imran, toujours vierge de même,
Reçut de Notre esprit ce qu’Il lui insuffla :
Tenant pour vraie les livres et paroles d’Allah,
Lui la garde parmi les dévoués qu’Il aime...

Sourate  67 : LA  ROYAUTE.
84  vers



1    Béni soit qui détient la royale Puissance,
2    L’Omnipotent, créant tant mort que survivance,
    Pour tester qui, de vous, en œuvres est le meilleur,
     Lui, le Puissant, le Pardonneur !

3    Il a superposé, créé sept ciels énormes.
    Tu n’y verras jamais disproportion des formes ;
    Car c’est l’œuvre du Tout Miséricordieux :
     Qu’y manquerait-il à tes yeux ?

4    Alors, que par deux fois ton regard s’y retienne !
    Humilié et frustré, se peut-il qu’il revienne ?
5    Nous avons embelli le plus proche des cieux,
     D’astres l’étoilant de leurs feux.
    
                                                   Nous en avons, de plus, issus des projectiles,
    Pour lapider les djinns. Et, pour leur domicile,
    C’est le feu des enfers que Nous avons créé :
     La Fournaise où ils sont châtiés.

6    Ceux qui auront nié leur Dieu, comme les diables,
    Partageront l’ Enfer : quel destin pitoyable !
7    Ils y sauront entendre un hurlement profond,
     Tandis qu’ils y bouillonneront.

8    Lorsque s’y jette un groupe, au milieu du tapage,
    « Quoi ? disent leurs gardiens, quand il tonne de rage,
    « Aucun avertisseur ne vous est-il venu ?
     « Ne vous en souvenez-vous plus ? »

9    -« Nous en est venu un. Mais nous disions : « Mensonge !
    « Allah n’a rien créé : tout cela n’est qu’un songe !
10     « Si nous l’avions compris, écouté raisonner,
     « Au feu nous ne serions jetés ! »

11    Qu’ils aient donc reconnu leur faute ou ne le taisent,
    Qu’ils soient anéantis, les gens de la Fournaise !
12     Ceux qui craignent leur Dieu, sans l’avoir jamais vu,
     Seront pardonnés et reçus.

13     Que vous le divulguiez ou cachiez la doctrine,
    Dieu sait tout ce qui git au creux de vos poitrines :
14     Qu’ignorerait -Il donc, Lui qui est Créateur,
     Compatissant et Connaisseur ?

15     La terre, Il vous soumet de manière absolue :
    Allez donc parcourir ses vastes étendues !
    Mangez ce qu’Il vous donne ! Attendez Son pardon !
     Vers Lui est la résurrection !

16     Pensez-vous éviter qu’un jour l’ Etre Céleste
    Ne vienne, malgré vous, à enfouir vos restes 
    Dans la terre ?La terre ? Elle tremble à présent !
     De Lui, en êtes- vous conscients ?

17     Pensez-vous éviter qu’un jour, l’ Etre Céleste
    Vous adresse ouragan de pierres, d’un seul geste ?



    Vous  vous  rappellerez, face à cet ouragan,
     Quel fut mon avertissement.

18     En effet, ceux d’avant crièrent au mensonge
    Mais ma réputation fut grande : qu’ils y songent !
19     Sur eux, n’ont-ils pas vu les oiseaux, chaque jour,
     Ouvrir leurs ailes tour à tour ?

    C’est Dieu qui les soutient dans Sa Miséricorde,
    Car Il est clairvoyant dans tout ce qu’Il accorde.
20     Qui peut, hormis le Tout Miséricordieux,
     Secourir vos armées au mieux ?

    Les mécréants demeurent en illusion complète :
21     Qui donc vous donnera pitance, s’Il arrête
    De vous alimenter ? Mais eux nient Ses dons,
     Insolents dans leur répulsion !

22     Pour être mieux guidé, marche-t-on tête basse,
    Ou vers le chemin droit relève-t-on la face ?
23     Dis : c’est Lui qui donna cœur, ouïe et regard !
     Bien peu en ont quelque égard !

24     Dis : c’est Lui qui vous a répandu sur la terre ;
    Il vous rassemblera vers Lui, dans Sa lumière.
25     Ils disent : « Pour de vrai, si vous ne rêvez pas,
     « Quand donc arrivera cela ? »

26     Répond : C’est Allah seul qui en a la maîtrise.
    Je ne suis qu’envoyé pour qu’on vous avertisse.
27     Quand ils verront de près le sort qui les attend,
     Tristes seront les mécréants !  

    Cela, leur dira-t-on, répond-il à vos rêves ?
28     Dis : Que vous semble-t-il ? – Qu’Allah me tue, m’achève,
    Moi et les miens ! Ou bien que, pour tous généreux,
     Nul châtiment ne soit pour eux !

29     Dis : Nous croyons en Lui ; en Lui notre fiance !
    Bientôt vous sera clair combien est votre errance,
    Comme il est évident qu’Il est le seul vrai Dieu,
     Le Tout Miséricordieux.

30     Dis : Que vous semble-t-il ? Si l’eau tombant des nues,
    Par la terre absorbée, est à jamais perdue,
    Quelle source, dès lors, pourrait alors couler,
     Pour pouvoir vous y abreuver ?
 

Sourate 68 : LA PLUME
                                                                            100  vers

1 Non ! Par ta plume et ce qu’elle en mentionne,
2 Evoquant Dieu, non : tu ne déraisonnes !
3 Il y aura pour toi, c’est bien certain,

La récompense éternelle, demain.



      5          Tu le verras, eux aussi le verront
      6                                                  Qui d’entre vous a perdu la raison !
      4                                                  Il est certain qu’on trouve en ta conscience

Moralité d’une grande importance.

      7                                                  De son chemin, Dieu sait mieux qui s’égarent,
Tout comme ceux qui le suivent et s’en parent.

      8                                                  N’obéis pas à ceux qui vont crier
Que tes propos sont propos mensongers !

      9                                                  Ils aimeraient qu’avec eux tu transiges
S’ils font de même. Avec eux tu t’obliges :

     10                                                 Méprise-les ! Ne leur obéis pas !
     11                                                 Ces grands jureurs, ne les suis pas à pas !

Diffamateur, semant la médisance,
     12                                                 Tel, grand pécheur, dénie ta croyance :
     13                                                 Quoique bâtard, il a le cœur d’acier,
     14                                                 Même si d’or, d’enfants il est doté.

     15                                                 Quand Nos versets récités lui parviennent,
« Ce sont, dit-il, des histoires anciennes ! »

     16                                                 Comme il ne voit plus loin que bout du nez,
Sur son museau, il en sera marqué !

     17                                                 Pointons aussi tous ces propriétaires
Pensant demain récolter sur leurs terres
Mais oubliant, en confirmant leurs vœux,

18 D’y ajouter les mots : « S’il plait à Dieu 

19 Venant d’Allah, une tornade énorme
Chute sur eux, durant le temps qu’ils dorment

     20                                                  Et, le matin, ils doivent constater
Que tout alors leur apparaît rasé.

     21                                                  Ce matin-là, les uns disent aux autres :
     22                                                  « Partez bien vite à votre champ d’épeautre,

« Si vous voulez encore récolter ! »
     23                                                 En y allant, ils se sont murmuré :

     24                                                 « N’y laissons point entrer la pauvre engeance »
     25                                                 Ils étaient loin de n’user de clémence,

Bien convaincus que c’est en leur pouvoir
De décider de ce qu’est leur devoir.

    26                                                 Quand, arrivés dans leurs champs, ils se dirent
Qu’ils avaient tout perdu, quand ils les virent,
Qu’en leur chemin, ils s’étaient égarés

    27                                                  Ou qu’en tous points ils se sentaient frustrés.

    28                                                  Un meilleur qu’eux leur déclara : «  Je pense
« Qu’on aurait du à Dieu reconnaissance !

    29                                                 -« Oui ! Gloire à Lui, disent-ils. Nous étions
« Bien trop injustes, hier, quand nous causions ! »

    30                                                   Les uns, les autres, ils se cherchaient querelle :
    31                                                  « Pauvres de nous : nous fûmes des rebelles.
    32                                                  « Qu’Allah nous donne autre chose de mieux ;



« Nous souhaitons nous rapprocher de Dieu. »

    33                                                  Nous sanctionnâmes ainsi leur déficience.
Dans l’au-delà, peine est bien plus immense.
Mais aujourd’hui, s’ils savaient seulement
Le châtiment qui demain les attend !

    34                                                  Pour les pieux, les jardins des délices
S’ouvrent vers Dieu, afin qu’ils en jouissent.

    35                                                 Traiterons  Nous de même un criminel
Que le soumis qui a rêvé du ciel ?

    36                                                  Qu’en feriez-vous, si vous en étiez juge ?
    37                                                  N’auriez-vous pas un code pour refuge,

Pour vous apprendre : il vous assurerait
    38                                                  Que vos désirs seraient tous satisfaits ?

    39                                                  Ou un contrat de Nous, assurant vie
A vos pulsions, jusqu’à la Parousie,
Nous engageant à tout autoriser,
A tout donner ce que vous décidez ?

    40                                                  Demandez qui vous en fait garantie !
    41                                                  En est-il d’autres et qui s’y associent ?

Ces associés, qu’ils viennent se montrer !
On pourrait donc ainsi vérifier !

    42                                                  Le jour viendra, qui leur sera pénible, 
Où se verront toutes choses horribles.
Tous y devraient faire Prosternation
Mais il en est qui n’y réussiront.

   43                                                   Baissant les yeux, leur vue semble avilie.
Or ils priaient au plus clair de leur vie.

   44                                                   Laisse-moi donc avec quiconque a soin
De contester Mon discours au besoin !

   45                                                   Bien assuré qu’est bon ce stratagème,
Nous leur offrons quelque délai qu’ils aiment.

   46                                                   Ou voudrais-tu les voir te salarier,
Dette trop lourde à devoir apurer ?

47 Comprendraient-ils le Grand Inconnaissable,
                                                        A voir combien s’écrit de l’innommable ?
48 Sois donc patient ! Endure sagement
                                                       Les décisions venant du Tout – Puissant !

                                                         N’imite pas l’homme au poisson vorace,
N’appelant Dieu que quand l’étreint l’angoisse !

   49                                                   Si don divin ne l’avait pas couvert,
Il eut été vomi dans un désert.

   50                                                   Parmi les gens de bien, Dieu te désigne
Et puis t’élit, fort d’une grâce insigne.

   51                                                   Mais combien sont nombreux les mécréants,
Quand leur parvient les échos du Coran !

De leurs regards alors ils te transpercent



« Certes, il est fou » disent-ils, quand tu verses
   52                                                   Ces versets-là qui ne sont qu’un Rappel

Des vérités pour les mondes mortels.

Sourate  69 : L’ INEVITABLE
64  vers

1/2                                    L’inévitable fut. Qu’est donc l’inévitable ?
3                                                Inévitable : qui te le dira jamais ?
4                                       Aad et Tamüd avaient traité cela de fable :

Et l’heure en afficha le vrai !

5                                    Les Tamüd disparurent en un bruit de tonnerre
6                                    Et les Aad sous les vents furieux et mugissants.
7                                    Comme les palmiers creux, ils tombèrent à terre,

Huit jours et sept nuits durant.

8                                           En reste-t-il encor le plus petit vestige ?
9                                           Pharaon et les autres existant avant lui

Avaient fauté. Dès lors, toute vie se fige



Dans ces villes où tout fut détruit.

10                                      Aux ordres du Seigneur, ceux-là désobéirent
Quand ils avaient reçu le Messager divin.
Et celui-ci les prit, les saisit dans son ire

Vers une irrésistible fin !

11                                       Lorsque l’eau débordai, Nous vous mîmes sur l’Arche,
12                                       Pour que vous demeuriez par la suite un rappel

Qu’un fidèle entendit, gardant, dans sa démarche,
L’aide qui lui tomba du ciel.

13                                  Quand d’un souffle, d’un coup, sonneront les trompettes,
15                                  Ce jour, l’événement alors se produira.
14                                  Montagnes et terres plates en deviendront replètes ;
16                                                  Le ciel se fendra, ce jour – là !

17                                     Le Seigneur siègera, entouré par ses Anges,
           Huit d’entre eux en portant le trône au dessus d’eux.

18                                     Votre vie en ce jour se verra sans mélange :
Rien n’en sera caché de Dieu !

19                                          Celui qui a reçu le Livre en sa main droite
20                                        Dira : « Tenez ! Lisez ! Mon compte est là, c’est sûr ! »
21/22                                   Sa vie en un jardin s’y déroulera coite,
23                                                 Sa main y cueillant des fruits mûrs.

24                                        « Puisque tu avanças jadis loin des débauches,
           Autant qu’il te plaira, ma ange et bois aujourd’hui !

25                                    -« Hélas ! J’aurais, dit l’autre, aimé que Livre à gauche
« On ne me l’ait jamais remis ! »

27                                     « Mieux eut valu que Mort me fut définitive :
29                                     « Torture, autorité, tout fut anéanti !
26                                     « De mon compte, j’aurais ignoré la dérive,
28                                                « Mon or à rien ne m’a servi ! »

31                                     « Jetez-le en fournaise, accueil d’âmes damnées,
30                                     « Après l’avoir saisi, serré dans un carcan !
32                                      «  Que chaîne qui le lie ait cinquante coudées,
33                                               « Car il nia Dieu, le Très grand ! »

34                                      Il ne prit soin jamais du pauvre en sa souffrance.
35                                      Ici, qu’il cherche en vain quelque ami attentif !
36                                      Il ne trouvera rien que ce pus pour pitance,
37                                                    Que mangent seuls les fautifs !

38                                      Mais non : de tout ce que l’on voit ici, je jure
39                                      De même aussi de tout ce que vous ne voyez :
40                                      Ce Coran que voici parle des vies futures

Et vient d’un noble Messager.

41                                        Quoique vous en pensiez, ce n’est point poésie
42                                        Ni rêve de devin dont on se souvient peu.
43                                        C’est révélation du +seigneur de la vie,

C’est issu de la voix de Dieu !

44                                         S’Il avait inventé ce qu’il Nous attribue,



47                                         Nul rempart de vos corps ne lui aurait servi :
46                                         Nous lui aurions tranché l’aorte mise à nue,
45                                                      De la droite l’ayant saisi.

49                                          Il en est parmi vous qui n’y voient que mensonge
48                                          Mais c’est en vérité rappel pour les pieux.
50/51                                     C’est, pour les mécréants certitude qui ronge.
52                                                 Gloire au très Grand, au Seigneur Dieu !

Sourate  70 : LES  VOIES  D’ASCENSION
76  vers

1/2                Un demandeur a réclamé
    Pour les mécréants détestables
    Un châtiment inéluctable
    Que nul ne pourrait éviter.

3               Car c’est Allah seul qui le crée
    Lui, Maître des voies d’ascension.

4                Vers Lui, Anges, esprits monteront
    Cent mille ans dans une journée !

5                Arme-toi de belle patience !
6                Le châtiment leur semble loin,



7               Quand Nous le voyons bien prochain,
8               Ce Jour où le ciel se condense.

    Il devient métal en fusion
9                Et les montagnes comme laine.
10/11                Entre eux, plus d’amitié qui traîne,

    Quoique entre amis ils se verront.

    Tel voudrait payer crimes infâmes,
    Eviter le Jour du Tourment,
    En livrant jusque à ses enfants,

12                Son frère et même aussi sa femme !

13                Il trouvait asile en son clan ;
14                Mais tout ce qui était sur terre,

    Tout espoir de salut vient caire :
15                C’est le brasier seul qui l’attend !

16                                                       Il sentira la peau du crâne
    Se détacher brutalement ;

17                                                       Il appellera vainement
    Vers ceux qui tournent dos et causent.

18                                                       Il amassait, thésaurisait !
19                             Oui : l’homme fut créé instable :
20                Quand le malheur est à sa table,

    Il est abattu et inquiet.

21                   Même quand le bonheur le touche,
    C’est grand refuseur qu’il sera.

22             Tout autre est qui fait la Salât,
23            Salât même auprès de sa couche.
    

24                                                       De ses biens, une part va droit
25             Aux pauvres, gent déshéritée,
26             Comme il tient pour vraie la journée

    Où la Rétribution viendra.



27            Il craint Allah, sachant d’avance
    Quel châtiment vient du Seigneur,

28             Et d’éviter pareil malheur,
    On n’a vraiment nulle assurance.

29               En chasteté il se maintient,
30                                                      Sauf avec épouses et servantes,

    Car ce n’est pas faute importante
    S’il ne s’occupe que des siens.

31                                                       Car ceux qui au dehors bonifient
    Leur plaisir sont des transgresseurs.

32                                                       Lui est sérieux conservateur
    Des biens que d’autres lui confient.

34                                                       En Salât, il est régulier ;
33                                                       Vérité sûre il la professe.
35                                                       Alors, au Jardin des Promesses,

    Il ne pourra qu’être honoré.

36/37                                                  Qu’ont donc ceux qui, pris de leurs vices,
    Cou tendu, à venir vers Toi ?
    Chacun rêve-t-il quelquefois

38                                                       D’entrer au Jardin des délices ?

39                                                        D’être nés d’un rien méprisable
                 Venant de Nous, sont-ils conscients ?
40             Seigneur des Levants, des Couchants,

    Bien sûr Nous en sommes capable.

41             Nul ne pourrait Nous empêcher
    D’en remplacer un par quelque autre,

42            Meilleur que celui qui se vautre
    Où Nous le laissons s’enfoncer.

    Qu’il rie avant que ne retombe
43            Ce Jour dont on le menaçait ,



    Où, rapide comme il courrait,
    Vers des rocs il sort de sa tombe !

44             Alors il baissera les yeux,
    Recouvert de son infortune.
    Tel sera Jour qui l’importune,
    Dont l’avaient menacé les cieux !..

    

Sourate 71 :  NOE
56  vers

1    Nous avons envoyé Noé jusqu’à ses proches :



    Dis-leur qu’un châtiment douloureux les approche !
2    « O mon peuple, dit-il, je suis pour vous vraiment
     Avertisseur clair, évident ! »

3/4     « Suivez-moi ! Craignez Dieu, afin qu’Il vous pardonne
    « Vos péchés et afin qu’un délai Il vous donne,
    « Jusqu’à ce que survienne un terme qu’Il fixa !
     « Ainsi, adorez donc Allah ! »

5    « Dieu, nuit et jour , dit-il,  je leur criai de suite
6    « Mais mon appel n’a fait qu’accélérer leur fuite !
7    « Pour que Tu leur pardonnes, ai-je bien répété.
     « Mais ils demeuraient entêtés ! »

    De leurs doigts, ils faisaient bouchons pour leurs oreilles.
    « Couverts, enveloppés de façon sans pareille,
    « Ils se montraient alors en habits somptueux,
     « Tous extrêmement orgueilleux. »

8    Ensuite ouvertement j’adressai des suppliques
9    « Et des proclamations secrètes ou publiques :
10     « Implorez le Seigneur, pardon Lui demandant :
     « C’est le Pardonneur le plus grand ! »

11    « Pour que du ciel Il lance abondantes averse,
12     « Abondance de biens et d’enfants que l’on berce,
    « Vous donne des jardins, torrents, ne faut-il pas
13      « Comme il se doit, prier Allah ? »

14     « Tout comme Il vous créa par successifs passages,
15     « Voyez qu’Allah créa les cieux en sept étages.
16     « De la lune, Il a fait lumière dans le ciel
     « Et ce phare qu’est le soleil. »

17     Sur terre, Il vous a fait grandir comme les plantes ;
18     « Vous y retournerez pour peu qu’Il y consente
    « Et plus tard, pour de vrai, vous verra ressortis.
19      De terre Il vous fit un tapis ! »

20     « Tous y pourront marcher par de spacieuses voies ! »
21     « Mon Seigneur, dit Noé, voilà que tous dévoient,
    « Suivant celui dont biens et enfants en excès
     « N’ont fait qu’accroître l’insuccès. »

22     « Ensuite, en ourdissant un stratagème immense :
23     « Ne quittez, ont-ils dit, les dieux de vos croyances,
    « Yduq, Nasr et Yagût et Wadd avec Serwâ !
24      « Nombreux s’y égarent déjà ! »

    « Ces injustes égarés, n’en fais croître le nombre ! »..
25     Ils ont été noyés par leur faute et leurs ombres
    On les a, loin d’Allah, fait connaître le Feu,
     Sans trouver de secours pour eux.

26     « Ne laisse en vie, ô Dieu, aucun contestataire,
27     « Pour que Tes serviteurs ne s’égarent sur terre,



    Dit Noé. « Eux vivants, ils seraient géniteurs
     « Encor d’infidèles pécheurs ! »

28     « Seigneur, pardonne-moi et à mes père et mère,
    « A ceux de ma maison, croyants y demeurèrent.
    « Quant aux injustes, ô Dieu, fais croître en déraison
     « Ceux-ci jusqu’en leur perdition ! »
  
                       « Seigneur, pardonne-moi et à mes père et mère,
    « A ceux qu’en ma maison, croyants, y demeurèrent,
    « Quant aux injustes, ô Dieu, fais croître en déraison
     « Ceux-ci, jusqu’en leur perdition ! »

Sourate  72 : LES   DJINNS.
68  vers

1                Dis : on m’a révélé qu’ayant prêté l’oreille,
   Quelques djinns avaient dit : Nous avons entendu
   Lecture du Coran qui guidait-ô merveille !-

2                Sur le plus droit chemin. Et nous y avons cru.

   Nous n’associons jamais à notre Dieu personne,



3                Lui qui ne s’est donné compagne ni enfant !
   Bénie soit Sa grandeur, quelque nom qu’on Lui donne !

4                                                 Ce fol Iblis n’avait que propos insultants…

5                                                 Ni djinns, ni les humains n’useraient de mensonge
6                                                 Contre Allah, pensions-nous. Or, parmi les humains,

Mâles près mâles djinns cherchaient aide et l’on songe
Que leur peur ne fera que s’accroître demain.

7                                                  Et ils avaient pensé, tout autant que nous-même,
Que personne, par Dieu, n’aurait ressuscité.

8                                                  Nous vîmes en le frôlant le ciel qui partout sème
Bolides et gardiens qu’en nombre on a trouvés.

9                                                  Pour y prêter l’oreille, nous prîmes place
Mais quiconque l’écoute aujourd’hui trouverait
L’un ou l’autre bolide à venir, face à face,
Et sembler contre lui demeurer aux aguets.

10                                                Est-ce un mal qu’on réserve aux habitants du monde ?
Qu’il se prépare ou non, nous ne le savons point,
A moins que le Seigneur, par ce moyen, les sonde,
Voulant les mettre ainsi sur le plus droit chemin.

11                                                Il y a parmi nous certaines âmes infectes,
D’autres plus vertueux, qui le sont plus ou moins.
Nous étions divisés en différentes sectes
Mais d’une chose au moins nous étions bien certains :

12                                                De ne jamais savoir réduire à l’impuissance
Sur terre le Seigneur et cela tout autant

13                                                En restant qu’en fuyant. Et lorsque notre engeance
Entendit le message écrit dans ce Coran,

Nous y crûmes. Quiconque a, du Seigneur, croyance
Ne devra plus de Lui redouter l’oppression
Ni craindre quelque perte en une récompense :

14                                               Musulmans parmi nous sommes ou deviendrons.

Il en est des injustes aussi : la chose est sûre,
Mais ceux  qui à l’Islam se seront convertis
Sont ceux qui ont cherché avant tout la droiture.

15                                               A brûler en enfer les premiers sont promis.

16                                               Ceux tenant droit chemin, c’est d’une eau abondante
17                                               Que Nous les abreuvons, pour les y éprouver.

Ceux qui le quitte iront cheminer sur la pente
D’un châtiment toujours plus dur à supporter.

18                                               C’est à Dieu que l’on a consacré les mosquées.
   N’y invoquez nul autre et priez-y Allah !

19                                               Lorsque Son serviteur s’y dressa  dès l’entrée,
   Peu s’en fallut sur lui qu’ils se ruent en tas !

20                                               « Je n’invoque que Lui, n’y associe personne,
21                                               As-tu dit, et je n’ai, pour vous faire du mal,



   « Nul moyen ni raison que pour vous je me donne
   « De vous mener au bien sur le chemin vital. »

22                                               « Il n’est, répète-le, aucun qui me défende
   « Contre Allah et jamais je ne saurai trouver

23                                               « Refuge loin de Lui. Et que nul ne prétende
   « Que d’Allah je sois plus qu’un simple messager ! »

24                 Ils sauront, en voyant ce dont on les menace,
   Lesquels sont les plus faibles et lesquels moins nombreux.

25                                               Dis-leur : » Nul ne connaît quand ce Jour-là se passe
   Ni quel est le délai que lui a fixé Dieu.

26             Il le sait mais aucun n’a vent de ce mystère,
27/28       Sauf celui qu’il choisit pour être Messager.

   Dénombrant justement toutes choses sur terre,
   Des gardiens vigilants Il le fait précéder.

   Il connaît, par ceux-ci, façon dont se transmettent
   Les messages divers provenant de leur Dieu
   Et discerne ce qui est reconnu par eux,
   Qui sont ceux qui comprennent et ceux qui Le rejettent.

SOURATE 73 :  L’ENVELOPPE (p.h :3)
48  vers

1   Oh lève –toi ! Lève-toi donc et prie,
2   Toute la nuit, au moins dans sa mi-temps,
3   Exceptes-en peut-être une partie,
4   Voix claire et lente y chantant le Coran !

5   Nous t’allons dire importantes paroles :
6   Plus efficace est nocturne oraison

Qui, dans la nuit, s’élève et y décolle,
Bien plus aisée en sa récitation.



7   Tu dois, le jour, vaquer à longs ouvrages ;
8   Consacre –le avec toi au Seigneur !
9   D’ouest en est, Il règne sans partage :

Choisis-le donc comme seul protecteur !

10                                Supporte –les, ceux qui crient au mensonge !
11                                Vivant à l’aise, ils n’ont qu’un court répit ;
12                                Chaînes d’enfer pour eux déjà s’allongent,
13                                Les étouffant, pires aliments aussi !

14                                Viendra le jour où tremblera la terre ;
                                    Tels dunes en sable y deviendront les monts.
15                          Un Messager Nous vous donnons. Naguère,

 Pareil témoin Nous fîmes à Pharaon.

16                               Il n’eut pour Nous aucune obéissance
Nous le saisîmes alors bien durement.

17                         Comment, sans croire, éviter l’existence
D’un jour où vieux blanchiront les enfants ?

18   Lorsque le ciel se fendra ? La promesse
Qui en fut faite alors s’accomplira !

19                         C’est un rappel, ceci ! N’ayez de cesse
De suivre route où Dieu vous mènera !

20                         Ton Seigneur sait que, la nuit, tu te dresses,
   Deux tiers de temps, ou le tiers, la moitié ;

                        De même ceux qui, près de toi, se pressent.
                        De jour à nuit, Allah d’en décider !

                        
  Vous ne sauriez prier la nuit entière !
  Il en convient et vous est indulgent.
                        Récitez donc alors, en vos prières,
                        Ce qui vous est possible du Coran !

  Malades sont certains ; d’autres se hâtent
  En voyageant sur les chemins d’Allah.



  Il les connaît, comme ceux qui combattent,
  En se vouant à Lui dans leurs combats.

  Récitez donc ce qui vous est possible !
  Avec Salât, Zakât accomplissez !
  Soyez sincères, en prenant Dieu pour cible :

Auprès de Lui, tout vous retrouverez.

De tous ces biens dont vous faites dépense,
Vous en aurez retour auprès de Dieu.
A qui s’excuse, Allah fait récompense,
Lui, Pardonneur, Miséricordieux.

Sourate  74 : LE  REVETU  D’ UN  MANTEAU.
68  vers

 1   Toi, Muhammed, revêtu de ta mante,
2   Redresse-toi ! Parle de Ton Seigneur,



3   Sa majesté ! Célèbre Sa grandeur 
5   Et, des péchés, évites-en la pente !

4   Tes vêtements, va les purifier !
6   Ne donne pas à quiconque, au passage,
   En espérant en tirer d’avantage !
7   Pour Ton Seigneur, accepte d’endurer !

8   Quand, ce Jour-là, sonnera la Trompette,
9/10   Il sera dur pour tous les mécréants.
11   Laisse - Moi donc ! J’agirai seulement
   Avec celui dont Je fis seul la tête.

12    Je lui donnai des biens fort étendus
13    Et des enfants qui lui font compagnie.
14    Difficultés furent bien aplanies
   Pour ses actions qu’en vie il a voulu.

15    Mais cependant il en veut d’avantage.
16    Il n’en est rien. Dans son entêtement
   A oublier les versets du Coran,
17    A remonter la pente Je l’engage.

18    Il réfléchit. Puis il a décidé.
19    Décide-t-il ? Alors, qu’il en périsse !
20    C’est décidé : que, sur la pente, il glisse,
23    Quand, après coup, il a tout regardé.

24    « Ceci, dit-il , n’est que magie apprise !
25    « Il n’y a là qu’un langage d’humain ! »
26    Dans le Sagâr, il brûlera demain !
27    Ce qu’est Sagâr ? Faut-il que Je le dise ?

28    Ce feu ne laisse et ne respecte rien ;
29    Brûlant la peau, il la rend toute noire.
30    Ils sont dix-neuf à veiller à l’histoire ;
31    Des anges seuls, J’ai pris comme gardien.

   Si Nous n’avons fait connaître leur nombre,
   C’est juste pour châtier les mécréants,
   Mais pour qu’aussi les fidèles au Coran
   Ne voient leur foi que grandie à cette ombre.

   Que ceux à qui ce Livre fut donné
   Et sont croyants voient s’éteindre leur doute !
   Les cœurs malades et faussaires à l’écoute
   Diront : « Pourquoi Dieu nous l’a-t-Il caché ? » 

   « Qu’a-t-Il voulu dans cette parabole ? »
   C’est que Dieu guide, égare à Son seul gré :
   Ses forces armées, hors Lui, nul ne le sait.
   Pour les humains, qu’ils croient en Sa parole !

32/33    Non ! Par la lune et la fin de la nuit,
             34   Et par l’aurore alors qu’elle se lève,

35    Nul grand malheur aussi grand ne se rêve :
36    Que les humains en soient donc avertis !



37    Quiconque voit qu’il avance ou recule,
38    Qu’il sache alors que l’âme et que l’esprit
   N’ont mérité que ce qu’ils ont acquis,
39    Sauf les élus qui, droitiers, s’accumulent.
 
40    Dans des Jardins, ils s’interrogeront :
41/42    « Qu’avaient donc fait ces âmes criminelles
   « Et pourquoi donc en Sagâr tombent-elles ?
43    -« Des assidus à Salât nous n’étions !

44    « Nous n’avons point nourris les pauvres hères,
45    « Ne partagions que des futilités
46    « Et nous traitions de propos mensongers
   « Ce jour où les Jugements se montrèrent,

47    « Jusqu’au moment d’ultime Vérité… »
48    Ils n’auront plus quelqu’un qui intercède.
49    De ce Rappel, attendaient-ils de l’aide ?
50/51    Ainsi, lion voit l’âne épouvanté !

52    Voudraient-ils tous que s’étalent à la pelle
   Et qu’apparaissent alors leurs agendas ?
53    Non ! C’est plutôt qu’ils n’ont craint l’au-delà !
54    Non : au Rappel, rien de faux ne se mêle !

55    Ne s’en souvient que qui veut rester bon,
56    Et seulement si Allah lui fait signe,
   Lui qu’on doit craindre et qui en est tant digne !
   Et c’est Lui seul qui détient le Pardon.
   
   

SOURATE  75 : LA RESURRECTION
40  vers

1 Je jure, par le Jour de la Resurrection,
2 Non : par l’âme toujours qui se juge coupable :
3 L’homme ne croit jamais que Nous réunirons

Ses os ? Mais si, voyons : Nous en sommes capable !

 



4 ...jusqu’à égaliser l’extrémité des mains !
5 Mais lui voudrait plutôt demeurer libre en vie :
6 « Quand, se demande-t-il, viendra ce Grand Matin ? »
7 C’est le Jour où la vue en sera éblouie !

      8/9         Quand, la lune éclipsée, elle et soleil unis,
     10/11        « Où fuir ? », se dira l’homme, en ne trouvant cachette.

12 Quand, venu devant Dieu, rien ne sera remis,
13 A plus tard nulle action ni faute qu’on a faites.

14 Contre lui-même, un homme en sera vrai témoin,
15 Alors que nulle excuse il n’y pourra prétendre...
16 N’y joins mot de ta bouche alors, s’il a besoin

D’aide, pour le récit de ce qu’il doit Nous rendre.

17 C’est à Nous que revient le flot de ses aveux
Et même la façon d’y joindre la prière.

18 Si Nous la rappelons, suis ce qu’ils ont en eux !
19 A Nous incombera jugement à leur faire.

20 Vous-même cependant négligez l’au-delà,
21 Vous attachant plutôt à la vie éphémère...
22 Pourtant, que de visages éblouis, ce Jour-là,
23 Qui verront le Seigneur, dans toute Sa Lumière !

24 Se trouveront aussi visages assombris
25 S’attendant à subir un châtiment suprême.
26 « Non ! Qui est l’exorciste ? » est alors ce qu’on dit
27 Quand l’âme est arrivée aux clavicules mêmes.

28 Quand on est convaincu qu’on arrive à la fin,
29 Que la jambe à la jambe à ce moment s’enlace,
30 C’est vers Dieu, ce jour-là, qu’on est conduit enfin,
31 Quand croyance et Salat il n’est plus temps qu’on fasse...

32 Non, si l’on nia tant, qu’on s’en retourna fort,
33 Avec orgueil, rentrant rejoindre sa famille,
34/35        Malheur à toi ! Malheur ! Malheur ! Croit-il, à tort,
36 Que l’homme n’avait point de règle qui le lie ?



37 N’était-il rien de plus que sperme éjaculé ?
38 Puis adhérence prête à joindre à l’Harmonie ?
39 Si Dieu, mâle et femelle a couple ainsi formé,
40 Ne sait-Il pas, aux morts, un jour, redonner vie ?

Sourate 76 :  L’  HOMME.
60  vers

1   Un temps se passa-t-il avant qu’arrive à terme
   L’homme qui n’était point encore mentionné ?
2   C’est vrai : Nous l’avons fait d’une goutte de sperme
    Mêlée, afin de l’éprouver.

   Nous l’avons fait voyant et prêt à Nous entendre ;
3   Puis Nous l’avons guidé, lui montrant le chemin,

    Qu’il soit ingrat pour Nous ou prêt à Nous comprendre,
     Reconnaissant pour son destin.

 4   Nous avons préparé, pour tous les infidèles
    Des chaînes, une fournaise ardente et des carcans.
 5   L’élixir d’une coupe où le camphre se mêle
     Sera boisson pour les croyants.

 6   Les serviteurs d’Allah boiront à la fontaine
    Qu’ils feront à leur gré abondamment jaillir.
 7   Souhaitez ou craignez ce Jour où Mal et Haine
     Vont partout s’étendre à loisir.

 8   Bridant vos appétits, offrez vos nourritures
    Au pauvre, à l’orphelin tout comme au prisonnier !
 9   C’est pour l’amour d’Allah, direz-vous, qu’on l’assure,
     Sans en vouloir être admiré.

 10   Du Seigneur, nous craignons l’aube d’un Jour terrible ;
 11   Des maux de ce Jour-là, Dieu nous protègera.
    Sa splendeur et Sa joie nous deviendront sensibles,
     Quand vers Lui on arrivera.

 12   C’est à Dieu que l’on a consacré les mosquées :



    N’y invoquez nul autre et priez-y Allah !
 13   Lorsque Son serviteur se dressa dans l’entrée,
     Ils se ruaient sur lui en tas !

 14   « Je n’invoque que Lui, n’y associe personne,
    As-tu dit, et je n’ai d’intention d’aucun mal.
 15   Nul moyen ni raison que pour vous je me donne
 16    De mener au chemin vital.

 17   Il n’est, répète-le, aucun qui me défende
 18   Contre Allah et jamais je ne saurais trouver
 19   Refuge loin de Lui. Et que nul ne prétende
     Que je sois plus qu’un Messager !

 20   Ils sauront, en voyant ce dont on les menace,
 21   Lesquels sont les plus faibles et lesquels moins nombreux
    Dis leur : Nul ne connaît quand ce Jour-là se passe
     Ni le délai qu’a fixé Dieu.

22     Il le sait mais aucun n’a vent de ce mystère,
    Sauf celui qu’Il choisit pour être messager.
23     Dénombrant justement toutes choses sur terre,
     Gardiens actifs L’ont précédé.

24     Il connaît par ceux-ci façon dont se transmettent
    Les messages divers provenant de leur Dieu.
25     Il discerne ce qui est reconnu par eux,
     Et qui sont ceux qui Le rejettent.

26     Il faut, durant la nuit, que tu Le glorifie !
    Tout au long, devant Lui, prie et prosterne-toi !
27     D’autres oublient en leurs jeux qu’éphémère est la vie,
     Qu’un jour bien lourd les attendra.

28     Nous les avons créés, leur avons donné force.
    Si Nous voulons, pourtant, Nous les remplacerons
29     Par de pareils à eux. Du chemin, c’est l’amorce :
     C’est un rappel que Nous faisons.

30     A moins qu’Allah le veuille, on ne saurait le prendre
    Lui est Omniscient, Miséricordieux.
31     Il choisit qui Il veut. Aux injustes à attendre
     De Lui, châtiment douloureux !

Sourate  77 :  LES  ENVOYES.
50  vers



1    Venant de qui vous viens en successives marges,
2/3     Tempétueusement, puis se dispersent au large,
4    Qui tranchent nettement le faux de l’essentiel,
5/6     Vous laissant sans excuse en lançant leur rappel,

7    Ce qui vous est promis est une fin fatale,
8/9     Quand le ciel se fendra, effaçant les étoiles,
10/11    Quand montagnes aplaties et le moment fixé
    Où se réuniront les divins Messagers,

12     En quel jour tout cela pourra-t-il s’entreprendre ?
13     C’est Jour de Décision qu’il vous faudra attendre.
14     Et qui dira ce qu’est ce Jour de Décision ?
15     Malheur à qui criait que c’était illusion !

16     N’avons –Nous fait périr Nos créations premières ?
17     Et, après eux, créé génération dernière ?
18     Avec les criminels ainsi Nous agissons.
19     Malheur à ceux croyant que tout est illusion !

20     Ne vous avons-Nous pas créé de cette eau vile
21     Que Nous avons posée au creux d’un sûr asile ,
22     Pour un délai connu que Nous avions fixé
23     Comme Nous décrétons tout ce qu’on voit créé ?

24     Malheur, en ce Jour-là, à qui crie au mensonge !
25     N’avons -Nous fait la terre, un endroit où s’allongent
26     Tous les vivants, autant que ne gisent les morts ?
27     N’y avons -Nous ancré des monts plus hauts encor ?

    Ne vous avons – Nous pas abreuvé d’une eau douce ?
28     Malheur, en ce Jour- là, qui vérité repousse !
29     Allez donc vers cela dont vous avez douté :
30     Vers une ombre à trois branches où vous demeurerez !

31     Cette ombre ne suffit à protéger des flammes.
32     Ce sont jets d’étincelles accaparant les âmes,
    D’un volume si grand qu’elles semblent tantôt
33     Volumineux châteaux, tantôt jaunes chameaux.

34     Malheur, en ce Jour- là, à qui crie au mensonge !
35     A parler, ce jour –là, plus personne ne songe !
36     Il n’est plus permission alors de s’excuser !
37     Malheur à qui parlait de propos mensongers !

38     Le jour du Jugement réunira entre elles
    Les foules des anciens et les foules nouvelles.
39     Si vous imaginiez quelque ruse de choix,
    Essayez donc, ce jour, de ruser avec Moi !…



40     Malheur, en ce Jour-là à qui crie au mensonge !
41     A l’ombre et près des sources, on verra que s’allongent
42     Les élus qui prendront des fruits à volonté :
43     « Buvez, mangez joyeux : vous l’avez mérité ! » 

44     Nous réservons pour eux récompenses bien douces.
45     Malheur, en ce jour-là, qui vérité repousse !
46     Jouissez ici-bas, vous tous qui contestez !
47     Malheur à qui parla de propos mensongers !
48     Qu’on dise :Inclinez –vous !, personne d’eux n’y pousse.
49     Malheur à ceux qui crient que ce n’est qu’illusion :
50     Quoique on leur en ait dit, en quoi croiraient –ils donc ?
   

Sourate  78 :  LA   NOUVELLE.
52  vers

1/2     De quoi s’entretient-on ? De la grande nouvelle ?
3    Les opinions s’opposent en discutant sur elle.
4    Et bien, non : ils sauront bientôt ! Mille fois non :
5     Bientôt ils sauront !

6    De la terre, n’avons – Nous pas fait une couche ?
7    Des montagnes, piquets dressés comme des souches ?



8    N’avons-Nous pas créé des couples sans pareils ?
9     Pour repos, le sommeil ?

10     Nous fîmes de la nuit, pour vous, une vêture
11    Et désigné le jour pour vivre en la nature,
12     Construit, au dessus d’elle, à sept superposés,
     Tous mes cieux étagés.

13     Nous donnâmes au soleil une lumière ardente,
14     Des nues projetant des ondes abondantes ;
15     Par leurs soins ont germé des graines et des plants
16      Et des jardins luxuriants.

17     Du jour des décisions, le terme est fixé, certes,
19     Où les portes du ciel se trouveront ouvertes.
18     La trompe, ce jour –là, on l’entendra sonner.
     Par troupes, vous viendrez.

20     Tel un mirage, monts arriveront en file.
    On y verra l’enfer, séjour des indociles,
21/22     Aux aguets, les gardant en siècles successifs,
23      En souffrance passifs.

24     Ils n’y pourront goûter ni fraîcheur, ni breuvage
26     Comme rétribution de leurs fâcheux ouvragess,
25     Hormis de l’eau bouillante assortie à du pus,
     Comme juste tribut.

28     D’avoir souvent moqué nos versets, ils ont honte ;
27     Ils ne s’attendaient pas à devoir rendre compte,
29     Quand Nous avons noté toutes choses en écrit,
     Venant d’eux, point d’oubli !

30     Goûtez les châtiments dont Nous vous jugeons dignes !
31/32     Les élus gagneront, eux, des jardins, des vignes,
33/34     Des coupes débordantes et les seins arrondis
     De jeunettes aussi.

35     Ils n’y entendront plus futilités, bêtises ;
36     Dieu leur y fera don de récompenses exquises.
37     Ce qui existe entre eux est béni du grand Dieu
     Miséricordieux.

    Ils n’oseront jamais Lui dire une parole.
38     Lorsque le Messager, ses anges, à tour de rôle,
    Se dresseront en rang, personne n’osera
     S’adresser à Allah.    

    Sauf celui qui ara, de sa Miséricorde,
    Reçu la permission pour que vérité sorte.
39     Qui le veut trouvera refuge auprès d’Allah.
     Fatal est ce Jour –là !



40     Nous avons averti d’un châtiment très proche.
    Lorsque l’homme verra où ses deux mains s’accrochent,
    L’infidèle dira : « Hélas ! Qu’aurais –je aimé
     « Poussière demeurer ! »

Sourate  79 : LES ANGES ARRACHEURS D’AMES.
48  vers

1    Par ceux qui, violents, arrachent et puis agressent,
2    Et par ceux qui recueillent avec douce tendresse,
3/5     Par ceux qui règlent tout en voguant librement
4    Et par ceux plus rapides encore que le vent,



6    A l’éclat des clairons frissonnera la terre ;
7    Sonnerie suivra bien vite la première.
8    Bien des cœurs, ce jour –là, seront glacés d’effroi
9    Tout regard frémira à voir ce qui se voit.      

10    Ils disent : « Revient-on à nos premières vies ?,
11    « Quand nos carcasses sont depuis longtemps pourries ? »
12    Ils disent : « Ce sera un bien ruineux séjour ! »
13/14    Une seule injonction : Les voilà de retour !

15    De Moïse sais-tu l’histoire rapportée,
16    De Dieu qui l’appela dans la sainte vallée ?
17    « Va trouver Pharaon, car il s’est rebellé !
18    « Puis dis-lui qu’il siérait qu’il soit purifié ! »

19    « Pour qu’il craigne son Dieu, il faut que tu l’y mènes. »
20    D’un énorme miracle il lui a fait la scène.
21    Le roi désobéit, dit que c’est mensonger
22    Et, lui tournant le dos, vite s’en est allé.

23    Il a fait un discours aux gens de sa contrée :
24    « C’est moi votre Seigneur », dit-il à l’assemblée. 
25    Alors Dieu la saisit en une punition
26    Dans l’au-delà autant qu’en terrestre sanction.

    
27    Vous créer Lui a-t-il demandé plus de peine
    Que le ciel tout entier qu’il construisit sans gêne ?
28    Il y bâti sa voûte, élevé au plus haut
    Et puis parfaitement l’a placé où il faut.

29    Il fait luire le jour et rend la nuit obscure,
30    Etend, après cela sur terre, la Nature.
31    Il en a fait sortir et de l’eau et des prés.
32    En montagne les pics se sont trouvés ancrés.

33     Il vous fit des bestiaux pour votre jouissance.
34     Puis, quand viendra le jour des grandes renaissances,
35     Quand l’homme apercevra ce qu’il fit ici-bas,
36     L’enfer sera visible à qui regardera.

37     Pour celui qui aura dépassé les limites, 
38    Ici-bas préféré jouissance de suite,
39    C’est l’enfer qui sera son refuge au delà

 Et pour l’éternité c’est là qu’il restera.

40    Celui qui n’a pas craint devant Dieu de paraître
 Car de toutes passions il préserva son être,



41    Son refuge assuré sera le Paradis.
42    « Quelle heure, dira-t-il, y jeter l’ancre aussi ? »

43    En as-tu quelque indice afin de le leur dire ?
44    Dieu seul connaît son terme et ne le veut prédire.
45    Tu n’es qu’avertisseur pour celui qui Le craint.
46    Ce jour leur semblera un seul jour, un matin !…

Sourate 80 : IL  S’ EST  RENFROGNE
42  vers

1 Il s’était renfrogné. Il s’était détourné
2 Parce que, sans le voir, l’aveugle l’a cherché  
3 Qui sait ? Ne veut-il pas redresser sa conduite ? 
4              Que ce rappel-là lui profite ?

      5     Cet autre à qui convient suffisance et richesse,
      6     Tu vas à sa rencontre et vers lui tu t’empresses !
      7     Que t’importe, dis-tu, s’il ne s’empresse pas
           A se purifier déjà ?

      8     Quant à celui, pressé, qui près de toi s’en vient,



      9/10    Tu n’en as pas souci, quoique un peu tu le crains.
      11    C’est vraiment un rappel que tu reçois ici :
     Souviens-toi : n’agis plus ainsi !

     13/14   Il s’inscrit en des feuilles honorées, hautes et pures,
      15    Aux mains d’ambassadeurs dont la science est sûre.
      12/16    S’en souvienne quiconque est noble, obéissant
     Au message du Tout – Puissant !

      17    Ah, que périsse l’homme ! Ah, n’est-il pas ingrat ?
      18    De quoi fut-il créé, engendré par Allah ?
      19    D’une goutte de sperme ! Hâtant sa destinée,
      20     Dieu facilite sa montée.

      21    Il le met au tombeau, en règle son trépas
      22    Et, quand Il le voudra, le ressuscitera.
      23    Eh bien non ! L’homme ingrat, ignorant la demande,
     N’accomplit pas ce qu’Il commande !

      24    Que l’homme pense donc à ce dont il dépend :
25 C’est Nous qui versons l’eau qui, pour lui, se répand               
26/27                 Nous lui fendons le sol, faisant, dans la nature,

     Pousser les grains en nourriture.

      32    Vous et vos animaux avez la jouissance
      30/31   De vergers, potagers, prés, jardins de plaisance,
      28/29                                     Vignobles et légumes, oliviers et palmiers,
     Abondamment distribués.

33/34   Quand viendra le fracas, l’homme fuira son frère,                                                                                            
35/36                                     Compagnes et enfants, comme ses père et mère,         

      37                                          Car pour les occuper, chacun d’eux, ce jour-là
     S’occupera de son seul cas.

      38    On verra des visages éblouis, rayonnants,
      39                                         Réjouis désormais et pour toujours riants.
      40                                         De même, il y aura dans le même moment
    Des faces paraissant couvertes de poussière,

41                                       Engloutis dans la nuit : ceux qui étaient, sur terre,     
42                                                     Libertins prêts au châtiment.
  

Sourate  81 :   L’OBSCURCISSEMENT
35  vers

1                                               Quand s’éteindra le soleil sous un voile,
2                                               Quand pâliront dans l’azur les étoiles,
3                                               Quand on verra se déplacer les monts,
4                                               Quand les chamelles en grossesse mourront,

5                                               Quand se joindront toutes bêtes sauvages,
6                                               Quand flamberont des mers tous les rivages,
7                                               Quand se verront, nombreux, tous les humains

                                              Se séparer entre bons et vilains,

8                                                Quand on saura, de la fille enterrée,
9                                                 Pour quel péché l’a-t-on sacrifiée,



10                                                Quand, du Grand Livre, on lira les feuillets,
11                                                Quand voile, au ciel, se sera déchiré,

12                                                Quand brûlera plus vive la fournaise,
13                                                Qu’arrivera l’Eden pour qu’on s’y plaise,
14                                                Chaque âme alors saura finalement

Ce qu’elle a fait un jour de son vivant.

15                                                J’en prend témoins les planètes qui naissent,
16                                               Courent le ciel et puis qui disparaissent,
17                                                Le noir qui tombe en la nuit qui survient, 
18                                                L’aube exhalant un souffle en ses matins,

19                                                Oui, ce Coran reproduit, je l’atteste,
 Les mots reçus du Messager céleste,

20                                                L’un des plus forts et tenant plus haut rang
21                                                Devant le trône où sied le Tout-Puissant.

22                                                Votre témoin n’est pas pris de folie
23                                                Et l’a bien vu au plus clair de sa vie.
24                                                Il ne veut point avarement garder

                                             Ce qui lui fut  en l’instant révélé.

25                                               Ceci n’est point émanation du diable :
26                                               Comment le voir à ce point exécrable ?
27                                               C’est un rappel pour le monde, pour toi
28                                               Qui, parmi vous, veut suivre un chemin droit.

29                                                Mais nul ne sait de lui-même le suivre
Que si Allah veut qu’on le lui délivre.
De l’univers, Il est le seul Seigneur,

    

Sourate  82 : LA   RUPTURE.
18  vers

1/2    Quand le ciel se rompra, les astres dispersé,
3/4   Eaux des mers confondues et tombeaux renversés,
5   Toute âme connaîtra ses actions passées
   Et celles qu’à plus tard elle avait postposées

6    Homme, qui t’a trompé sur Ton Noble Seigneur,
7    Qui harmonieusement se fit Ton Créateur ?
8    Ta forme Il modela comme Il l’avait conçue !
9    Et la Rétribution ? Tu la dis farfelue ?

10/11   Te veillent nobles scribes et gardiens t’épiant,



12   Qui, de ce que tu fais, demeurent au courant.
13   Les bons, certes, seront aux Jardins des délices.
14   Et dans le Feu ardent les libertins se glissent.    

    
15   Ils brûleront, le jour de la Rétribution
16   Et, sans pouvoir s’enfuir, dans l’effrayant chaudron.
17   De la rétribution, qui donc pourrait t’en dire ?
18   Oui da ! Et ce Jour-là, qui le pourra décrire ?

19   En faveur d’une autre âme, on n’en pourra rien faire.
A Dieu seul, ce Jour-là, force pleine et entière !

Sourate  83 : LES  FRAUDEURS.
44  vers

1/2     Malheur à vous, fraudeurs ! Pour vous, sans gêne,
    Aux mesureurs voulez mesures pleines
3     Mais pour autrui mesurez et pesez

Si mal qu’il a tout lieu d’être ruiné !

4    Ne savent-ils, sans y être sensibles,
5    Qu’ils revivront mais en un jour terrible ?
6    Les gens alors viendront, à découvert,

Revivre, face au Dieu de l’univers !

7    Non ! Pour de vrai sera, dans le Sijîn,
8    Le livre ouvert de tous les libertins.

Ah ! Ce Sijîn, qui dira sa portée ?
9    C’est un grimoire aux lignes cachetées.



10    Et ce jour là, malheur aux négateurs
11    Du jugement prévu par le Seigneur !
12    Seuls, les pécheurs transgresseurs le démentent :
13    « Contes anciens ! » disent ceux qui l’entendent.

14    Mais pas du tout ! Car leurs fautes commises
Couvrent leur cœur : ils gardent leur maîtrise !

15     Ah ! Ce jour là, un voile sur leurs yeux
Leur cachera la Face de leur Dieu.

16    Ils brûleront alors dans la Fournaise.
« C’est, diront-ils ce qu’on croyait foutaise !..»

17    Donc attention ! Car le Livre des bons,
18/19    C’est l’Illyûn. Mais qu’est-ce, dira-t-on ?

20    Livre scellé ! En témoignent les Anges.
21    C’est dans l’Eden que les élus se rangent.
22/23    Ils te regardent, en leurs divans couchés.
24    Vois-tu leurs yeux, pleins de félicité ?

25    Un pur nectar leur est servi à boire ;
26 Un léger musc parfume les ciboires.

Courez vers lui, tous en compétition !
27    C’est au Tasnîm qu’il se mêle en boisson !

28    Tous les élus courent vers cette source.
29    Les criminels se moquaient de la course :
30    Clignant de l’œil en passant auprès d’eux,
31    En plaisantant, ils regagnaient leurs jeux.

32    En les voyant, ils disaient en eux-même :
« Ils sont bien fous, les gens de ce système ! »

33    Ceux-ci n’avaient pas reçu pour mission
De les garder pour les conserver bons.

34    En leurs divans couchés, ils te regardent.
35    Qu’en disent-ils, si tu n’as pas pris garde ?
36    « Les incroyants n’ont-ils pas mérité

« Le juste prix de tout ce qu’ils ont fait ? »



Sourate  84 : LA  DECHIRURE.
26  vers

1/2/3          Quand, aux ordres de Dieu, faisant ce qu’il faut faire
4                                                        Le ciel éclatera, plate sera la terre,

                                                   Rejetant ce qu’elle a conservé en son sein
5 Et qu’elle obéira à Dieu comme il convient,

6 Homme, si tu poursuis vers ton Dieu sans relâche
                      Ta recherche, Il pourra récompenser ta tâche.

7 Celui qui recevra son Livre, côté droit,
8 A jugement facile est soumis dans ce cas.

9 Il s’en ira joyeux rejoindre sa famille.
10 Si son Livre, en son dos, apparaît à l’impie,
11 Sur lui-même invoquant totale destruction,
12 Il se verra brûler dans les ardents tisons.

13 Près des siens, il vivait tout joyeusement tendre
14 Et ne pensait jamais renaître de ses cendres.
15 Mais si ! Il est certain qu’Allah, son seigneur Dieu,

                      Parfaitement l’observe et le voit de Ses cieux.



16/17                      Non ! Par le crépuscule et la nuit qu’il entraîne,
16 Par la lune, je jure alors qu’elle y est pleine,
17 Vous passerez alors en successifs états.
18 Qu’ont-ils à ne pas croire, eux qui ne se plient pas ?

19 A NE SE PROSTERNER QUAND CORAN SE RECITE,
20 Ils le traitent de rêve et d’y croire l’évitent.

23/24                       Allah sait ce qu’ils cachent et te prie, pour eux
21 D’aller leur annoncer châtiment douloureux.

                      Hormis les bons croyants, faisant toutes œuvres dues,
                      Jamais ils n’y verront leur joie interrompue.

Sourate  85 : LES  CONSTELLATIONS.
26  vers

     1/2          Par le ciel constellé, par le Jour attendu,
3          Par tout ce dont  témoigne un témoin qui l’a vu,

      4          Que les gens de l’Uhdûd deviennent périssables
5          Et que tous dans le Feu soient jugés condamnables !

6          Car ils étaient témoins, tous alentour assis,
7                                                 De ce qu’on fit subir aux croyants du pays,
8                                                 A qui l’on reprochait de garder la croyance

          En Allah, dont ils louent la Grandeur, la Puissance
       

      9                                                  C’est à Lui qu’appartient la royauté des cieux
          Et de la Terre. En tout, le seul  témoin, c’est Dieu !

10                                               Ceux qui éprouveront les croyants, les croyantes,
           Prouvent dans leurs actions qu’oncques ils ne s’en repentent.

          Ils auront, en enfer, le supplice du feu.
11                                               Les croyants, ayant fait le bien, auront, pour eux,

          Des jardins dans lesquels coulent rieux admirables :
12                                               Les sanctions provenant de Dieu sont redoutables.



13                                                 C’est Lui qui créa tout, c’est Lui qui tout refait.
14                                                 Le Tout Affectueux, le Pardonneur Parfait.
15                                                 C’est le Tout Glorieux, c’est le Maître du Trône,
16                                                 En tout ce qu’Il souhaite, Il fait totale aumône.

17/18             De Tamüd, Pharaon, T’a-t-on fait le récit ?
            Comment de ses armées, jadis Il se défit ?

17                                                 Mais ceux qui ne croient pas persistent dans leur doute,
18                                                 Alors que, derrière eux, Allah coupe leurs routes.

19                                                  C’est gravé sur Tablette et préservé d’autant,
20                                                                    Ce glorieux Coran.

  
    
    
    

Sourate  86 : L’ ASTRE  NOCTURNE.
20  vers

1    Au nom du ciel et de l’astre des nuits,
2    Qui te dire ce qu’est l’astre qui luit ?
3    C’est la brillante et fulgurante étoile :
4    Nul n’est meilleur gardien qui s’y dévoile.

5    Pense de quoi tu fus un jour créé :
6    C’est d’un liquide, homme, qui a giclé,
7    Sorti, un jour, des côtes et des lombes !
8    Dieu a moyen de te sortir des tombes !

9    Quand tes secrets jailliront de ton cœur,
10    Tu n’auras plus force ni découvreur.
11    Le ciel ainsi fait revenir l’ondée ;
12    Le terre s’ouvre à la graine germée.

13    Entre le vrai et le faux, c’est tranchant
    Ce que décrète en ses mots le Coran.



     14                                          Ce n’est sottise et point plaisanterie,
     15                                          Quoique moqueurs et rusés disent et crient.

     « Ils sont rusés mais Moi aussi pourtant
16                                          «  De mon côté. Je me sers de Mon Plan. »
17                                          «  Accorde-leur un délai, ô Prophète,

     « Mais il sera plus court qu’ils le souhaitent ! »

Sourate  87 : LE  TRES – HAUT.
20  vers

1    Du Très- Haut, ton Seigneur, clame le Nom bien loin !
2    Agenceur harmonieux qui créa la Nature,
3   Guidée et décrétée et puis, dans les pâtures,
4    Grandit les graminées, en faisant sombre foin.

5    Tu les répéteras, pour que tu ne l’oublies,
6    Les volontés d’Allah. Ce qui est au grand jour
7    Autant que ce qu’on cache, Il le connaît toujours.
8   Il t’ouvre le chemin le plus sûr en ta vie.

9    Exerce le Rappel de ce qui est utile !
10   S’en rappelleront ceux qui ont crainte d’Allah.
11   Grand malheur à celui qui s’en écartera :
12    Le plus grand Feu attend qui garde l’âme vile.

13    Non, il n’y mourra point ni même n’y vivra.
14   Réussite assurée à qui se purifie,
15   Qui gardera le nom de Dieu, toute sa vie,
    Et, pour s’en rappeler, célèbre la Salât.

16    Pourriez-vous préférer ce présent provisoire,



17   Alors qu’est bien plus sûr et meilleur l’au-delà ?
18   Abraham et Moïse étaient bien dans ce cas
19   Et leur vie s’inscrit en vos anciens grimoires…

Sourate  88 : L’ ENVELOPPANTE.
26  vers

1 T’aurait-on raconté ce qu’est l’enveloppante ?
2 Ce jour là sera plein de visages humiliés.
3 Harassés de questions des plus préoccupantes,
4 Ils s’en iront brûler dans un ardent brasier.

5 Ils seront abreuvés d’une source bouillante.
6 Il n’y aura pour eux aucun autre festin

               Ni d’autres aliments que d’épineuses plantes
7 Qui ne savent engraisser ni apaiser la faim.

8 Il y aura aussi, ce jour là, des visages
9 Epanouis, heureux d’avoir fait tant d’efforts,
10 Des jardins accueillants pour prix de leur courage.
11 Nulle futilité ne s’entend ni n’en sort.

12 Là aussi jaillira quelques sources coulantes ;
13 Y seront disposés des divans élevés ;
14 Près d’eux se trouveront quelques coupes géantes,

               Des tapis étalés, des coussins alignés.

15 N’observent-ils donc pas chameaux et dromadaires
16 Comme ils furent, et le ciel comme il fut élevé ?
17 Comme les monts aussi jaillissent de la terre
18 Et la terre, comment on l’y a nivelé ?



19 Tu n’es que rapporteur. Eh bien, tu les rappelles
20 Et tu ne fais sur eux œuvre de rapporteur.
21 Sauf  l’incroyant, tournant le dos, qui t’interpelle.
22 Et Dieu le punira bien fort pour ses erreurs.

23 A Nous d’ouïr bilan de leurs faiblesses, telles
24 Qu’ils en seront jugés, en voyant leur Seigneur.

Sourate  89 : L’ AUBE.
33  vers

1.2.3                            Pair et impair ! Par l’aube et les dix nuits
4      Et par la nuit quand tout s’y vient démettre,
5    N’est-ce serment pour un doué d’esprit ?
6    Avec les Aad, Vis-tu Dieu se commettre ?

7    En leur Iram, au splendide pilier,
8    Comme on n’en vit jamais dans nulle ville,
9    Chez les Tamûd qui taillaient le rocher
10    Ou Pharaon, l’homme aux épieux habiles ?

11    En leurs pays, tous étaient transgresseurs ;
12    Ils y avaient commis bien des désordres.
13    Donc Dieu dressa contre eux fouet vengeur,
14     Car ton Seigneur épie et maintient l’ordre.

15    Lorsque son Dieu le comblant de bienfaits
    Honore l’homme et le met à l’épreuve,
    Il dit alors : « Que d’honneurs Dieu m’a fait ! »
16     Si c’est l’envers : « De maux, ce qu’Il m’abreuve ! »

17     Mais non : c’est vous qui n’êtes généreux
18     Pour l’orphelin, le pauvre dans leurs hardes.
19     Vous dévoyez l’héritage de Dieu ,
20     Aimez l’argent plus que tout ! Prenez garde !

21     Monde détruit, quand le Seigneur viendra,
22     Accompagné par ses Anges en file,



23     Enfer béant, l’homme se souviendra
    Mais souvenir lui sera inutile !

24    Il se dira : « Hélas ! Que n’ai-je fait
     « Un peu de bien pour ma future vie ! »
25     Nul ne saurait punir mieux qu’il ne fait
     Lui-même alors, au temps que Dieu châtie.
    

26     Mieux qu’Il garrotte, on ne sait garrotter.
27     Mais toi, retourne, ô chère âme apaisée,
     Vers ton Seigneur, cœur content, agréé !
28     Du Paradis, pour toi s’ouvre l’entrée.
29.30     A Mon service, entre donc à jamais !
 

Sourate  90 :  LA  CITE.
20  vers

1/2     Non ! Par cette cité, je jure (et tu l’habites !)
3                                              Par le père et celui qu’il y a engendré,
4     Nous créâmes l’humain, la lutte, qu’il ne quitte.
5     Croit-il que, même à lui, nul ne peut s’opposer ?

6     Il dit : « J’ai mis beaucoup de mes biens sur la touche. »
7     Pense-t-il que personne, ici, ne l’aurait vu ?
8/9     Ne-lui avons-Nous pas assigné une bouche,
    Une langue et deux lèvres, et deux yeux par dessus ?

10     Nous lui avons laissé choisir entre deux routes.
11     Ce n’est pas la pénible où il s’est engagé.
12     Qui te dira ce qu’est ce chemin qui dégoûte ?
13     C’est remettre d’un jour ou nourrir l’affamé.

14     C’est secourir un pauvre abruti de souffrance,
15     Un petit orphelin, un très proche parent ;
16     C’est, comme on est croyant, ranimer l’endurance,
17     S’unir à pardonner bien mutuellement.

18/19     Ceux-là sont gens de droite, alors que les rebelles,
    Doutant de nos Versets, se trouveront gauchers.
20     Le Feu qui les attend, l’Enfer qui les appelle
     Ira sur eux se refermer.
    



Sourate  91 :  LE  SOLEIL.
16  vers

1         Par le soleil qui éclaire la Terre
 2          Et par la lune, alors qu’elle le suit,

      3          Au nom du jour, au moment qu’il l’éclaire
      4          Puis, la couvrant aussi, au nom des nuits,

4 Tant par la terre et Qui l’a étalée,
5 Que par le ciel que Dieu édifia,
6 Par l’âme et Qui l’a si bien façonnée,
7 Pieuse ou non, morale lui fixa !

8 Y réussit celui qui la sublime,
9 Comme se perd celui qui la corrompt.
10 Tamûd rebelle a contesté le crime
11 Qu’un plus méchant avait commis d’un bond.

12 « Chamelle à Dieu ! Il lui faut laisser boire ! »
13 Dit l’ Envoyé qu’ils traitaient de menteur.

                     Ils l’ont tué ! Condamnant cette histoire,
14 Sur tous tomba la sanction du Seigneur.

                     Dieu n’a de crainte à commettre une erreur !
    



Sourate  92 :  LA   NUIT.
(24 vers)

15 Par la quiétude apaisante des nuits,
16 Et par le jour au moment qu’il éclaire,
17 Par ce qu’Il a, homme et femme, construit   
18 Tous vos efforts s’inversent en leurs affaires.

19 Celui qui donne et celui qui Le craint,
20 L’élu verra superbe récompense.
21 Nous l’aiderons à viser ce destin.
22 Mais l’égoïste, avare en ses dépenses ?

23 Les dons futurs, il les dit mensongers !
24 Nous l’aiderons dans sa voie déplorable,
25 Quand il sera au feu précipité !

                      Qu’y serviront ses richesses admirables ?

26 Il Nous revient certes de vous guider
27 A Nous la vie dernière et la présente !
28 J’avertis donc du feu qui va brûler

15/16                                               Damnés seront ceux qui fuient ou démentent.

29 Mais en seront abrités les élus
30 Donnant leurs biens pour qu’ils se purifient.
31 Nul, auprès d’eux, n’y a jamais reçu

                                              De prêts qu’on faits pour qu’ils se bonifient.

32 C’est seulement du Seigneur, le Très –Haut,
                                              Qu’ils font effort pour rechercher Sa Face.

33 Certainement, il leur sera bientôt
                                              Permis de voir qu’ils ont fait bonne chasse !



Sourate  93 : LE  JOUR  MONTANT.
(19 vers)

     1/2                                               Tant jour montant que nuit, quand tout s’y claquemure,
34 Ton Seigneur ne te fuit ni ne t’oublie pas.
35 Mieux que vie aujourd’hui sera la vie future ;
36 Tu seras satisfait de ce que tu verras.

37 Etais-tu orphelin ? Il te trouve famille.
38 N’étais-tu égaré ? Il te guide en chemin.
39 Et t’a-t-Il trouvé pauvre ? Il enrichit ta vie.
40 Ne maltraite jamais qui tu trouves orphelin !

41 Ne repousse jamais quelqu’un qui te questionne
42 Et proclame partout, tant tu les trouvais bonnes

                                                          Les bontés qui toujours proviennent du Seigneur !

43 Ne t’avons –Nous ouvert, libéré la poitrine
44 Et ne t’avons –Nous pas déchargé du fardeau
45 Qui accablait, pesait, alourdissait ton dos,
46 En exaltant ton nom dans ta vie citadine ?

47 A la difficulté se joint facilité :
48 C’est la facilité qui naît du difficile.
49 Aspire à t’approcher du Seigneur ! C’est utile
50 De quitter tout souci, face à Lui se lever !



                                                     Sourate  94 :  L’ OUVERTURE.
                                                                           ( 8 vers)

                                                   Ne t’avons – Nous ouvert, libéré ta poitrine,
51 Et ne t’avons – Nous pas déchargé du fardeau
52 Qui accablait, pesait, alourdissait ton dos,
53 En exaltant ton nom dans ta vie citadine ?
54 A la difficulté se joint facili
55 C’est la facilité qui naît du difficile                                              

Aspire à t’approcher du Seigneur ! C’est utile
7                                                     De quitter tous soucis, face à Lui se lever !..



Sourate  95 : LE   FIGUIER.
(24 vers)

1/2                                            Par le mont Sinaï, le figuier, l’olivier,
3                                               Et par cette cité qu’on nomme Cité Sûre,
4                                               Nous avons  créé l’homme en forme belle et pure ;
5                                               Puis au plus bas niveau Nous l’avons ramené.

6                                               Sauf ceux qui auront fait le bien en leur ouvrage,
                                                 Ces croyants, en seront toujours récompensés.
7                                               Après çà, ces propos, les dit-on mensongers ?
8                                               De tous les juges, Allah n’est –Il pas le plus sage ?

Sourate  96 :  L’ ADHERENCE.
                                                                 (20 vers)

1    Au Créateur, ton Dieu, fais référence,
2    Lui qui créa l’homme d’une adhérence !
3    Lis ! Le Très Noble est ton Dieu, le Seigneur.
4    L’homme, Il l’instruit, de son stylet graveur,
5    De ce qu’avant il n’avait connaissance.
6    Prend garde ! Un homme est vite en insouciance,
7    Croit se suffire à lui seul, sans détour,
8    Quand c’est vers Dieu qu’existe le retour.

9    As-tu bien vu ce quidam qui s’oppose
10    A la Salât à Dieu, qu’un fidèle ose ?
11    Vois-tu s’il est sur la route qui sied,
12    Ce serviteur exigeant piété ?
13    Nie-t-il tout ? Détourne-t-il la face ?
14    Ne sait-il pas qu’en Dieu tout laisse trace ?
15    Non : s’il s’obstine, Allah prend son toupet,
16    Toupet menteur d’un pécheur désormais !
    

17    Qu’il ose donc convoquer l’assemblée !



18    L’rejoindrait la garde réprouvée !
19    Ah non ! Jamais n’obéis à cela !

Rapproche-toi d’Allah ! Prosterne-toi !

Sourate  97 :  LA  DESTINEE.
( 6 vers)

    
1    Pendant la nuit d’Al Qadr est descendu le Livre.
2    La nuit d’Al Qadr ? Alors, qui dire ce que c’est ?
3    Al Qadr est temps meilleur que mille mois à vivre 
4    Durant cette nuit –là, l’ordre que Dieu permet,
    Les Anges avec l’Esprit, descendant vous le livrent.
5    Avant qu’aube apparaisse, elle est salut et paix.

Sourate 98 :  LA  PREUVE.
                                                                         ( 22 vers)

1    Les Associateurs, parmi les gens du Livre,
    Les infidèles aussi ne cesseront jamais
    De nier l’avenir, avant qu’on ne leur livre
    Ces preuves évidentes à quoi ils ne croyaient.

2    Qu’un messager d’Allah leur lise feuilles pures
3    Où se trouvent parfaites et droites prescriptions. 
4    Ce n’est qu’après que preuves évidentes apparurent

Qu’entre les convaincus naquit la division.

5    L’adoration d’Allah   leur est recommandée :
Accomplir la Salât en un culte exclusif,
Acquitter la Zakât. Ainsi s’est donc formée
La droite religion où l’on se veut actif.

6    Parmi les gens du Livre, on trouve l’infidèle
Ou l’associateur. Mais tous iront au Feu,
Pour y rester toujours. Il n’est pires modèles
De ratés qui se voient en créations de Dieu.



7    Quant à ceux des croyants qui font des œuvres bonnes,
Ils sont bien les meilleurs de cette création.

8    Comme ils agréent Allah, c’est Allah qui pardonne.
Celui qui craint son Dieu, quels en seront les dons ?

Ce seront des jardins délicieux, qu’environnent
Des ruisseaux qui, pour eux, toujours s’écouleront.

Sourate  99 :  LA  SECOUSSE
                   (12 vers)

1                                            Quand un fort tremblement secouera la terre,
2                                            Qui fera, de son sein, jaillir ses fardeaux lourds,
3                                            Que l’homme se dira : « Qu’a-t-elle ainsi à faire ? »
4                                            Elle racontera  son histoire en ce Jour.

5                                             C’est ce que ton Seigneur lui aura révélé.
6                                             Ce jour-là sortiront des gens de toutes sortes,

Pour que tout ce qu’ils firent y soit analysé,
Qu’ils découvrent leurs actes et ce qu’on en rapporte.

7                                             Quiconque a fait le bien, fut-ce au poids d’un atome,
Le verra, ce Jour-là, et lui sera compté.

8                                             Quiconque a fait le mal, fut-ce au poids d’un atome,
Le verra tout autant mêmement mesuré.



Sourate  100 : LES  COURSIERS.
                  (12 vers)

1                                            Tel un coursier, haletant et fébrile,
2/3                                             En ses assauts brille aux feux du Levant
5                                             Et, pénétrant au cœur des troupes hostiles,
4                                             Y fait voler poussière en combattant,

6                                             Pour son Seigneur, il n’a qu’ingratitude,
7                                             Quoique Témoin de tels agissements.
8                                             Pour la richesse il a d’autre attitude :
                                               Il n’est qu’amour en son comportement !

9                                             Ne sait-il pas que, jaillissant des tombes,
10                                           Verra le jour ce que cachaient les cœurs ?
11                                           Qu’en ce jour-là, tout ce qui leur incombe

 Sera jugé par le Grand Connaisseur ?

Sourate 101 : LE  FRACAS.
                ( 10 vers)

1/2                                          Le fracas ? Qui donc te le dira
3                                             Qui te dira ce qu’est bien le fracas ?
4                                             C’est le Jour où, mont de laine cardée,
5                                             Seront les âmes en mites éparpillées.

6                                            Quant à celui dont lourde est la balance,
7                                            Il reviendra dans une vie d’aisance.
8                                            Ceux dont la leur est légère seront
9                                            Précipités aux abîmes profonds.
10                                          Qui te dira ce qui s’y trouve au fond ?
11                                          C’est Feu ardent cette destination !



                                

                                    Sourate  102 : LA  COURSE  AUX  RICHESSES
                     ( 8 vers)

1                                      La course aux richesses est un jeu pour vous,
2                                      Tant que de la tombe on ne voit le bout.

      3                                      Vous saurez bientôt, soyez assurés !
      4                                      Encore une fois : bientôt vous saurez !

      5                                      Quoi ? Si vous saviez, de sûre science,
      6                                      Verriez-vous Fournaise avec assurance ?
      7                                      Votre œil, ce Jour-là, verra certitude,
      8                                      Quand vous répondrez de vos attitudes !

Sourate  103 :    LE   TEMPS.
                   ( 4 vers)

1/2                                              Certes, le Temps met l’homme en perdition,
3                                                 Sauf ceux qui croient et font leurs œuvres pies,

S’enjoignent entre eux d’être vrais dans la vie,
D’être endurants dans toutes leurs actions.



Sourate 104 : LES CALOMNIATEURS
                  ( 10 vers)

1                                                Malheur à vous, calomniateurs,
2                                                Amasseurs d’or et diffamateurs !
3                                                Vous qui croyez qu’avec la fortune

Il n’est d’oubli qui vous importune !

4                                                 Sûr ! Tu es bon pour la Hutamâh !
5                                                 La Hutamâh ? Qu’est-ce donc cela ?

6                                                 C’est le Feu qu’Allah pour toujours attise
7                                                 Et qui jusqu’au cœur monte sans surprise,
8                                                 La flamme tendue en pilier de feu
9                                                 Attend les damnés, se ferme sur eux.

Sourate 105 :  L’ELEPHANT.
                  ( 8 vers)

1                                                 Dieu Ton Seigneur, n’as-tu pas vu comment
Il a contré les gens de l’ Eléphant ?

2                                                  Et n’a-t-Il pas rendu leur ruse vaine,
3                                                  Leur adressant des oiseaux par centaines ?

Il envoya sur eux ces volatiles
4                                                 Qui leur jetaient des pierres et de l’argile, 
5                                                  Les en rendant de la sorte pareils

A pailles hachées aux rayons du soleil.



Sourate 106 : LES  CORAÏCHS.
                      (  4  vers)

1                                                 Les Coraïchs par contrats ont traité
2                                                 De leurs voyages en hiver, en été,
3                                                 Adorant Dieu. Lui, de sa maisonnée,
4                                                 Les a nourris. Leur crainte est apaisée.

Sourate 107 :  L’ USTENSILE.
                  ( 8 vers)

1                                                 De la rétribution, vois-tu celui qui doute ?
2                                                 C’est celui qui repousse et oublie l’orphelin,
3                                                 Qui n’a pour l’indigent jamais la moindre écoute.
4                                                 Malheur donc à ceux=lù : ils prient Dieu en vain !

5                                                 Négligeant leur Salât, la rendant inutile,
6                                                 Ils sont pleins de gloriole et pleins d’ostentation,
7                                                 Au pauvre démuni refusant l’ustensile

Dont il aurait besoin dans sa situation.

Sourate 108 :  L’ ABONDANCE.
                   ( 4 vers)

1                                                 Nous t’ avons certes accordé l’abondance.
2                                                 Fais la Salât à Dieu pour l’adorer !
3                                                 Sache que qui te hait n’a d’ importance :

Certes, il n’aura pas de postérité.



Sourate  109 :  LES INFIDELES.
                      ( 6 vers)

1/2                                          Ce que vous adorez, ô vous, les infidèles,
                                               Je n’y adhère point : ils ne sont mes modèles.
3                                             De qui j’adore, vous n’êtes adorateurs ;
4                                             Moi, je n’adore point ceux qui vous sont seigneurs.
5                                             Pour qui j’adore, vous n’avez nulle émotion.
6                                             J’ai, moi, la mienne ; à vous votre religion !

Sourate 110 : LE  SECOURS.
                     ( 4 vers)

1                                             Lorsque vient le secours d’Allah et la victoire,
2                                             Qu’en foule gens adhèrent en célébrant sa gloire,
3                                             Implore Son pardon ! Chante louange aussi,

A Lui, Grand  Accueillant de tous les repentis !

Sourate 111 :  LES  FIBRES.
                  ( 8 vers)

1                                             Puissent d’ Abû-Lahab disparaître les mains !
              Que lui-même périsse !

2                                             Ni sa fortune, ni ce qu’il acquit de biens
              Ne lui rendront service !

3                                             On l’y verra brûler dans le Feu, cette fois
              Et, au milieu des flammes,

4                                             Corde de fibre au cou, en porteuse de bois,
               Il y verra sa femme !



Sourate  112 : LE MONOTHEISME PUR.
                        ( 6 vers)

1                                                       Il est Allah, Il est l’ Unique,
2                                                      Allah : le Seul à implorer,

      Pour qu’Il écoute nos suppliques.
3                                                       Lui ne fut jamais engendré

      Et n’a pas engendré depuis.
4                                                       Personne n’est égal à Lui.

Sourate 113 :  L’ AUBE NAISSANTE.
                         ( 10 vers)

1                                            Au près du Seigneur de l’aube naissante,
 Je cherche un abri

2                                             Contre les méfaits des âmes puissantes
     Qu’Il créa  aussi,
3                                                 De l’ obscurité souvent si pesante
     Qui s’approfondit.
4                                                 Contre les méfaits de celles qui soufflent,
     Sorcières des nœuds,
    Les maux que l’envie attise  ou étouffe,
     Méfaits d’envieux.

Sourate  114 : LES  HOMMES.
                                                                ( 8 vers)

1                                                  Dis : c’est près du Seigneur des hommes
                                                   Qu’il me faut chercher protection,
2                                                  Leur Dieu, Souverain fait, en somme,
3                                                  Contre les conseillés félons.

4/5                                               Eux soufflent maux dans les poitrines
Qu’ils agressent pareillement,

6                                                 Qu’ils soient êtres humains,, qu’ils soient djinnes
Portant le mal furtivement.



    
ANDRE  WILBAUX

LE  SAINT  CORAN

 LE  CORAN  VERSIFIE  EN  FRANÇAIS



PREFACE

Est-ce une idée si saugrenue et désuète de vouloir adapter en vers français
le Coran, livre saint des Musulmans ?

Combien la prosodie traditionnelle n’est –elle pas, aujourd’hui, décriée, 
méprisée, traitée de vieillerie désuète ! A peine lui reconnaît-on encore quelque 
valeur, quand elle provient d’auteurs anciens. Les règles de prosodie sont-elles 
encore enseignées dans nos lycées, même par des professeurs de « Poésie » ?

On ne daigne désormais désigner sous le nom de « poésie » qu’un langage 
« poétique », hermétique si possible, pourvu qu’il s’écarte des  rimes et des 
césures, qui faisait le plus clair de la beauté des textes anciens.

On oublie que l’imprimerie n’a que six siècles d’existence : avant elle, tous les 
livres étaient manuscrits ; rares étaient donc les lettrés et les scribes. Le livre 
écrit, pour la majorité des humains, gardait un caractère exceptionnel.

Comment donc, en ce cas, transmettre le message religieux qu’il contenait 
parfois, autrement qu’en le faisant retenir de mémoire par les auditeurs ? Versets 
de psaumes, versets du Coran, étaient donc chantés, psalmodiés pour les retenir
mieux dans la mémoire.

Mais la prose, et singulièrement la prose française, dépourvue de la musicalité, 
du rythme de la poésie, a bien plus de peine à se mémoriser. Voilà bien pourquoi 
la meilleure façon de s’assurer de la transmission juste d’un message, consiste à 
le versifier, voire à le chanter.

Voilà pourquoi nombre de prophètes de l’Ancien Testament, que connut alors 
Mohamed en sa jeunesse, au contact des mondes juifs, chrétiens et coptes, 
l’énonçaient en rythmes poétiques, quand ils parlaient au nom de Dieu. Et leurs 
messages n’étaient pas loin d’être considérés comme le mode d’expression de la
Divinité elle-même. Que dire des si nombreux poètes qui fleurirent en Islam !

Dès le début de l’apparition de l’imprimerie, nombre de grands auteurs ont été 
tentés de traduire en vers français les textes sacrés, bibliques ou chrétiens. Un 
Clément Marot, un Théodore de Bèze, à l’instigation du  protestant Jean Calvin, 
vivant à cette époque contemporaine de cette découverte technique, ont tenté de 
traduire en vers français ces textes sacrés.  



Pourquoi donc ne pas tenter d’aborder de même les paroles du Prophète, en les 
groupant suivant leurs divers sujets ? C’est le propos de cet essai.

N’ayant jamais, depuis mon plus jeune âge, été élevé autrement que dans la 
chaude et sûre croyance d’une famille et d’une école catholique, observant 
l’interdit de la lecture de textes frappés par un « Index » rigoureux, comment ne
pas envisager le texte du Coran autrement que comme définitivement fermé à
ma possible connaissance ?

Et voici que se présentait, à la maison, un curieux moine dominicain, à qui il
m’arriva de servir la messe. Ce savant, maître en théologie et cependant aussi
grand spécialiste des origines de l’Islam – au point qu’il ait été jusqu’à donner
des cours de Coran, durant la guerre, au futur Hassan II !- et ayant rédigé une 
vraie somme imprimée depuis, étudiant la chronologie des diverses sourates de 
Mohamed !: « Ah, bon ? Tu connais la différence entre chiites et sunnites ? »
C’était le père dominicain, Gabriel Théry, qui vécut quelques années avec les
dominicains parisiens, exilés avant-guerre au couvent du Saulchoir à Tournai ?

Un cousin, qui avait suivi des cours d’arabe à l’université, m’avait passé son
Coran résumé, qu’on lui donnait à compulser alors. C’est à sa lecture que j’ai
puisé le texte que voici. C’est une remarquable sélection et mise en ordre des 
sujets principaux du Saint Livre. Henry Mercier, son auteur, y reproduit les 
textes arabes originaux, leur prononciation phonétique, et une traduction en 
prose française très respectueuse du texte officiellement proposé par la Maison 
des Sciences religieuses de Paris. Ce Coran fut édité aux Editions Eurafrique, 20 
rue Dar Baroud à Tanger en 1956.

L’ouvrage que voici n’est qu’une pure et simple adaptation en vers de son texte :
je le voulais le plus proche possible de la prose orthodoxe, n’y voulant insérer
que le juste nécessaire à une correcte prosodie.

J’ai , depuis lors, abordé le texte intégral du Saint Coran, avec la même rigueur, 
comme je l’ai fait avec nombre de textes en langues antiques ou étrangères, 
depuis une quinzaine d’années. Mais aurai-je, octogénaire que je suis, le temps 
d’aller au delà des soixante sourates que j’ai adaptées ainsi ? Dieu seul le sait !

Mais j’ai, comme le doit tenter tout homme en sa vie, musulman, juif, chrétien, 
bouddhiste, croyant ou non, évolué dans la foi qui m’a vu naître et à laquelle j’ai
fait serment d’adhérer, ma vie durant.  Croyant au Dieu Créateur, sans pourtant 
espérer en une survie, mais pourtant assuré de Le joindre, pour un  vrai présent, 
continu,  dans le dernier souffle de ma vie d’homme sur terre, j’ai la conviction 
que chaque être vivant aura, lui aussi, la destinée éternelle, que sa vie consciente 
lui aura mérité, comme l’a pressenti Mohamed, en sa mission, que je crois qu’il



fut, de prophète d’un seul Allah divin.
        André  WILBAUX 
 


